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INTRODUCTION 


Dans le volume V des Archives royales de Mari (— Textes cunéi- 
formes du Musée du Louvre. — Département des antiquités orientales, 
tome XXVI, Paris, 1952) ont été publiées en copie cunéiforme 
quatre-vingt-huit lettres, qui proviennent toutes, à quelques 
exceptions près, de la salle 115 du palais. Comme celles qui ont 
été éditées aux volumes I et IV, elles appartiennent, à part les 
n°* 1 et 2 du volume Î qui sont adressées au roi Jahdunlim, au 
temps de l'interrègne assyrien, pendant lequel [asmah-Addu 
occupait le trône de Mari pour le compte et sous le contrôle de 
son père, le roi d’Assyrie, Samäi-Addu. Le vice-roi de Mari, 
Tasmah-Addu, a été ainsi le contemporain de Hammurabi de 
Babylone — du moins pendant quelques années. Il a même été 
en rapport avec lui, comme en témoigne la lettre n° 14, où il 
lui demande de recevoir à Babylone une de ses caravanes qui 
revient des îles Bahreïn (Telmun) et qui s’est trouvée en diffi- 
cultés sur le chemin du retour. 

Ces quatre-vingt-huit lettres se répartissent en deux groupes : 
le premier, n° 1 à 21, comprend quatre lettres de Iasmah- 
Addu à son frère I$me-Dagan, d’abord vice-roi d'Ékallâtim, puis 
roi d’Assyrie, à la mort de son père, Samäi-Addu; il s’agit donc 
là de lettres qui sont des copies ou qui n’ont pas été expédiées 
pour des raisons que nous ignorons (n°* 1-4). Elles font suite 
à celles qui ont été publiées dans le volume IV, n°° 86-88. Ce 
groupe comprend ensuite neuf lettres du roi de Carkémis, 
Aplahanda (n°* 5-13), que nous avons déjà citées et utilisées en 
tout ou en partie dans notre article « Aplahanda, roi de Carkémis», 
Revue d'assyriolopie, t. XXXV (1938), p. 115-191. Nous avons 
mentionné ci-dessus la lettre de lasmah-Addu à [ammurabi, 
roi de Babylone (n° 14). 

Le royaume de Qatna, en Haute-Syrie, entretenait d'excellentes 
relations avec Assur et Mari; Samäi-Addu avait même réussi à 
obtenir du roi IShi-Addu la main de la fille de celui-ci pour le 
vice-roi de Mari. Plusieurs lettres déjà connues témoignent des 
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liens politiques étroits qui unissaient les deux maisons (voir 
A. RM, L on 11, °4, 45, 46, 48, 49, 77, 84; IL, n° 51, 
134 et Revue d'assyriolone, t. XXXVI 1 939}; p- 50-54). Elles font 
paître leurs troupeaux en commun (n° 15), font la guerre en 
commun (n° 16), font face en commun au danger ennemi qui 
menace l’une ou l’autre (n° 17). Le problème des contingents 
de soldats entre aussi dans leurs préoccupations (n°* 18-19). 
C’est dans une des régions voisines du territoire de Qatna et de 
Carkémis que devait se trouver la principauté sur laquelle régnait 
Sumu-Ebuh, qui nous est déjà connu par d’autres passages des 
Archives (voir À. R. M. I, n° 94,1.8',13'et20';n° 43,1 7; 
n°91, 1.9; IV, n°10, L. 6 et 10), et qui envoie un message à 
Jasmah-Addu (n° 21). 

Il faut faire une place à part à la lettre n° 20. Elle représente 
une pièce unique dans la masse importante des lettres de Mari. 
Elle fait partie d’une correspondance royale échangée entre 
IShi-Addu, le roi de Qatna, et Ime-Dagan, le roi d’Assyrie. 
Elle ne devait donc pas se retrouver dans les Archives de Mari. Il 
est à supposer que Iasmah-Addu qui, à Mari, était chargé de 
recevoir et de faire suivre à Qatna la correspondance d’Assyrie 
(voir notamment A RM, Ln°s1;n°94,l3etsuiv. ;n°° 45,48, 
77 et 84) aura ouvert la lettre et, devant son contenu désagréable 
pour Ième-Dagan, l’aura retenue. L'affaire qu'elle traite n’aaucune 
valeur politique. Ihi-Addu, sur un ton courroucé, reproche 
simplement au roi d'Assyrie de lui avoir adressé un misérable 
cadeau en retour de deux chevaux de grand prix qui lui avaient 
été demandés par I$me-Dagan et envoyés incontinent. La lettre 
vaut par le style vif et la sincérité du ton. À ect égard, elle est 
destinée à prendre la première place dans la série pourtant nom- 
breuse des lettres de Mari issues de la réalité vivante de chaque 
jour. 

On trouvera rassemblées dans le second groupe des tablettes 
du volume V des Archives royales de Mari, soixante-sept lettres 
adressées à Jasmah-Addu par ses serviteurs (n°* 22 à 88). Le nom 
de plusieurs d’entre eux apparaît déjà dans la correspondance 
«assyrlenne » publiée antérieurement, tels : Tarîm-Sakim (n°° 292 
à 34), Lâsidänum (n°* 35 à A5), Har-Lim (n°* 46 à 53), Ilasu 
(n° 54 à 58), Sin-tiri (n° 63), Asqudum (n° 65), Qarrädu 
(n° 72), Taküb-Il (n° 74-75) et Lä’üm (n° 77 à 88). (Voir, 

our chacun de ces noms, les références prises aux volumes I à 
III des Archives, par Ch.-F. Jean et utilisées dans sa liste des noms 
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propres de personnes, Studia mariana, Leyde, 1950, p. 92 et 
suiv.) D’autres fonctionnaires, mentionnés ici pour la première 
fois, étaient aux ordres de Tasmah-Addu, tels : Warad-Sin (n°* 59 
et 60), Saÿaränum (n°* 61 et 62), ISkur-zi-kalamma (n° 64), 
Hä-Salim (n° 66), Mekibum (n°.67), Nisa(?)-kénum (n° 68), 
larëi-Asari (n° 69), Bunu-létar (n° 70), Ursamana (n° 73) et 
Ibi-Ninsubur (n° 76). La liste des serviteurs de Tasmah-Addu 
n'est pourtant pas ainsi épuisée. 

Le plus souvent, les messages des fonctionnaires sont adressés 
a-na be-li-ia «À mon seigneur»; mais l'absence de la mention de 
son nom dans la correspondance «assyrienne» pouvait prêter 
à équivoque sur le destinataire : s’agissait-l de Zimrilim ou de 
Jasmah-Addu? C’est pourquoi nous avons cru indispensable de 
retenir tout d’abord dans la masse des lettres de «serviteurs » 
celles qui précisaient le «seigneur» par l'addition : lasmah-Addu. 
On disposera ainsi d’un critère chronologique qui permettra 
l'attribution des lettres à l’interrègne assyrien ou aux temps 
de Zimrilim. I ne faudra cependant point perdre de vue que 
certains fonctionnaires de Tasmah-Addu ont été maintenus en 
charge par Zimrilim, tel le devin Asqudum (voir ei-dessous la 
lettre n° 65 et le commentaire, p. 137). 

Il est à peine besoin d’insister sur l'intérêt varié de ces nou- 
veaux documents. Il suflira au lecteur non assyriologue, qui 
s'occupe de l'histoire de l’Orient ancien sous tous ses aspects, 
de lire les sommaires placés en tête du présent volume. Il y verra 
une fois de plus la richesse vivante de documentation qu'a appor- 
tée à cette histoire la découverte des Archives de Mari. 


SOMMAIRES 


Lerrres pe lasmau-Annu, vice-noi px Mar, 


\ Fe À 
4 son rnëre ISur-Dacax, vics-nor »'Ékarrârim (4% 1 À 4). 


1. Tasmah-Addu rappelle à Ime-Dagan qu'il lui a déjà annoncé 
l’arrivée à Mari de Mut-Bisir et de ses troupes (I. 9-6). — I lui indique 
ensuite qu'on à installé un millier de soldats dans la ville de Maharab ; 
une moitié gardera la ville elle-même et autre moitié les troupeaux 
de vaches (1. 4-14"). 


2. lasmah-Addu annonce à Isme-Dagan la prise de la ville de 
Bakkaram (?), qui était assiégée; tous les habitants et les esclaves 
rt À 103 Q K : 7 
ont été emmenés à Mari (1. 5-12). Au revers, mal conservé, de la tablette, 
Tasmah-Addu signale à son frère une victoire complète qu'il a rem- 
poriée sur ses ennetmis (LE 17-22’). 


3. [asmah-Addu invite I£me-Dagan à procéder à la remise d’un 
cadeau à des ofliciers el sous-ofliciers, qui sont en résidence à Tuttul, 
® 4 += 2: 4 La = # 
ainsi qu'il avail été décidé. 


4. Tismah-Addu demande à I$me-Dagan de considérer un certain 
Abum-waqar comme indésirable. Get homme est un menteur; dans 
tous les cas, lui, il ne veut plus le revoir à Mari. 


% 


Lerrnes px Apzananba, nor pe Carkiaus, 


a Liswin-Anov, rics-nor o6 Mart (NS 5 à 13). 


9. Aplahanda annonce à lasmah-Addu un envoi comprenant, entre 
autres choses, du vin, des vivres et des vêtements. Il le prie avec 
insistance de lui faire part de lous ses besoins, quels qu'ils soient ; 
il lui fera parvenir lout ce qu'il lui demandera. 


6. Aplahanda signale à Jasmah-Addu qu'il y a beaucoup de minerai 
de cuivre dans la localité de Ziränim. Qu'il le fasse garder par ses ser- 
vileurs, pour qu'il soit seul à en disposer (1. 4-19). S'il n’a pas de vin, 
qu'il le lui fasse savoir; il lui en enverra. De même pour n'importe 
lequel de ses désirs (L 13-21). 


TOME v. 1 


MISSION ARCHÉOLOGIQUE DE MARI 


19 


7. Aplahanda demande à Tlasmah-Addu, qui lui réclame une fillette 
qu’on lui a dérobée et qui doit se trouver à Carkémié dans la maison 
d’un certain Tappi-Il, de lui fournir des indications précises sur le 
lieu et l’auteur du vol, sur la personne qui a amené la fillette et sur le 
nom de celle-ci. Le nécessaire sera fait pour que lasmah-Addu retrouve 
son bien. 


8. Aplahanda répond à Tasmah-Addu au sujet de la femme d’un 
certain Zimrân. Il demande des précisions sur le domiaile de cette 


femme et sur la personne qui l'a amenée à Carkémié. En possession 
de ces renseignements, il la fera prendre. 


9. Aplahanda écrit à lasmali-Addu que des moutons, des jarres 
de vin et la femme d’un batelier ont été retenus à Tuttul. Il lui demande 
de les faire relâcher. Par précaution, on à dû retenir à Carkénuiÿ de 
nombreux marchands, prêts à partir pour Mari et pour Tuttul. 


10. Aplahanda envoie à Tasmah-Addu un court message, dont les 
quatre dernières lignes perdues (1. 8-1 1) devaient nous renseigner Sur 
le sort de trois hommes dont il est question aux lignes 5 à 7. 


11. Aplahanda demande à [asmah-Addu qu’on ne fasse pas de diffi- 
cultés au sujet de l’impôt à ses Jeunes serviteurs qu'il a envoyés en 
mission. 


19. Lettre d'Aplahanda à Tasmah-Addu, extrêmement mal conservée 
et, de ce fait, inintelligible. EHe contenait la réponse du roi de Carkémis à 
Tasmah-Addu, qui lui avait écrit au sujet d’une affaire erimmelle (L 4). 


13. Aplahanda annonce à Hasmah-Addu qu'il lui envoie, , par 
l'entremise de Abi-Addu et de lawilä, des jarres de vin, de miel, une 
étoile de lin el einq talents d’une certaine pierre. 


Lerrre p& Lismau-Anou, vice-Ror o6 Mar, 


à Hamuunasr, nor 6 Basyzows (w° 14). 


14. Iasmah-Addu écrit à Hammurabi au sujet d'une de ses cara- 
vanes qu'il a envoyée à Telmun et qui a été retenue chez un certain 
Ii-Ebuh (1. 4-7). I lui dépêche deux hommes qui ont pour mission 
de ramener la caravane à Babylone. Que Lammurabi la retienne 
jusqu’au moment où elle recevra l’ordre de partir (1. 1'-10'). Son 
frère, Iëme-Dagan, et sa ville d'Ékallätim vont bien ; il en est de même 
pour lui et pour Mari (1. 11-14"). 
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Lerrres pe ISui-Anov, no1 pr Qurxa, 


lasway-Anno, vres-noi ve Manr (N° 15 à 13). 


15. [Shi-Addu répond à Tasmah-Addu qu'il accepte de faire paître 
: troupeaux de moutons, qui ont disette au royaume de Mari, avec 
Le de de ne a nl 

h-Add ns nécessaires à ses cheiks et qu'il 
les lui envoie avec les moutons, qui paîtront avec les siens. 


16. Ibi-Addu exprime d'abord à lasmah-Addu le contentement 
qu'il a éprouvé en lisant les bonnes nouvelles relatives à Ime-Dagan 
(1. 4-6). I le presse ensuite d’arriver le plus tôt possible avec ses 
troupes. Le moment est propice; les trois villes à prendre ne sont pas 
très fortifiées, on s’en emparera en un jour et les troupes Jouiront d’un 
abondant et facile butin. 


17. Khi-Addu écrit à Tasmah-Addu pour être informé au sujet de 
Sumu-Ébuh, qui paraît intriguer contre lui. 


Lerrnes pe laswau-Anov, vree-nor ne Mani, 


se. 
4 ISur-Anovu, nor pe Qarxa (x 18 gr 1 9). 


18. Tasmah-Addu annonce à Ihi-Addu que l'envoi des cinq cents 
soldats el du Grand-des-Amurrû n'aura pas lieu tout de suite. Il s’agil 
d'une affaire importante qu'il ne peut traiter hâlivement. Or, il doit 
se rendre lui-même chez le roi, à Subat-Enlil. C’est de Subat-Enli 
qu'il lui enverra la décision. 


19. Tasmah-Addu demande à I$hi-Addu de ne pas retenir plus 
longtemps les troupes de Sumu-Nihim, mais de les laisser partir. 


Lerrre px ISnr-Appu, nor px Qarva, 


} Harpe D Éeurr À 
4 Sue-Dacax, Roi n'ÉkarrÂrim (n° 20 ). 


20. IShi-Addu reproche vivement à son «frère», I&me-Dagan, de 
ne lui avoir envoyé que vingt mines d’étain en contrepartie de deux 
chevaux, de valeur plusieurs fois supérieure, qu'il Jui avait fait parve- 
nir. Cette conduite le déshonore, lui et sa maison. 


DURÉE 
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Lerrre pu ror Suuv-Erva 


À Lasman-Anov, vice-Ror pe Mari (N° 21). 


21. Sumu-Ebub, qui écrit sur un pied d'égalité à lasmah-Addu 
(il ne se dit ni son «frère», ni son serviteur), lui exprime la joie qu'il 
a éprouvée à la nouvelle de la prise de la ville de him par lui et par 
son frère I$me-Dagan. Il lui conseille de faire amener chez lui le roi de 
cette ville et de lui fracasser la tête; Tlasmah-Addu et I$me-Dagan en 
seront ainsi débarrassés. 


Lerrres pes roNcrroNNaines DE lasmau-Anou (n° 22 4 88). 


Leitres de Tartm-Sakim à Lasmah-Addu (n°* 29 à 33). 
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29, Tartm-Sakim signale à son maître que le champ que celui-ci 
avait promis de lui donner ne lui a pas encore été remis malgré des 
instances répétées, et qu'il souffre de la faim. 


93. Tarim-Sakim adresse un rapport à son maître sur les agisse- 
ments des nomades Sutéens qui ont cherché vainement à razzier la 
région de Qatna-Palmyre-Naëalà. 


94. Tarim-Sakim demande à son maître de nommer comme cheik 
de la ville de Tizrah un certain Kâli-Hma, selon le désir des notables. 


95. Tarim-Sakim propose à son maître de remettre au mois suivant 
le sacrifice fait en l'honneur du char de Nergal, selon le désir exprimé 
par les muskénu des villes. Si son maitre est d'accord, qu'il fasse pré- 
venir à temps les villes du changement de date intervenu. 


26. Tarim-Sakim annonce à son maître, absent de Mari, que des 
messagers du roi de Qatna sont arrivés à Mari avec de magnifiques 
cadeaux. Après un repos de deux jours, ils iront le rejoindre. Tout va 
bien à Mari. 


97. Tartm-Sakim annonce à son maître qu’il va se rendre à Saga- 
râtim pour y recevoir le convoi des mille trente prisonniers, qui 
doivent être répartis entre les palais des bords de l’Euphrate (1. 5-13). 
I lui signale ensuite que, selon l’ordre du roi (Samëi-Addu), il a 
rassemblé des déportés pour les envoyer au pays de Kurda (1. 14-24). 
H lui parle en outre d’un ordre du roi selon lequel il devait aller empè- 
cher les Benjaminites de traverser le fleuve en direction du pays de 
Bisir ; il a exécuté cet ordre, mais il est arrivé trop tard (1. 25-38). 
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28. Tartm-Sakim fait rapport à son maître sur diverses affaires. 
H lui envoie à Dûr-lasmah-Addu, le maçon et les arréru qu'il a deman- 
dés, ainsi que les hommes nécessaires à la fabrication des briques 
(L. 5-15). Il est ensuite question d’une réception de champ par des 
girsiqgà et d'une invitation que ceux-ci ont refusée (1. 15-20), 
du champ d’un certain Ilukanum, qui lui aurait été enlevé — il n’en 
est rien — (1. 21-27) et du champ d’un certain Taribum que lasmah- 
Addu avait ordonné de libérer. Il n’a pu exécuter l’ordre faute d’ins- 
tructions précises (1. 28-40). Mari et son pays vont bien (1. 41-49). 


29. Tarîm-Sakim informe son maître que le roi, après avoir ordonné 
de conduire les déportés de Rapiqum à Tuttul, est revenu sur cet 
ordre et lui a enjoint de les lui envoyer à Subat-Enlil. 


30. Tarim-Sakim informe son maître qu’il donnera des cultivateurs 
à [luna-Kirië, l’Élamite, à la condition que celui-ci lui prouve qu’il 
possède le matériel nécessaire pour les employer. 


31. Tartm-Sakim annonce à son maître qu’il lui envoie, menottes 
aux poings, le scribe Tasmah-Dagan, dont la conduite paraît avoir 
offensé gravement lasmah-Addu. 


32. Tartm-Sakim insiste auprès de son maître pour qu'il accepte 
les services d’un certain Ipiq-Sin, dont il vante les capacités. 


33. Tarim-Sakim prévient son maître de ce que I$nulum a traversé 
le fleuve (le Tigre) à Mankisim, mais on ignore quelles sont ses 
intentions. — Le district va bien. 


Lettre de Tarim-Sakim à Ikän-pt-Sin (n° 34). 

34. Tartm-Sakim se plaint à son correspondant, Ikün-pi-Sin, 
vraisemblablement un haut fonctionnaire du Palais de Mari, de ce que 
Tasmah-Addu témoigne à son égard de l’aversion. En effet, il n’a pas 
vu son nom inscrit sur la liste des serviteurs qui doivent accompagner 
le vice-roi dans le voyage qu’il va faire à Agadé. Il a certainement 
été calomnié, Que Ikûn-pi-Sin s’informe et qu'il lui envoie un message. 


Lettres de Hâsidänum à Tasmah-Addu (n° 35 à 45). 


35. Häsidänum informe son maître du recensement des déportés, 
auquel il devait procéder, et il lui adresse en même temps la Liste des 
morts et des fugitifs. Ces derniers se trouvent tous dans le district 
de Sin-tiri; dans le sien, il ne s’en trouve pas (1. 5-23). Il lui signale 


| 
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ensuite que deux personnes, impliquées dans une affaire de meurtre, 
ont été remises en liberté sur l’ordre du roi. Deux autres personnes 
ont été arrêtées pour répondre de la fuite de leurs parents; ce sont de 
pauvres bergers sans le moindre bien (1. 24-38). 


36. HAsidänum a bien reçu de son maître la nouvelle de l'approche 
de l'ennemi, Il a pris les précautions nécessaires : les habitants du pays 
sont rassemblés dans la place-forte et les gardes augmentées. Îl recom- 
mande à lasmah-Addu d’ordonner à Abu-Salim de ne pas livrer de 
blé à moudre et de réunir ses gens. Il a lui-même écrit à Buziya pour 
qu'il interdise toute circulation. Qu'on mette en sécurité les troupeaux. 


37. Dans cette lettre, qui a trait à la menace ennemie, doni il a été 
question à la lettre précédente, Häsidänum répond à son maitre que 
bœufs et moutons sont hors du pays. Qu'on les conduise à la ville la 
plus proche, à Karanä, à Qatar ou à Appäya. Les gens sont rassemblés 
dans la place forte. 


38. Hâsidänum intervient auprès de son maître pour qu’on relâche 
le fils encore en bas-âge et sans protection d’un ancien serviteur du 
Palais, récemment décédé. 


39. Hâsidänum se plaint à son maitre de ce qu'un certain Atam- 
rum, qui lui a enlevé «sa part», n’exécute pas le jugement que lui- 
même et les juges ont rendu. 


A0. Hästdänum fait observer à son maître que le voyage à Mari de 
Iéhima-Tispak, dont il lui avait écrit, est inopportun. Qu’Ishima- 
Tiépak demeure dans son district de Qatar, comme le roi l’a ordonné. 


41. Hâstdânum, dans cette lettre, que les mutilations des lignes 

à 12 rendent obscure, informe son maître de l’arrivée à Mari d’ha- 
bitants d’Arrabi, qui s'étaient enfuis à Babylone. Ces gens, de peur 
d’être conduits dans une ville indésirable, comme la chose est arrivée 
à d’autres, se décident à aller trouver Iasmah-Addu. 


49. Vâsidânum, invité par son maître à se rendre à Mari pour y 
recevoir des instructions, lui répond qu’il ne peut faire ce voyage. 
Que les instructions lui parviennent par l'intermédiaire de Samaÿ- 
cllasu ou de Ellat.. . Hâsidänum signale aussi qu'il est allé à Qalarà 
et qu’il a envoyé un rapport complet sur sa visite. 


43. Mäsidänum, qui a appris par une lettre de son maître que 
l'ennemi s'était rassemblé à Aÿal, lui annonce qu’on a fait entrer les 
habitants de deux districts menacés dans des villes plus sûres et qu'on 
a donné des instructions sévères aux postes de garde. 
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44. Häsidâänum informe son maître qu’il a reçu des nouvelles 
d’Iëme-Dagan et de ses troupes et qu’il lui dépêche un certain Muka- 
sÂyim. 


45. Hâsidâänum informe son maître qu'il ne peut se rendre chez lui, 
à Mari, parce qu'il est occupé au recensement du district de Hlalita. 


Lettres d'Isar-Lim à lasmah-Addu (n° 46 à 53). 


46. Kar-Lim demande à son maître de lui procurer un éleveur de 
petit bétail et de volaille, bien au courant de son métier (1. 5-19). 
Îl insiste ensuite auprès de lui pour qu'il relâche la servante de 
Mañum, comme il Le lui avait promis par écrit (1. 20-27). 


47. ISar-Lim assure à son maître qu’il ne connaît pas un certain 
Idin-Sin, qu'il ne l’a jamais vu et qu'il n’a jamais correspondu avec 
lui. Il faut faire arrêter cet homme et l’empêcher de se rendre à Subat- 
Enlil, chez le roi, auprès de qui il ne manquerait pas de le calommier, 
lui, Ear-Lim. 


48. Ifar-Lim proteste auprès de mon maître au sujet d’une moitié 
d’un champ qui a été enlevée injustement aux fils de Tantakim. II le 
prie d’envoyer un message qui annule cette spoliation. 


49. Ifar-Lim annonce à son maître qu’il va relâcher les hommes au 
sujet desquels un ordre lui a été transmis (1. 5-11). Au sujet d’un 
certain soldat de l’armée du roi à relâcher, Kar-Lim voudrait d’abord 
que Tasmah-Addu le lui envoie, lui ou quelqu'un qui le connaît, car 
il ignore de qui il s’agit (1. 12-20). 


50. ISar-Lim écrit à son maître qu’il a envoyé à la ville d’Atim sept 
cents hommes commandés par Asditakim, selon l’ordre reçu. Îls 
sont là à la disposition de son «seigneur». 


51. Kar-Lim envoie à son maître la tablette portant la liste des noms 
des llanéens qui ont été recensés au pays d’Idamaraz, dans le district 
des villes de Nahur, de Talhayim, de Kirdahat et de A$nakkim, 


52. Kar-Lim engage vivement son maître à ne pas hésiter à deman- 
der au roi des troupes qui sont toutes disposées à se mettre sous son 
commandement. Si Tasmah-Addu pense qu’il n’a pas de blé à leur offrir, 
il n’a qu'à les laisser visiter les villages et y prendre tout le blé qu'ils 
y trouveront. 
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53. Iéar-Lim apprend à son maître que IShi-Addu, le roi de Qatna, 
renonce au voyage à Mari projeté. Que son maître ne se chagrine pas ; 
Ihi-Addu, une autre fois, ne fera pas défaut à sa promesse et viendra 
à Mari. 


Lettres de Il-asu à lasmah-Addu (n° 54 à 58). 


54. H-asu insiste une nouvelle fois auprès de son maître pour qu’il 
lui envoie un cultivateur capable, choisi parmi les serviteurs du 
Palais. 


55. Il-asu demande à son maître de faire arrêter certaines personnes 
et de les envoyer chez le roi, à Subat-Enlil. 


56. Il-asu rassure son maître sur les bonnes dispositions de 
Hammurabi, roi de Babylone. C’est un message qui lui a été apporté 
par deux hommes qui le tenaient de Hammânum (probablement le 
gouverneur du pays de Jabliya). Que Tasmah-Addu ne s'inquiète donc 
pas! 


57. Il-asu annonce à son maître sa visite : on veut lui enlever du 


champ. 


58. Il-asu demande à son maître qu'on fournisse à Béléunu, qui 
se rend à Qatanum, sept portefaix et une escorte : tel est l’ordre du roi 
(. 5-15). Il réclame en même temps le char qui lui avait été promis 


(L. 16-19). 


Lettres de Warad-Sin à lasmah-Addu (n°* 59 et 60). 


59. Warad-Sin transmet à son maître la nouvelle importante 
d’un rassemblement des troupes du roi d'Eënunna à Mankisi. Elles 
marcheraient ensuite sur Rapiqum. Cette seconde indication n’est pas 
sûre; si elle est confirmée, il enverra un message. 


60. L'adresse : « Warad-Sin à mon seigneur Tasmah-Addu» est 
seule conservée, 


Lettres de Sasaränum à Tasmah-Addu (n* 61 et 62). 


61. Saÿarinum répond à son maître, qui lui reproche de ne pas lui 
avoir envoyé un rapport sur des fuyards du pays de Nurrugim, qu’il n'y 


a pas eu de fuyard ni d'affaire importante à relever (1. 5-13). Au 
sujet des gardes dont Jasmah-Addu lui a écrit, il signale que depuis 
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longtemps ils n’ont pu être installés (1. 14-15 +1. 1°-3'). Il pourra 
installer des troupes d’une manière stable à partir du moment où son 
maître mettra à sa disposition de la farine d’orge en quantité suffisante 


(1. 4!-19). I y a des troupes disponibles dans les montagnes 
(I. 12/-13). 


62. Safardänum se défend de n’avoir pas envoyé les troupes que 
son maître lui avait demandées (1. 4-7). Au revers, très mutilé, il 
semble qu’il soit question de renforcer la citadelle de la ville de 
Nurrugim (1. 1/-7/). 


Lettre de Sin-tiri à Tasmal-Addu (n° 63). 


63. Sin-tiri répond à son maître, qui lui avait demandé du nituni- 
bitume, qu'iln'en possède pas. Il a écrit au pays d'Alep pour en obtenir; 
s’il en obtient, il l’enverra. 


Lettre d'ISkur-zikalamma à lasmal-Addu (n° 64). 


64. ISkur-zikalamma a ouvert la lettre adressée par son maître à 
Sumêu-liur; celui-ci était parti en voyage. Pour qu’il puisse envoyer 
le renseignement que lasmah-Addu demande, il serait indispensable 
que des jeunes hommes soient dépêchés à Karanä. 


Lettre d’Asqudum à Zasmah-Addu (n° 65). 


65. Asqudum, arrivé à Terqa, a constaté que les présages n'avaient 
pas été pris pour le salut du pays et de la forteresse (1. 5-14). Il a 
pris les présages à Sagarätim et ils ont été favorables (1. 15-21; 
1. 29-35), Il se propose de les prendre à Dûr-[asmah-Addu, à Terqa, 
à Subrum et à Mari. H enverra à son maître un rapport complet à 
leur sujet (I. 21-28). 


Lettre de Ii-Salim à Zasmal-Addu (n° 66). 


66. Ià-Salim demande à son maître de lui remplacer le char qu'il 
lui avait donné et qui s’est brisé au cours des voyages qu’il a faits 
par monts et par vaux. Ce char lui est nécessaire pour parcourir le 
pays et le réorganiser. 


Lettre de Mekibum à lasmah-Addu (n° 67). 


67. Mekibum réclame à son maitre des hommes en quantité sufh- 
sante pour qu’il puisse mener à bien la tonte des moutons dans la 
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ville d’Aÿima. Quand il est arrivé sur place, il n’y avait pas de tondeurs. 
Hâsidânum lui a bien envoyé cent cinquante hommes, mais c’est 
insuffisant : il lui faut trois ou quatre cents hommes qui exécuteront 
le travail en trois jours. Tisserands et tisseuses des districts voisins 
sont sans travail, puisque sans laine. Il importe donc qu'il ait la main- 
d'œuvre nécessaire à la tonte. 


Lettre de Nisa(?)-kénum à Iasmal-Addu (n° 68). 


68. Nisa(?)-kénum se plaint à son maître de la négligence que les 
gens du pays supérieur ont mise dans le fonctionnement des signaux 
lumineux. Que Iasmal:-Addu leur adresse une admonestation énergique 
pour qu’à l'avenir ils soient plus ponctuels. 


Lettre de Iarsi-Asari à Iasmah-Addu (n° 69). 


69. Tarki-Atari demande à son maître de lui assurer sa subsistance 
dans le district qu’il habite, comme il l’a fait pour plusieurs de ses 
compagnons el comme il le ui avait promis. 


Lettre de Bunu-lstar à lasmah-Addu (n° 70). 


70. Bunu-I$tar informe son maître, qui lui avait ordonné de trouver 
et de conduire cent ânes de charge de Naëilanim à Karanâ, qu’il lui a 
été impossible d’en trouver un seul (1. 5-24). Les hommes qui résident 
dans le pays appartiennent à l'armée du roi et celui-ci a défendu sévè- 
rement de les inquiéter (1. 25-29). 


Lettre de Tlaliyadu à Tasmal-Addu (n° 71). 


71. llaliyadu proteste auprès de son maître contre l'allégation de 
Zikri-Itar selon laquelle il n’aurait pas fourni aux bergers les rations 
de laine et de blé prescrites. Zikri-Ktar a exagéré inutilement dans 
son affirmation. 


Lettre de Qarrädu à ITasmah-Addu (n° 72). 


79. Qarrâdu et les cheiks avaient rendu un jugement contre un 
certain Jawi-Addu qui s’était emparé d’une partie de butin, malgré 
les sévères instructions qui avaient été données. Le condamné a 
appelé de ce jugement auprès de Ime-Dagan et du roi Sami-Addu 
qui ont refusé de le rapporter. Il s'adresse alors à Ismal-Addu; c’est 
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pourquoi Qarrädu, à cette nouvelle, insiste auprès de son maitre 
pour que le coupable ne soit pas pardonné et qu'il paie l’amende 
qui lui a été infligée. 


Lettre de Ur-Samana à Zasmah-Addu (n° 73). 


73. Ursamana prévient son maître du bon état de la moisson et de 
l’arrivée de pluies abondantes (1. 4-7). Il lui affirme ensuite que le 
champ des fils de w'dum n’a subi aucune amputation, comme on l’a 
prétendu (l. 8-17). Au revers de la tablette, il est question d’une mai- 
son qui avait été promise à un certain Nanna-manse et qui ne lui a 
pas été donnée. Sans doute, ses frères voudront-ils la lui contester. 
Ürsamana demande à son maître de trancher sur place le différend 


(l. 2/-19/). 
Lettres de Taÿüb-Il à Tasmah-Addu (n°* 74-75). 


74. Tasüb-Il annonce à son maître qu’il s’est rendu avec ses hommes 
à la ville de Kilizim et qu’il a mis bon ordre à une affaire qui n’est pas 
autrement désignée. 


75. Iaÿôb-Il se plaint à son maître des calomnies que Sin-tiri a 
lancées contre lui auprès du roi. Elles étaient telles qu’il a cru devoir 
se rendre à Subat-Enlil pour se disculper (1. 5-12 ; 1. 1’-5’). Que son 
maître sache qu'il est décidé à fuir loin de Sin-ttri et de Harrân. Il 
recevra d’ailleurs un rapport détaillé sur ce départ, qui aura lieu après 
la fête du sacrifice (1. 6’-15”). 


Lettre de Ibi-Ninsubur à Zasmah-Addu (n° 76). 


76. Ibi-Ninsubur, à en juger par la teneur et le ton de la lettre qu'il 
adresse à son « maître aimé», paraît avoir été un haut fonctionnaire de 
la Cour de Samïi-Addu. Il reproche au vice-roi de Mari de l’importuner 

ar des demandes qui ont déjà été satisfaites et qui sont, dès lors, 

inutiles (1. 5-14). — Au revers de la tablette, mal conservé, Ibi-Nin- 
Subur confirme la réception de vêtements et celle d’un chien; il 
demande à lasmah-Addu qu'il lui adresse encore d’autres biens 
(1. 1'-117). Que sa lettre reçoive une réponse et qu'elle soit lue 
à Huëu-ibisu (1. 12'-10"). 


Lettres de Ld’äm à lasmah-Addu (n°° 77-88). 


77. Lä’ûm prévient son maître de ce qu’il a exécuté ses ordres 
concernant les bœufs, les fonctionnaires wedu, les musiciens (?) et 


14. 


12 MISSION ARCHÉOLOGIQUE DE MARI 


les lances (1. 5-9). — À la ligne 10, commençait une affaire relative 
à des muskénu; elle se poursuivait vraisemblablement au revers 
de la tablette, aujourd’hui perdu. 


78. Lä’ûm annonce à son maître l’envoi d’une lettre qu’il a reçue 
de Iasûb-Il et qui concerne une nouvelle communiquée par des habi- 
tants de Mañkani. 


79. L4’ûm informe son maître de ce que les barques du dieu Dagan 
ont été retenues toutes à Tuttul et n’ont pas poursuivi leur voyage. Les 
pluies, en effet, n’ont cessé de tomber depuis qu’elles sont parties. 


80. Lä’âm annonce à son maître que les portefaix qui avaient été 
envoyés à Qatanum vont arriver à Terqa sains et saufs avec leur charge 
et leur escorte, et qu’il les lui dépêchera (1. 5-15). Lui-mêème part à 
Zarri, le jour même où il lui envoie le message (1. 16-19). 


81. L4’ûm signale à son maître que différents troupeaux de mou- 
tons ont traversé le fleuve, c’est-à-dire l’Euphrate, et qu'ils paissent 
aux environs de Dûr-lasmah-Addu (1. 5-12). Il redoute une attaque 
des Benjaminites. Que Iasmah-Addu, qui se trouve non loin de là, 
se renseigne et qu’il lui fasse savoir par lettre s’il n’y a pas lieu de 
mettre les troupeaux à l'abri (1. 13-27). Mari et le pays vont bien 


(1. 28-29). 


82. LA’ûm demande à son maître de trancher une affaire relative 
à une esclave qui avait été livrée à un marchand par un certain Ayabalu. 
La servante ayant été remise à un envoyé du Palais sur l’ordre de 
Tasmah-Addu, le marchand s’est emparé de la somme du vendeur 
Ayabalu. Lä’ûm envoie à son maître, À yahalu, la servante et la naditum. 


83. L4’ûm annonce à son maître l’arrivée à Mari d’un certain Sag- 
Ninbal. Les présages qu'il a fait prendre au sujet du voyage de cette 
personne sont défavorables (1. 5-10). — Mari et le pays vont bien 


(L 3-4"). 


84. Lä’ûm écrit à son maître qu’il s’est occupé de l’affaire de champ 
dont il avait été question dans son message (1. 5-9). — Mari et le 
pays vont bien (1. 1'-2’). 


85. Lä’ûm prévient son maître que des réclamations pourraient 
lui être adressées au sujet d’un prélèvement de champ qu'il a fait en 
faveur de déportés. 


86. Lä’ûm met son maître au courant d’une demande de champ 
introduite par un certain Salim-palih-Samas. Comme il n'existe plus 
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de champ disponible aux environs de Mari, il propose de lui confier 
la surveillance de forêts et de lui donnerun champ dansle district de 
Sagarâtim. 


87. Lä’üm annonce à son maître que la famille d’un de ses servi- 
teurs, Bahlugayim, a péri complètement dans une épidémie et il lui 
demande d'envoyer Sammêtar pour prendre la direction de la maison. 


88. Lä’ûm écrit à son maître au sujet de différents champs (1. 5- 
11). — La perte des lignes 19 à 17 et le mauvais état de conservation 
du revers rendent obscure la suite de la lettre. Aux lignes 26 et 27, 
L4’âm affirme avoir livré un champ à défricher au personnage dont le 
nom mulilé, ...kubum, est mentionné à la ligne 24, en compensa- 
tion d’une demande qui n’avait pu lui être accordée. 


-hu]-ka-[a]- m{a] | F A PE us 
5 Héme Muut-bi-séir qa-du-[um sa-bi-iu] ° Je [t] ai écrit (déjà) que Mut-Bisir avec [ses troupes | 
ik-{$|u-dam aÿ-pu-ra-a[k-kum| était arrivé 101. 
[ina $a]-ni-im u,-mu-[im] [Le IJendemain, 
[ sJa-b[i-im] RL de trou[pes] 
ES BR isssermrrtnemrnsanimepenst era 
itiu Sfu) de Sfu( 
a-di Ridli(?) jusqu à Ridfi(?)..... , 
$a-al-[mu] vont [bien]. 
Sa-ni-tam 7 ME sa-ab | . Autre chose. À sept cents hommes de troupes de. .... 
5" ù 3 ME bé-eh-rum [$]a a-ah (nér)P[urattim] Ù) et trois cents homms d'élite des bords de lEu[phrate], 
1 liim sa-ba-am [an]-ni-e-em ; [eje millier d'hommes, 
u3-la-as-bi-it-m{a| il a fait prendre route 
5 ME sa-ba-am a-na ma-als-sa-ar-ti] et il a fixé 
a-Hn(lt) 43-e-Luri] | cinq cents hommes pour la gfarde] de la ville. 
10° ù 5 ME sa-ba-am a-na [ma-us-sa-ar-ti] 10 D autre part, il a fixé dans Maraha[b] 
Tr. littétim[(hé)] ina Ma-ra-ha-a[b(hi)] Pr. cinq cents hommes pour [la garde] des vaches. 
is-ku-un à sa-ag-bi-$u Quant à ses gardes, 
d-ta-ak-ki-la-am-ma il les a rendus sûrs, 
it-ta-al-kam an-ni-tam l[u-ù ti-de] puis il est parti. [Sach]}e cela. 
2 2 
[A-na I}-[me-{il)Da-g{an] [A L}8me-Daglan) 
[gt -b|t - ma di]s ceci ‘ 
[um-ma] la-is-ma-ah-(il)Addu [ainsi] (parle) lasmah-Addu, 
[a-hu]-ka-a-ma : ton [frèr el. L 
5 [ki-ma BJa(?)-ak-ka-ra-am(ki) la-wu-i d [Je] t'ai (déjà) écrit... sai 
| a-plu-re-Hifuil [que (la ville de) Bjakkaram{?) était assiégée. 
Apjrès (l'envoi de) mon mess/age|, 


TRANSCRIPTION 


A-na 1ÿ-me-(il)Da-[gan| 
GE UE mel 


Fr La-às-ma-ah-(1l)[Addu] 
| 


wa-a|r-hi na-as-pa-a[r-t|-a 


TRADUCTION 


À I$me-Da/gan| 
[d}is ceci : 
[ains]i (parle) lasmah-[Addu], 


ton [frère]. 
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[Ba(?)]-ak-ra-am(ki) is-sa-ba-[at] 

X X XX ma-h[a(?)]-ar a-na XX X X tJu(?}-nu 

[i]S-tu Ba(?)-a[k]-ra-am(hi) is-ba-tu 

Eni(?)]-u(?)-{8lu Æa]-a-su a-di wardi(mes) à amâtim (mes) 
X(?) X ga-am X va-am-ma a-na Ma-ri(ki) 

$a-ni-t[am] (és)di-im-tam à (es)ya-3i-ba-am 

[nla-$i u,-ma-am $a ik-Su-[dam] 

Le-Lle-nu-vum a-lim(ki) [ 


| 


sa-bi-it sa-bu-u[m 

1-21-12 da-wi-da-[am] 

a-du-uk (awil)su-qi-qu(mes) [ka-lu-su-nu] 

di-ku à avilu(mes) qa-qa-da-tu]m | 

Sa ma-a-tam an-mi-lam 1d-lu-hu 

ilu-ka a-na qa-ti-ka ü-ma-al-i-su-nu-[t]| 

Q A-li-ma-ra-as 

1) Ta-ma-at-ti- Îl 

D] Zi-im-ri-Îl-ma 

D) SE Qi-tu-u 

(E) X - X(2)] X -(il)Da-glan] ah Mu-tu-A-bé-e[h] 
Ï X ct-ti-slu-nu di-ik 
H{)Da-gan X &u tu ur 

]-di-it sa-bu-um $a pi-a-tim 

tm 1-nQ Wa-si-e-em 

-hiir-ma Sarru-Su-nu grsiqq(mes) 

êla ît-tiSu iz-2i-2u 1-ta-si 

X] X a-na da-wi-di-im 

X X] ta(?)-ha-ad-du-ma 

X-kla  ta-na-ad-di 

XX X la nu-ku-ur-[tim] 


TRS 
X 


ar 


XXX 
XXXXXAX 


_ 


IX 3 XX (?) [ 

}dif[im] s[a À 
mal]-ha-ar a-la-ki(?)-a(?) 
[ ] ma [lle ka ru-X | 


Rp — 


3 


[Ana 15]-me-(1l) Da-glan] 
(qli- Lb]r- ma 
Lum]-ma la-is-ma-ah-(il)Addu 
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[Ba]kram{?) a été pri[se]. 

Après qu’il eût pris Bakram(?), 

tous ses [glens(?) avec serviteurs et servantes 
re il emmena(?) à Mari. 

Autre affaire. Le tour de siège et le bélier 

il (rap)porte. Le jour où il est arrif[vé ici], 

au (nofrd de Ja ville si ssss sssssvassssss 


nor nm mme 


est pris. Les troupes 

ont été ardentes (au combat). Le déwidüm 
j'ai tué; [tous] les cheiks 

sont tués. Quant aux têtes 

qui troublaient ce pays, 

ton dieu te les a livrées. 

Ahi-maras, 

Tamattui-Il, 

Zimri-[ma, 

[Tasim-Addu, Gutéens, 

ésies -Dagan, frère de Mutu-Abeh, 


henebas ace ds avec eux ont été tués. 
Le SDAGANR, semis 
Leone Les troupes des bouches 
MT émise lors de la sortie 

NB et leur roi et les pirsiqqà 

Ne qui se tenaient avec lui ont pu s'échapper. 
ne Re au sujet du d'iwidäm 
sinitisaret tu(?) dois te réjouir, 

etton ........ tu jetteras. 

HÉBitros sat d’hostilité 

ire avant(?) mon (?) arrivée(?)....... 


CP 


[A I$-]me-Daglan| 
[di]s ceci : 
ainsi (parle) lasmah-Addu, 


[Sa 


Da! 
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a- hju-ka- a- ma 

(i-nul-ma ma-ah-ri-kha us-bu 5 
[as-$lum qi-3a-at 
[ 


X](mes) GAL-KUD(mes) à labutté(mes) a-wa-tum 


im-qü-ta-an-ni-ma d-ul a-$a-al-ka 


[ X 
[ ; 


a-hu-um a-ha-am 


[é-nla-[alt- tà- al i-na-an-na R 
(pp) it-té girtarat 
XX] GAL-KUD(mes) labutté(mles]) 3a bé-eh-ri-im 

[X - X -ult é- kil. lim 15 


[Sa i-na] Tu-ut-tu-ul(h) 

[u XX X XX X] wa-a3-bu in-na-ad-di-in 

[-na-an-na| a-na pi-[i] 1-si-17-ti-ka 

lta-na-ad-di|-in-$u-nu-$i-m 

qu$a-as-si-nu| 

[a-na se-ri-ka ü-$]u-ab-ba-al ja 


A 


= 


[A-na] 15-me-{il) Da-gan 
i] - bi = 
lum-mja la-üs-ma-ah-(il) Addu 
a]-hu = ka-a = ma 
(D)] A-bu-um-wa-qar a-na na-ha-al 5 
1) TJa-ri-im-Sa-ki-im à märi(mes) La-i-1m 
aa] 2[{]-h - kam 
EJU X X(?) t-de pi-su pa-ri-is 
J-na pa-ni-tim $a la-a ba-la-ti-1a 
willum(?) id-[b}u-ub - ma 
X]-ma is-si-ra-an-ni jo 
-bli [$]a 2d-bu-bu ti-de 
vilum(?) $la pa-ra-$a-am la-am-du 
X X X] li- ab!) 
X 


X X]-ma a-na se-[ri- 15 


ma 


a — 
-S 


RS 


SX 


X 


NE 
EX'E 


& 
ES 


Ë 


EX 


CCC EE 
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ton [frèrJe. 
[Lors]que je me trouvais chez toi, 
[au sujjet du cadeau (à faire) 


CE TR , aux chefs de section et aux officiers, la chose 
; L Er ce : 
m'est bien venue (à l'esprit), mais je ne t'ai pas interrogé (à 
ce sujet). 


l'un [regar]dera l’autre. 


Maintenant, 

[la livrai]son(?) du cadeau (à faire) 

[aux ..... |, aux chefs de section, (et) aux officiers (des troupes) 
d'élite, 

on dr der an AE du palais, 

qui] demeurent [dans] Tuttul 

et dans ............ }, doit être faite. 


Maintenant], selon les données de ta répartition, 
tu] (les) leur [donnelras. 
Je vais te falire porter 


[leur(s) cadeau(x)]. 


res er 


« 


[A] Ième-Dagan 

[dis ceci : 

ainsi (parle) Jasmah-Addu, 

ton frère. 

[Que(?)] Abum-waqar [ne] se rende [pas] 

à la propriété(?) 

de Tarîtm-Sakim et des fils de L&’ûm 

need tu connais ; sa bouche est menteuse. 
Auparavant, [l’hommle(?) a prononcé contre moi. 
des paroles de mort 

RÉ rames il m'a outragé. 

[Les paroles qu'il a prononcées, tu (les) connais. 
Que I[l'homme(?) qui connaît le mensonge 

laisse 


nn ssse VOIS soso rssece 
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X] U-ib-[bil-H[a 
x 


[X X 
XX X(?}-2]i-zu-ni-[in]-ne 
D X(2)}Hbi-kum 1-na-an-[na] awilum 3u-ù 
la-a 1]-ta-ar-[ru(?)]-ma 


ni la [it-h}-kam 


5 


A-na Ta-ds-ma-ah-(il) Addu 

qi = bi = ma 

um-ma Ap-la-ha-an-da | 
a-hu-ka-ma a-nu-um-ma kardnam(-GESTIN) täbam(-DUG . GA) 
us-ta-bi-la-kum à à-h 

a-nu-[u]m-ma akalam(=NINDA) $a Ka-ar-ka-mi-[3.(ki)] 
à [é]-u-ul a-nu-um-ma 1 e- 

a-nu-um-ma 1 LAR.SU paraillim(?)(=BAR . AN(?)) [ 
a-nu-um-m Î subât sû-nim à a-n|u-um-ma 

1 (subat)S À . GA.DÜ dusäm(—GAB.SI.AÀ) 
uë-ta-bi-la-kum 

à aë-8um a-wa-lim mi-im-ma 

a-na $e-rita S1-tap-pa-ra-am 

à a-na-ku a-na ma-an-nim 

a-na-at-{à-a[[ 

[X X] X an-nu-um Sa-lim(?)-da(?)-ku- X(?) 

GE x] (D) Samäi(si)- (l)Addu a-bi-ia 

la-na hi]-Se-eh-ti-ka 3u-up-[rla-am-ma 

Lu]3-ta-bi-la-kum 

à [a(?}-nla(?) mi-im-{mja a[m]-mi-nim 

a ta-[$la-ap-pla-ra-am 

à a-hi a X(?) X | 

wa-&i-1b à 1-[na(?) 

an-ni-tam X X | 

Su-u[p-ra-[a]m-m[a 


a-{sla(2)-alp@)  -  [pa(?}ra()fum(?)] 


6 


A-na Ta-ds-ma-ah{il) Addu - 
q - bi ma 


um-ma Ap-la-ha-an-da  (!) 


10 


20 
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ne [revienne plus 
[jamais] ici. 


A Tasmah-Addu 

dis ceci : 

ainsi (parle) Aplahanda, 

ton frère. Par ce courrier, je t'envoie 

de l'excellent vin; bois(-en) 

Je t'envoie en mévus temps 

des vivres de Carkémis 

— manges-en —, en même temps un ........, 
en même temps un bracelet de fer (?) ...... ; 
en même temps un pagne et en [même temps], 
un vêtement SAGADU, de teinte (?) dusûm. 
En outre, au sujet de n'importe quelle chose, 
écris-moi régulièrement. 

Car, moi, vers qui 

puis-je regarder? 
Cérarensnisarennene ns ee ne 
ra Me Use de Samëi-Addu, mon père. 
[Au sujet] de tes [besoins écris-moi 

et je te (les) enverrai. 

Et fau suje]t(?) de n'importe quoi, pourquoi 
ne m'écr[is|-tu pas? 

D'autre part, mon père............. 
demeure, et dfans(?) ............... 

Gelecn bananes anis ae 
é[eris-(le) moi], ............... 


je [te] (l’}enfverrai](?). 


À Tasmab-Addu 
dis ceci : 


ainsi (parle) Aplahanda. 
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a-nu-um-ma Ju-ri-pu-um 

ina Zi-ra-mm(ki) 
t-ba-aÿ-$i ma-a-[ad| 
suhäri(mes)-ka a-na ma-as-sa-[ar-ti-su] 
Su-ku-un-ma ak-ka-11 
liis-si-ru-ni-tk-hum 

10 à a-di u,-mi a$-ra-nu-um 
wa-as-ba-at |f}a-a-ia-an-ta[m-m}a 

Rev. h-2[a-a]b-bi-lu : 
ù Sum-ma karänum(—GESTIN) tébum(— DUG. GA) 
ma-ah-ri-ka a-na $a-te-[e-k|a 

15 ti-ul 1-la-as-$i | 
Su-up-ra-am-ma karänam(—GES TIN) tà-ba-am 
a-na $a-te-e-ka lu-$a-bi-la-[kum] 
a-al-ka hi) ru-ii- uq 
ana si-bu-ti-ka mi2]m-ma 

20 a-na se-riia Si-tap-pa-[ra-a|m-[m|a 
si-bu-ut-ka lu-ut-ta-ad-di-na-[ak-kum] 


a | 


# 


[Ana la-às-ma-ah-(il)Addu] 
Ê bi - mal 
um-ma A[p-la-ha-an-d}a 
a-hu-ka-a-ma 
5 aÿ-um suldrtim(— SAL.TUR) 3a é-kal-lim 


$a î-na $e-eh-tim 


el-qu-s1 

ta-a$-pu-ra-am 
mm ge 
Cr. um-ma-a-ma 4-lr 


10 (1) Tappi(—TAB.BA)-i i-ba-as-i 
sehhertum(— SAL.TUR) si 18-tu a-a-nu-um 
ilqu-sù ma-an-nu-um 
il-qé-si à ma-an-nu-um 
an-ni-13 ub-la-aÿ-3u(!) 

15 su-um-$a $a sehhertim(— SAL.TUR) 
ù a-éar il-qu-8i 
Su-up-ra-am-ma $[u]m-ma wa-8i-1b-ma 

ù hl-qu-8i 

à sinmSdtum(mes) $a i-na bit 

Tr.oo (1) Tappi( TAB. BA)-Il wa-a3-bu(!) 


li-sa-a 


g* 


10 


Rev. 


20 


Tr. 


10 


Tr. 


20 
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[e2 


Or à,ilya 

du minerai de cuivre 

à Zirâänim. I} est abondant. 

Place tes jeunes hommes 

pour [le] survfeiller]. 

Qu'ils te (le) gardent pour toi seul, 

et, aussi longtemps que tu demeurcras 
là-bas, qu'ils (le) portent 

très régulièrement. 

D'autre part, s’il n'y a pas 

d’excellent vin que tu puisses boire, 
chez toi, 

écris-moi ct je [tl’enverrai d’excellent vin 
que tu puisses boire. 

Ta ville est lointaine ! 

Au sujet de n'importe lequel de tes désirs 
éc{ris-mo]1 régulièrement. 

et je [te] donnerai ce que tu désireras. 


[A Jasmah-Addu] 

difs ceci] : 

ainsi (parle) Afplahand}a, 

ton frère. 

Au sujet d’une fillette du palais 
qu'on a enlevée 

dans une razzia, 

tu m'as écrit 

dans les termes suivants : « Chez 
Tappi-Il, elle se trouve». 
Écris-moi d’où on a enlevé 

cette fillette, qui 

l'a enlevée et qui 

l’a amenée ici, 

le nom de la fillette 

et (celui de) l'endroit où on l’a enlevée. 
Si elle se trouve vraiment (là), 
qu'on l’enlève, 

et que les femmes qui se trouvent 
dans la maison de Tappi-Il 
sortent! 


= 
= 


Rev. 


15 


20 


10 


Rev. 


15 
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8 


A-na la-às-ma-a[k]-(:}1)Ad]du 


qi- bi- ma] 
um-ma Ap-la-ha-an-da 

a-hu-  ka- a- ma 
as-Sum aÿ$at Zi-im-ra-an 

ta-  aÿ- pu- ra- am 
sinnistum it a-a-nu-um 
wa-aÿ- ba- at 


a-na bit ma-an-nim wa-$t1b 

à an-ni-ki-a-am 

ma-an- nu- um 

ulb- la- aÿ- #i 
a-ga-na (av l)mu-te-e 

Sa sinnistim $-1(!) h-h-kam-ma 
bitam(tam) $a sinnistum 312 
wva-aÿ-bu à a-$ar Sa sinniètum St-i 
wa-ai-bu h-hi-kam 
Li-ka-li-mu-an-ni 

à hi-is-ba-tu-31 

ü-ul i-de-i 


9 


A-na la-äs-[ma-a]h-(il) Addu 


i- bi- ma 
um-ma Ap-la-ha-an-da 
a-hu-ka-a- ma a-nu-UuM-Ma 


30 immerdtm(hi) 50 karpât karänam(— GESTIN) ma-lu-i 
4 aÿsatam $a (awil)malahim(— MA. LA, . LAIL,) 


ina Tu-ut-tu-[u]{(ki) 
k-ta-lu-ù 

ù i3-tu Tu-ut-tu-ul(hi) 
[i(?)-nla awili(mes) gu-nu-li 


l 
Kar-k[a-mi-is. (ki) | 
à an-nu-[X X X X-ri-im-mi 

ul [X X X -a]l 


ina-an-na a-nu-um-m{a 


[Sal 


20 


ARCHIVES ROYALES 


8 


À Tlasmah-Addu 

dis ceci : 

ainsi (parle) Aplahanda, 

ton frère. 

Tu m'as écrit 

au sujet de l’épouse de Zimrän. 

Où demeure 

cette femme? 

Dans la maison de qui demeure-t-elle? 
Et qui 

l’a amenée 

ici ? 

Allons! que le mari 

de cette femme vienne ici, 

qu'il vienne 

m'indiquer 

la famille où demeure cette femme 
et l'endroit où cette femme demeure. 
Puis, qu’on la prenne. 

Je ne la connais pas. 


À Tasmah-Addu 

dis ceci : 

ainsi (parle) Aplahanda, 
ton frère. Or çà, 


trente moutons, cinquante jarres remplies de vin, 


et la femme du batelier, 
on a retenu 

à Tuttul. 

Et hors de Tuttul, 
[parmli(?) ces hommes 


au 8 ere ose er die dec je enter 8 Te 6 ei UE le € leo © 60 910 Gate 91 € 6 à 


ecole ssuisearméenensepenoane 


Or çà, maintenant, 


25 


26 


29 


Te. lat. 


10 


Rev. 
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ana Tu-ut-tu-ul([k}i) 

$u-pu-ur-ma 

li-wa-a8-$e-ru-nim 

ki-ma te,-ma-am an-nt-e-em 20 
[é]8-mu-i 

[élamkari(mes) ma-du-tim-ma Tr. 
[$a] a-na Ma-rile) 1k-l[u] 

ft] Sa a-na Tu-ul[t-tfu-ul(ke) 

[]k-ta-lu-i 25 


t-ba-as-si-ma | NA} a-hi li-i3-pu-ra-a[m] Tr. lat. 


h-wa-Se-ru-ni-Su-nu-ti 


10 


A na la-is-ma-ah-il)] Ad]|du 


qi bi- ma 

um-ma Ap-la-ha-an-da 

a-hu - ka- a- ma 

a-hi aë-Sum 3 awih(mes) 5 
a-na $e- ri ta 

is pu- ra- am 

[ | Rev. 


| 
| LOI 10 


11 


A-na Ta-is-ma-ah-{il)Addu 

4 - bi  - ma 
um-ma Ap-la-hla|-an-da 
a-hu-ka-a-ma 


te-r-<di--tum an-ni-tum 5 
i-ia-[t}um 

suhdri(mes)-1a 

ina mi-k-si-im Rev. 


la ü-da-ab-ba-blu-3u-nu-ti 
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écris 

à Tuttul 

pour qu'on (les) relâche. 
Lorsque l'on a appris 
cette nouvelle, 


on a retenu de très nombreux marchands 


qui (devaient aller) à Mari 
[et] on en a retenu (aussi) 
qui (devaient aller) à Tuttul. 


H en est bien ainsi. Que mon frère envoie un message 


pour qu’on les relâche. 


10 


A Tasmah-[Ad]du 

dis ceci : 

ainsi (parle) Aplahanda, 
ton frère. 

Mon frère 

au sujet de trois hommes 
m'a écrit. 


À Tasmah-Addu 

dis ceci : 

ainsi (parle) Aplahanda, 
ton frère. 

Cet envoi-ci 

est mien. 

Qu'on ne tracasse point 
mes jeunes hommes 

au moment de l'impôt. 
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12 


[A-na] Ja-ds-ma-ah-(il)Addu 

(gi]- bi- ma 

[um-ma] Ap-la-ha-an-da 

[a-hu-ka-a-ma <aÿ=-sum di-in na-piis-tim 
5 | | a-na se-ri-ia 


[ I) 


ons nn ss nn sms se 


k-a-am iq-bu-nim ulm-ma-a-mi 3u-nu-[ma] 
| uk(?)-ra-ni 
X X X] à [elt-ti-ni 


RC TT NT TS 
| Re E-U0e 
| tla(?)-lu(2)-8(2)- y RQ) 
| fnu-ti-e il-qé-i-Su-nu-ti 
| JHis u-n u-ti 
N - Ike) üt-bu-nim-ma 
[ 
[ 
[ 


13 


À na la-ts-ma-ah-(il)Addu 
l 3 bi Ê ma 
um-ma Ap-la-ah-an-da 
a-hu-ka-a-ma 
5 a nu-um = ma 


5 bilät abmi(hd) , 

Rev. 10 pa-si-li SU 
a-na qa-at ‘1)A-bi-(il)Addu 
& la-wi-i-la 
us-ta-bi-la-[a]k-kum 


qt- br- ma 
um-ma la-ds-ma-ah-(il)Addu-ma 
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12 


[A] Tasmah-Addu 
difs ceci : 
ainsi (parle)] Aplahanda, 


| 
L - - 
lton frère|. Au sujet du procès criminel 
L ] P 


Dr énéiedeieniniane vers Moi 
Rev.  shrmerhiniesibimimendtecunimidiimitréras 
as se mas dem ae ils les ont enlevés 
LA méfiant ils se sont levés 
puis, ils [ont parlé] dans les termes suivants : 
CR EE CE 
nssmadanloiepeéiuiarere avec nous. » 
À Tlasmah-Addu 
dis ceci : 
ainsi (parle) Aplahanda, 
ton frere. 
5 Par ce courrier, 
cinquante Jarres de vin dont je bois, 
cinquante jarres de miel, 
une pièce d'étoffe de lin........... 
cinq talents de pierres 
Rev. 10 pasallum de........ 


je t'ai fait porter 
par l'entremise de Abi-Addu 
et de Yawilä. 


14 


À [Hamurabi 
dis ceci : 
ainsi (parle) Tasmah-Addu. 
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Auparavant, ton frère a envoyé une caravane 


i-na pa-ni- tim harränam a-hu-ka a-na Te-el-m u-un(ht) 
4 À g " 
5] à Telmun. Maintenant, celte caravane, à son retour, 


5 it-ru-ud i-na-(!}-na harränum $i-1 1-lu-ra-am-ma 


i-na bu-ug-re-e bu-ur-tim 

ma-ha-ar Îi-E-bu-uh 

ilk-ka]i à [rit harrdnim $a-a-ti 
}su-nu 


10 


à la suite de réclamations concernant un puits, 
a été [retenue] chez Ili-Ebub. 
Or, avec cette caravane 


10 | su(?)-4 
Ha. sionisme re tomine ; EE, Hiaçaradiérnidenmistereisshinceiues 
ü[ 1#a Et............ DOM sg emire 
$a }mu qui......................... 
mi-im-m[a Uib-bi-kja la i-na-h-hi-id que [tjon [cœur] n’ait aucune inquiétude. 
ina-an-na [X X X X “ilg- ri-ia Maintenant, ........ igriya 
» à Im-glu-ur-ra-am a]t-t-ar-dam 5" et Eng[urrum(: ?) je] te dépêche. 
care Sa-a-ti a-na [Bäbi]h{ki) a-na se-ri-ka Ts conduiront intacte 
ü [s sla-al- Ia a] mu-nim celte caravane à [Baby]lone, chez toi. 
Ré dnum 84 a-di u-um a-hu-ka Cette caravane, jusqu’au jour où ton frère 
t-èa-ap-pa-ra-kum-ma æ ta-[a Ït- la-kam t’écrira qu’elle parte, 
15 as-ra-nu-um-ma Ui-ik-ka-li 10° qu’elle soit retenue là-bas même. 
Tr. a-hu-ka 13-me-(il) Da-gan $a-lim Tr. Ton frère Eine-Dagan va bien, 
à a-lum É-källa-tum(hi) Sa-lim et la ville d’fkallätum va Lies, 
a-na-ku $a-al-ma-ku (Quant à) moi-même, je vais bien. 
a-lum Ma-rii) $a-lim La ville de Mari va bien. 
4 
15 15 
A-na L5-ma-(il)Addu A Kma-Addu 
qi- bi- ma dis ceci : 
um-ma 1-hi-(l)Addu a-hu-ka-ma ainsi (parle) Shi-Addu, ton frère. 
ki-ma ta-as-pu-ra-am | Comme Lu me l'as écrit, 
b a-na a-wa-ti-ka ù Ja prêté attention 
aq-tu- ul " à ton affaire. 
Tr. immerdti(hi)- ka -ha-na Lr. Je ferai camper {es moutons. 
aë-Sum\i3-tu | bi-ru-n-im-ma Puisqu'ils ont vraiment disette, 
Rev immerdtim(hi) $a it-ti immerdti(ht}-ka ler qu'on fasse paître 
10 l- ri- ü 10 les moutons qui sont avec tes moutons. 
ritum ma-di-is ma-d[a]-at Le pâturage est extrêmement abondant. 
avili(mes) su-qi-qi-ka Envoie-moi 
tü-ur-da-alm- ma tes cheiks 
lu-wwa-e-er-Su-nu-8[1-1]m-ma pour que je leur donne des instructions 
19 à immeräti(ht)-ka 19 et que je confie 
Tr. a-na qa-ti-Su-nu Tr. tes moutons 


Tr. 


20 


(Sa 


10 


Tr. 
Rev. 


15 


lat. 
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lu-up-qi-id-ma 

à immeräti(hà)-1a 
it-tà vmmeräti(hà)-ka 
pu-hu-ur h-ri-i 


16 


A-[na La-d}s-ma-ah-(il)Addu qi-bi-ma 
[um-mla 15-hi-(il)Addu 
[al-hu-ka-a- ma | 

aë-sum te,-em (1)13-me-(il) Da-gan 
tu-ba-si-ra-an-ni-ma 

ma-di-i3-ma ah-du 

Sa-ni-lam a$-$um le,-e-em 

e-h-ka an-n1i-13 

a-ah-ka la na-di 

si-ma-nu-um $a e-h-ka 

sa-ba-ka $a-al-la-tam 

$u-ki-il-ma 

ü h-ik-ru-bu-ni-kum 

3 a-la-nu an-nu-tum 

ü-ul da-an-nu 
UD 1 KAM ni-sa-ab-ba-si-nu-t 
ar-hn 15 

e-hi-im-ma 

à a-la-ni an-nu-lim 

à ni-is-ba-at-ma 

ù sa-bu-ka $a-l[a]-tam 


h-ku-ul 
Jum-ma a-h at-la 
ur- in “I 


fe] - li Un 


17 


A-na Ja-ds-ma-ah-(il)Addu qi-bi-ma 

um-ma 15-hi-(il)Addu a-hu-ka-ma 

(1) Su-mu-E-bu-uh Nu-sée 1 
à (awvil) mu-ba-si-ri a-na Ma-mu-ka-ti-ÿa-$a 


lis-ta-nja-ap-pa-ar tulp}-pla- 


Tr. lat, 
20 


10 


Rev. 
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à leurs mains. 

Rassemble donc 

mes moutons avec tes moutons; 
qu'ils les fassent paitre. 


16 


[A Ta]smah-Addu dis ecci : 

fainsi (parle)} IShi-Addu, 

ton frère. 

À propos des nouvelles relatives à ISme-Dagan, 
tu m'as envoyé un agréable message, 

dont je me suis réjoui extrémement. 

Autre chose. Au sujet de la nouvelle 

de ta montée ici, 

ne sois pas négligent. 

C'est le moment opportun pour {a montée. 
Fais jouir tes troupes 

de butin, 

pour qu'elles te bénissent. 

Ces trois villes 

ne sont pas fortes ; 

nous pourrons les prendre en un (seul) jour. 
Monte donc 

prornptement, 

prenons 

ces villes, 

et que tes troupes 

jouissent du butin. 


* Situ es mon frère, 


Rev. 


monte 
promptement vers moi. 


17 


À Tasmah-Addu dis ceci : 

ainsi (parle) IShi-Addu, ton frère. 
Sumu-Ebuh 

[envoie [réguliè[rement des Nuzéens(?) 

et des messagers à Mamukatisaïa. La ta[blette 


TOME V. 


33 


34 


Tr. 


20 


Tr, 
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ilt-ti-ka e-er-r[i-18(?) 
hd à Gala 
[&um]-ma si-a]n-qa Sum-ma a sû-an-qa 
[an-ni-ta]m la an-ni-tam a[r}-hias 
[&u-u|p-ra-am-ma l-ib-bi lu 1-de 
à uz-ni-ia Su-up-le 


18 


A-na I3-hi-(il)Addu 

ql'| -bi- ma. 

um-ma La-is-ma-ah-{il) 1ddu 
a-hu-ka-a-ma 

aë-sum à me-at sa-bi-im 
ru-ud-di-im 

ü [rjab [Amlurrim  . 
DCX XX XX LAN?) 
| ahm(?) 

du-u[m(?) X X X X X] 
ta-as-pu-ra-a[m]-ma] 

na-si-ah rab Amurkré] 

a-wa-tum ra-br-e-et 

a-la-ki a-na se-er |sar|rim 

i-ba-as-si um-ma a-na-ku-ii-[mla 

ki Sa-ni-iim ana se-er [sarfrèm lu-us-pu-ur 


u-um tup-pt an-ni-e-em 
t-$a-bi-la-kum 

a-na se-er Sarrim 
at-la-la-ak 
Le,-ma-am gu-am-ra-am 
is-tu mahar $arrim 
a-$a-ap-pa-ra-kum 


19 


[A]-na [1 ]8-hi-(il)Addu 


qi ble - ma 
ulm-ma La-ds-ma-ah-(il) Addu 
a|-hu-ka-a - ma 


laÿ-Sjum sa-bi-im $a Su-mu-ni-ha-im 
[XX] xX -ù is-fu] MU 4 mu 
a 


L 


mt 


Tr. 


20 
Tr 
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il te réclamefra] 
Cette affaire de Sumu-Ebuh, 


ce 


que les choses soient [exa]ctes ou qu'elles ne le soient pas, 


[cec]i ou cela [éleris(-le)-moi 
promptement, pour que mon cœur Île sache. 
Ouvre ainsi mon orcille. 


18 


A Ihi-Addu 

dis ceci : 

ainsi (parle, lasmah-Addu, 

ton frère. 

Au sujet des cinq cents (hommes de} troupe 
de complément 

et du Grand-des-Amurrû 


tu m'as écrit, en vérité. 

Le déplacement du Grand-des-Amurrû 
est une affaire importante. 

Mon voyage chez le roi 

doit avoir lieu, (car) je me suis dit : 


[SA 


« Comment pourrais-je euvoyer quelqu'un d'autre chez le 


Le jour où cette m'enne tablette 
je t'envoie, 

Je me rends 

chez le roi. 

Je t’enverrai 

des nouvelles complètes 

de chez le roi. 


19 


À Klhi-Addu 

dis ceci : 

ainsi (parle) lasmah-Addu, 

ton frère. . 
[Au su/jet des troupes de Sumu-Nihim 


tro re à depuis quatre ans 


[rloi?». 
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Res near cererervretmeemrnttimeermiéisise ts ER CE LE 
j a |-al-la-ka-[kum(?)] j'irai [chez toi(?)]. 
sa-ba-am $a Su-mu-ni-hi-im Ne frefu]se [pas] 
hwa]-a$-$e-ra-am de {lai]sser partir 
Î[a ta-ka}-a[ Ha les troupes de Sumu-Nihim. 


20 20 


A-na I$me-(il) Da-gan À I$me-Dagan 
Ê bi - ma dis ceci : 
um-ma I5-hi-il)Addu a-hu-ha-a-ma ainsi (parle) [Shi-Addu, ton frère. 
a-wa-lam an-ni-tam a-na la qa-bi-e-em-ma Cette chose n’est vraiment pas à dire! 
b à i-na-an-na lu-ug-bi-ma 9 Et pourtant, maintenant, je tiens absolument à la dire 
à Uib-bi lu-na-ap-pi-113 pour soulager mon cœur. 
Sarrum ra-bu-um at-ta 2 sisè Tu es un grand roi! Tu m'avais demandé les deux chevaux 
e-ri-13-ta-ka le-ri-$a-an-ni-ma que tu désirais : 
à U-$a-ri-a - kum je te les ai fait conduire. 
10 & at-ta 20 manë (AN. NA)a-na-ka-am 10 Et voilà que toi, tu m'as envoyé (seulement) 
tu-$a-bi-lam i-na la da-ba-ba-am vingt mines d'étain! N'est-ce pas sans discussion 
iSa-rinis ti - a (et) complètement que tu as obtenu de moi (ton désir)? 
la ha-as-ha-ta anakam (— AN.NA) t-sa-am an-ni-[i}m (Et) tu (oses) m'envoyer 
tu-Sa-bi-lam Sum-ma-an ce peu d’étain! 
19 su-bu-lum-ma la tu-$a-ab-ba-lam 15 Si tu ne m'avais rien envoyé du tout, 
aÿ-Sum lim $a a-bi-a à cause du dieu de mon père, 
$um-ma-an l-1b-b1 im-ra-as assurément, mon cœur eut élé courroucé. 
fiim sisi Le prix 
Tr. a-nu-um-mu-tim Tr. de ces chevaux, 
20 it-ti-ni i-na Qa-ta-na(hi) 20 chez nous, à Qatna, 
Rev. 6 me-tièm kaspi-$u-nu Rev. est de six cents (sicles d’}argent. 
ù [alt-ta 20 mané anakam (— AN.NA) Et voilà que toi, tu m'as envoyé 
tu-$a-bi-lam à $e-mu-it-um vingt mines d’étain ! Mais celui qui l’apprendra, 
mi-nam i-qa-ab-bi ul i-ta-pa-la-ni-h que dira-t-il? Il ne pourra nous mettre sur le même pied. 
25 bitum an-nu-t-um büt-ka 25 Gette maison (pourtant) est ta maison. 
ina biti-ka mi-nu-um ha-l Que manque--il donc dans ta maison, 
a-hu-um a-na a-hi-im pour qu'un frère à un frère 
o-rii$-t[a]-a-am i-ul i-na-ad-di-in n’accorde pas (son) désir? 
sum-ma-an (AN. NA)a-na-ka-am Si Lu ne m'avais pas envoyé 
30 la tu-$a-ab-ba-lam 30 de l’étain, 


miim-ma li-b-bi mon cœur 
- ï : ; , 
-la-ma-an im-ra-as n'aurait pas eu la moindre raison d’être courroucé. 
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ü-ul [S Jarrum ra-bu-um at-ta Tu n'es pas un grand roi. 
am-mi-nim an-ni-lam le-pu-us Pourquoi as-tu fait cela? 
39 bitum an-nu-i-um bêta | | 35 Cette maison (pourtant) est ta maison. 
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A-na la-is-ma-ah-(il) Addu À Tasmah-Addu 

qi- bi- ma dis ceci : 

um-ma Su-mu-E-bu-uh-ma ainsi (parle) Sumu-Ebuh. 

[tup-pla-ka $a tu-Sa-bi-lam [La table]tte que tu m'as envoyée, 

[eë-me mla-di15 ah-du b je l'ai entendu lirel; je m'{en) suis beaucoup réjoui, 
[& a-na] we-di-im $a La-ri-im-nu-ma-ha-u [et au] wedum de Larim-Numal 

[as-pu- ra- am [j'ai éerlit : 

[(L)]/8-me-(al)[ D Ja-gran « me-Dagan 

[ue fa-ds]-ma-[ah]-(il) Addu et [as]ma|h]-Addu 

10 [x - x - x{(?)-hlr- um(ki) il-su-du 10 ont conquis (la ville de) .... him. 

[ir 2}na-afn]-na (1) La-ri-im-nu-ma-ha-a [Et mjaintenant que mes yeux voient 
D X]-ma e-na-ara lemurlema Larim-\ umahà 

[& mal-di-is lu-uh-du et que je me réjouisse beaucoup! > 
(Sa-ni]-tam Hi-u-am 1q-bu-i [Autre chose. On a parlé ainsi : 

Rev. 13 | ma-al-ri-i]a AO OR D re se [trouvent 
fwa]-as-[blu ul [XX X] | MPG seséremsarbredemadve G 
[é]-na-an-na ap-pifs] Maintenant, puisqu'il a tué 
sa-ba-$u 1-du-ku ses hommes, 
ana se-ri-$u Su-ur-di-ma fais(-le) conduire chez lui, 

20 qa-qa-as-si hu-ul-li-iq 20 fracasse-lui la tête 
(ü] la-a à-da-ba-ab-hu-nu-tr et qu'il ne vous importune plus. 

22 22 
Ana be-li-ia La-is-ma-ah-(1l)Addu A mon seigneur Tasmal-Addu 
ga - be. ma dis ceci : : 
um-ma Ta-ri-1m-Sa-ki-im ainsi (parle) Tarim-Sakim, 
warad- ka- a- ma ton serviteur. 

5 [i-na pa-ni-lim 1-nu-ma 5 Auparavant, lorsque 
[a-na sle-er be-li-ia je suis allé 
a-na Ma-ri(ki) chez mon seigneur, 
al-h- ka- am à Mari, 
ki-a-am be-li iq-bi-im mon seigneur m'a parlé 

10 um-ma-mi $e-em à eqlam 10 dans les termes suivants : « On te conficra, 


i-na Ma-ri(ki) à Mari, 


= 
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t-pa-qi-du-ka 

ü-lu-ma $e-em 

ü-lu-ma eqlam 

t-ul ip-qi-du-ni-|n|e(! ) 
an-na-nu-um eqe 

la-a3-&u-tim la-ar-ba-yi(hi) 

it-tù Ia-am-ma-nim 
e-le-ni-ri-13-ma 

ü-ul i-na-di-nam 

ü-ul eglam e-ri-is 

ü-ul ipram(-SE. BA) it-ti sa bi-im 
bi-tr-tim a-ka-al 

bi-riku be Li h-< ip -gida-an-ni 
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A-na be-liia Ta-is-m{a-ah-(il)|Addu 
qi - bi - m|al 
um-ma Ta-ri-im-Sa-ki-im 
warad-ka-a-| ma] 

(1) Ga-zi-za-nu-um] 

(1) A-bi-sa-re-fe| 

(1) Ha-mi-ur-ku [FX X X]-um 

ù 2 him (awil)Su-[tu-um] | 
[a-nja $u-hku-un pu-[uh-ri-im| 
ip-hu-ru-ma fa-na na-we-e-em| 

Sa ma-a-at Qa-ta-[nim(ki)] 
$a-ha-{e,-em 

it-ta-al-ku 

à la-ma an-ni-tim-ma 

TL Su-st (awil)Su-tu-um ki-r-rum 
Sa-ni-ilum a-n]a Ta-ad-mé-er(ki) 
ü Na-$a-la-a(ki) 

Sa-ha-tim al-[l}eru-ma 
re-q-su-nu-ma v-tu-ru-nim 


à À awilam i-na Sute-i Ta-ad-|mé-ra-yi(ki)] 


i-du-ku 

le,-mu-um an-nu-um Sa Su-te-em 
tl-li-kam-ma a-na be-li-ia 
as-pu-[r]a-am 
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du blé et du champ ». 

Ni blé 

ni champ 

on ne m'a confié. 

Ici, un champ 

DES sue de Larbë 

je ne cesse de réclamer 

à Hammänum, 

mais il ne me le donne pas. 

Je n’ai pas de champ à cultiver. 
Je ne reçois pas de subsistance 
avec les troupes de forteresse. 


Jai faim! Que mon scigneur nr'assure ma subsistance. 
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À mon seigneur Jasmfah]-Addu 
dis ceci : | 

ainsi (parle) Tarim-Sakim, 

ton serviteur. 

Gazizänum, 

Abi-sarê, 

ami-urku.. um 

et deux mille Sultéens] 

se sont rassemblés 

[pour] constituer une afrmée|, 
puis ils sont partis 

[pour] razzier 

[la steppe] du pays de Qata[num|. 
Mais auparavant déjà, 


une soixantaine de Sutéens, (formant; une autre bande, 


sont partis pour razzier 
Li 

Tadmer 

et Naÿal ; 


ils sont revenus les mains complètement vides, 


mais ils ont tué 


un homme parmi les Sutéens de Tad|mer]. 


Cette nouvelle relative aux Sutéens 
est arrivée 1ei et je l’envoie 
à mon seigneur. 


TOME Y. 


ai 
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[Al-na be-lira Tla-ds-ma-a]h-{(il)Add}u 
6. np 
um-ma Ta-ri-im-Sa-ki-1m 
warad-ka-  a- ma 

(L) Ba-aqg-qum awil Ti-iz-ra-ah(hi) 
a-na i-im lim 

it- la- la- ak 

à awvilu(mes) méru(mes) Ti-iz-ra-ah(ki) 
al }Hi-ku-ni-im-ma 

um-ma-a ni Ka-a-li-[-ma 

a-na $a pi-ru-ti-ni 

u - ku- un 

à 1 manädm kaspam 

ana é-kil-im qa-ba-$u 

id-di ë in 

1-na-an-nA a-NU-UM-MA 
(1)Ka-a-li-lma 

a-na se-er be-li-va 
ai-là-afr-dJa-:3-$u 

be-li a-na su-gi-[qlh tim 

[ta] Tiiz-ra-ah{hi) 

[h] i8-[ku]-un-[s{u-ma LL 
[1] mandin kaspam a-a-ri-[rs] 
[him] hu ru-[slu 


25 


[A]-na be Liia La-[}s-ma-ah-il)Addu 
qi bi. . ma 

um-ma Ta-ri-im-Sa-ki-1m 

warad- ka a ma 


aë-sum nigém (= ZUR.ZUR .RT) sa (is)sumbim (MAR . GID. 5 


$a (il)Nerpal 

as-st-ur-rr mu-us-ke-nu-um 
$a a-la nt 
fwar]ham e-rr- ba-am 
[i-&la - ka- an 


[ble-li (it) Samas-ella-si 


DA) 


Tr.10 
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À mon seigneur Ifasmajh-[Add}u 
[d]is ceci : , 

ainsi (parle) Tarim-Sakim, 

ton serviteur. 

Baqqum, l’« homme » de Tizrah. 
est allé 

au destin. 

Aussi les notables de Tizrah 
sont-ils venus ici 

et (ils ont parlé) ainsi : « Kâli-Ilma. 
établis(e) | 

pour nous gouverner», 

Il à déjà remis 

une mine d'argent 

pour le Palais, comme engagement. 
Or çà, maintenant, 

Käli-TIma, 

je l'envoie 

à mon seigneur. 

[Que] mon seigneur 

l’établisse 

pour la fonction de cheik 

[de] Tizrah, 

et [qu’Jon [accepte de lui, 
là-ba[s|, [la] mine d'argent. 


25 


À mon seigneur Tasmah-Addu 
dis ecci : 

ainsi (parle) Tarim-Sakim, 
ton serviteur. 

Au sujet du sacrifice du char 


de Nergal, 
peut-être le muskénum 
des villes 
[pro }posera-t-il 
le [mois prochain. 
ue mon seigneur 
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[fi-wa-1-1r-ma 

à] a-na a-la-ni 

je i-ba-ru- ma 

niqüm (= ZUR.ZUR.RT) sut 
[l}e-e8-ta-an-ni 

feoa-ar-li Létar 

li- $a- [ali 5 in 
à be-li mi-hi-ir 

tup-pi ia li-Sa-bhi-lam 

a-sum ha-al-si e-lu-tim 
a-ra-ga 5 mu 
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[AÏ- na be-li-ia Ta-às-ma-ah-(il)Addu 
qi - bi - ma 

um-ma Ta-ri- im-Sa-ki-im 
warad-ka-a-ma 

mléru(mes) St-1p-ri awi[t Qa-ta-nim(ki) 
as-[tlu Qa-ta-mim([kh) 

ana Ma]-ri(ki) ak-su-d\u nifm 

(1) [H Ja-am-mu-ta-[a|r 

[(E) la-si- -im-(il) Da-gan 

LT X - -ra(?)- X X -(i)Addu 
[awvilu(mes)] Qa-ta-na-yu(ki) 

De xXTel(?)-ke- ()Addu 

[æwarad be]-li-ia at- ti-su-[nu] 
ta-ma-ar-ta-3[u-n|u | 
dam] nfa(hsu(P}hi(P)r a( 
UD 2 KAM ina Ma-ri(hi) 
i-nu-hu-m{a] 

a-{à-[a]r-da- as-su-nu-[t|e 

$a- DC-X ëa-lim 

Ma-ri(ki) sa-lim 


ma-a-lum [3 Ja-al-ma-at 


27 
A-na be-li-ia a-s-[ma]-ah-(il)Addu 


qi bi- ma 
um-ma Ta-ri- im-Sa-ki-ini i-mfal 
fev ]arad-ka-a-ma 

1 [fm 30 avilu(nes) $a-la-tum 
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donne des instructions précises à Samas-ellasu, 


pour qu’on prévienne 

les villes 

que ce sacrifice 

sera changé (de date) : 

il aura lieu 

après (celui d’}Itar. 

Ainsi donc, que mon scigneur 

me fasse porter la réponse à ma tablette, 
pour que j’alerte 

les districts supérieurs. 
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À mon seigneur fasmah-Addu 
dis ceci : 

ainsi (parle) Tarim-Sakim, 
ton servileur, 

Des messagers de l’homme » de Qatanum. 
(venant) de Qatanum, 

sont arrivés 101, à Mari. 
llammutàr, 

lasim-Dagan 

ue ra ...- Addu 

(sont) Qatanéens. 


. elki(?)-Addu, 


[serviteur de] mon [sei]gneur est avec eufx]. 


Ils p{ortent(?)] (avec eux) 
de magnifiques cadeaux. 
Lorsqu’ ils se seront reposés 
deux jours à Mari, 

je te les enverra. 

Le ........ va bien ; 

Mari va bien ; 

le pays va bien. 
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À mon seigneur Tasmah-Addu 
dis ceci : ; 

ainsi (parle) Tarim-Sakim, 
ton serviteur. 

Mille trente hommes de butin, 
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Sa a-na mi-ti-it é-killa]-ni que le roi en personne a [désigné}s(?) comme don 
Sa a-ah Pu-ra-tim Sarrum-mla i(?)- -si(?)-qli(?) aux palais des bords de l'Euphrate, 
ina Ka-ha- “ai(hi) à XX X}i-is à Kahat ............... 
à a-na-ku-i a-na Sa-ga-ra-t|im](ki) Moi-même donc, je vais partir 
10 a-na pa-an $a-la-tim 10 à Sagarâtim, à la rencontre du butin. 
LA du D [tim(i) À Scie 
a-la-ak 1-na Da-ga-ra-|h}m(kt Dagarailtim, 
Sa-la-tam a-ma-ha-ar-ma je ferai la réception du butin 
a-na é-kil-la-nt e-si-vr-81 et je l’enfermerai pour les palais. 
$a-ni-lam awtli(mes) na-si-hi Autre affaire. Quant aux hommes déportés 
: ce su ‘ L à : F 
19 [Hi] +h-na-ma-i(ki) 15 [H}ihnaméens, 
Sa ina X - X (ki) Sarrum [ina MlJa- 2 gl (qui dans... (se trouvent), le roi, [à Mari, 
Tr. X X X s[uf?) XX X X X (mes)(?)] Tr. LOS none ea rte 
[ulm-[m}a-a-mi a-na pu-ha-tlin| en disant : «Pour le remplacement 
(ile [awlilèm ina na-si-ha de [+l’hom]me-, parmi les déportés 
Rev. 20 |$ al Ma-ri(ki) a-na Kur-da(hi) Rev. 20 [de] Mari, envoie(s-en) 
{lt-ru-ud à Su-nu-ti à Kurda». Alors 
Li NS 
finja Hi-ih-nim(ki) à Ta-ri-is(?)(ki) à] Lilinim et à Tarfis](?) 
al p-hlu-ur Jle les ai rassemblés. 
an-ri-lam be-Ui lu-1 1-de de mon seigneur sache bien cela. 
90 ü as-Sum Binu(mes)-iu-mi-na 20 Et au sujet des Benjaminites 
Sa a-na mât Bidsli-ir à-bi-ru ui ont passé (le fleuve) en direction du pays de Bisir, 
Le [ j oi Passe Per 
Sarrum ki-a-am 15-pu-ra-am e roi m'a écrit 
fum-mla-a-mi a-na se-er be-li-ka en ces termes : « À ton seigneur 
(1) La}-is-ma-ah-(1l)Addu à ([e]D)Sin-ti-ri-im lasmah-Addu et à Sintiri 
30 [#lu(?)-n(2) X ar(?) ils- mla(?) SO RS A nt it Te 0 
ie e-| a 2  ÉÉÉÉEÉÉÉÉÉÉRRÉÉÉE& 
1-$a- ee ?)- Fab(?) à LE : EE Son de are Bi cat à dre 2 reed Q 
as-tu K 1% OP US sas sevpemrsressenierNiNs seen 
da-an-na-[tim(?) | hs-si ; des choses fortes ................. 
35 à ki-a-a[m ]-6-[b]a-b[u] 35 Bt AMR IL rrsvuwssrermiombhenE 
wa-ah-ra-ku [à a-na mât Bi-siar] Je suis arrivé (trop) tard ; [déjà] ils avaient traversé (le fleuve) 
i-bi-ru an-nt = ltam] [en direction du pays de Bisir]. Geci 
à RC - ; pos à 
la an-ni-tam ble-lli li-is-pu-[ra-am ou eela, que mon setoneur mel (Pjéernilvel. 
pur | { 5 | 
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A-nla be-lira Ta-ds-ma-ah-il) Addu À mon seigneur lasmah-Addu 
q - bi. ma dis ceci : | 
um-ma Ta-ri-im-Sa-ki-im ainsi (parle) Tartm-Sakim, 
warad-ka-a - ma ton serviteur. 
b aë-sum li (il) Da-gan (awvil}itinnim (DIM) à 10 (awil}a-ra-rr D Au sujet de Ili-Dagan, le macon, et de dix arräru, 
be-li is-pu-ra-am a-nu-um-ma mon seigneur m'a écrit. Or çà, 


(T) ti (4l)Da-gan à 10 (awil)a-ra-ri j'envoie à mon seigneur 
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a-na se-er be-li-a at-1à-ar-da-[$lum 

as-sum (awil)a-ha-ni i-na dür be-li-1[a] 

libittam la-ba-na-am be-li 13-pu-ra-am 

awili(mes) a-ha-ni ka-la-u-nu 

(1) Warad-i-lisu à Sum-ma-an-la-ilum 

it-ti Bi-ni-im uë-ta-as-bi-it-ma 

a-na libittim la-bla]-ni-im a-na dûr be-liia 
at-là-ra-ad aÿ-SuÏm X XX] à eqlim 

sa (awil)girsiqqém (—- GiR. SIG) $a èm-hu-ru-ma 
e-li 15-pu-ra-am 1 AS.SE pa-la-na-am 
as-ni-ig-Mma Ma-am-Mma-an 

i-na (awvil)girsiggém { Gi. SIG) $a 1-na biti-su 
ü-su-n ul i-ba-as-$i 

[ul « as-[s}um [elgel Ilu-ka- ni[m] 

[8j be-li [i}#-pu-ra-am | 

10 avilu(mes) [ 

[hi]-a-am 1-pu- la-an-n|1| 

[um]-ma-mi egel Tlu-ka-nim Li-ul| e-ki-im 


à a-na M{u-ha-di-im tt-ull] wfu(?)-4(2)]-ur 
[e]glum ana Lu-ka-ni-im-ma na-d-{iln 
[as|- -Sum eqel Ta-ri-bi-tn (awil) » LD -riim 

[ul us-[$]u-[rla-am be-li Lels-pu-[r]a-am 

ù Bi-nu- u[m] [eli-kam-ma 

um-ma-m{|i] Sarrum rabim la wu-uls-su-ur egel-èu 
ig- bi à Ta-ri-bu-um 5 [mjané [a |spam 

ü-ki-il um-ma-mi 3 manê kaspan 

ena-an-na lu-ts-qi-ul à a-na (lat) star 

2 manë kaspam lu-us-qu-ul à as-sum 

na tu|p-pi be-liia kaspam ma-ha-ra-am 

la [#a-a/{-ra-am D ti-ul a[m- hju-ur 

ü egel-[slu d-ul | ul} ou-us-Su-ur 

i-na-an-n a an-nt- Lane la an-ni-tam 

be-li h-is-pu-ra- am 

su-[u]lmu-um Ma-ri(ki) sa-lim 

ma-a-tum $a-al-ma-at 
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la-is-ma-ah-(il) Addu] 
il bi- [mal] 


[A-na be-li-ia 

|q . 
es Ta-ri-im-Sa-ki-im] 

{warad- ka- a £ [ma] 

[ina pal-ni-tim-ma Sarrum [tup-pa-am] 
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Ii-Dagan et les dix arrdru. 
Au sujet des ahänu, mon seigneur m'a écrit 
de faire des briques à la citadelle de mon seigneur. 
Jai fait prendre tous les ahänu, 
Warad-ilisu et Summan-la-ilum 
avec Binum, 
et je (les) ai dépêchés à la forteresse de mon seigneur 
pour y). faire des briques. Au sujet [du ...... Jet du champ 


des gersiggi qu'ils ont bien reçus 
et dont mon seigneur m'a écrit, Jai enjoint (É ?) 
de manger le ..... , Mais, parmi les gersiqqi, 
il ne s’en est pas trouvé un seul 
ui soit sorti de sa maison. 
[D'autre part], au sujet du champ d’Ilukanum 
dont mon scigneur m'a écrit, 
dix hommes TE Te 
Il m'a répondu 
dans les termes suivants : « Le champ d’Ilukanum [n/'est [pas] 
enlevé, 
et il n’est pas fattri]bué (?) à Muhadum ; 
le champ demeure bien donné à Hukanum». 
\u sujet { du champ de Taribum, le ........ . 
mon seigneur m'a écrit de le [li]bérer. 
Or, Binum est venu ici 
et il a dit eeet : « Le grand roi a ordonné 
de ne pas hbérer son “champ ». Or, Taribum a proposé 
eng mines d'argent en disant : «Je veux payer maintenant 
lrois mines d'argent el Je paycrat 
deux mines d'argent à (la fête) d’IStar». Mais, parce que, 
sur la tablette de mon seigneur, il n’était pas [éer]it 
qu'on pouvait recevoir l'argent, je ne lai pas accepté 
et son champ n’est pas béré. 
Maintenant, que mon seigneur 
n'écrive cect ou cela. 
Tout va bien. Mari va bien; 
le pays va bien. 
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[A mon seigneur Jasmah-Addu} 
[di]s [ceci] : | 

[ainsi (parle)} Tarim-Sa[kim|], 
[to]n [serviteur]. 

[Auparavant déjà, Le voi m'a envoyé 
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an-ni-tam éarrum [i]#-p{u] | 10 
anna derrum han] 
rouen | 
prie * 
REts cmd ont s 
X [ ‘HR ue 3 sf 
R i(ki) a-na $e-er pre 
een ne 
1) Su-mu- lé # 7 25 
D) (à a 
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at 830 | 
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[une 1% ainsi conçue : 

« Que tous les Rapi éens, 

Macs les conduise nt){e, 

dans Tuttul. » 

Voilà ce ” le roi [m'}a écr/it]. 

Maintenant, le "La du a] anbor é] une tapis: LUE 


ainsi conçue : qu À 
autant qu'on [t'en am rl + mL 
ee la teneur des tablettès déSu. ..:..:.4 se wa 
LA tr homme aû LR de Peel ; 
AT ÉE L ner prosNeentebe ii, 
(1) vô ren[da] als ri 
de ea Mn ve rsperrar e: % 
M RRE EL RREEnT TT Lan | A 
ns, [au ; F4 
roi sie à [he En ete A ue 
Pass di FAST une MAS 
Pa pAesS PANNE vr 
Sumu-E(f} .................., : 
(Sama]s (?}-&u-............. OUR és 
Samaë-di (7}-..:...........:, ) 
LEA ARE RENE TE APT RE RAP QUES 
F2: SORTE 
dieu mon, gas made PEU 
ls n serviteur. Shanhs ê 
u sujet des cakivetentie élue {afin} 
[E(?)Juna-Kiris, | : Ar 1 (éi-ps 
mon seigneur m'a écrit. embebet à so) itR 
Que [E\?)Jhuna-Kiriä..) | | 
grues ici 6? #7 
et qu " me montre .......... 
Qu'il m'amène ..,....lns| +; tavétft} 
leurs [bœu]fs pret 185 mt-m88 woflmu] 
et leur jeune homme.  :: res 
Alors, comme mon seigneur se’ der, {8}: mit tea) üi 
j'installerai pe 1 
des cultivateurs, 3 us 


et ils pourront cultiver sé en x à n 43 à ï 
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À mon seigneur Î[asmah-Addu| 


Ana be-liia ITa-às-ma-ah-(il)Addu] 


gd _- bi, - [ma] dis ceci : : 
um-ma Ta-ri-im-Sa-[ki-]m ainsi (parle) Tarim-Safkim}, 
warad-ka-a - ma ton serviteur. 

5 be-li ki-im 18-pu-ra-am 5 Mon seigneur m'a écrit 


dans les termes suivants : « lasmah-Dagan, le scribe, 


ufm-ma-n La-is-ma-ah-(l)Da-gan tupsarrum 
à(?)} -... iasibum 


[a(?)}-na(?)| X -ta-si-bi-im 
(id-blu-ba-am-[mla it-ta-al-kam 
ina-an]-na a-nu-um-ma 
10 [(L) Lla-ds-ma-ah-(il)Da-gan tupsarram 
Rev. uÿ-$a-at  qa - tm 
a-pa-da-as-Su-ma a-na se-er bella 
at-là-ar-da-a$-$u-ù 
be-li a-nu-um-ma-nu-um 


[a par]lé(?), puis il est parti». 

Or çà [mainte]nant, à Tlasmah-Dagan, le seribe, 
10 Je placerai 
Rev. des menottes(?), 

et Je le dépêcherai 

à mon seigneur. 

Que mon seigneur, sur le champ, 


15 L-sà-an-ni #& iq 15 contrôle (la chose). 
A-nja [be-liia Ta-as-ma-ah-(il) Addu] A mon [seigneur lasmah-Addu] 
qgé - db or [mJa dis ceci : 
um-ma Ta-ri-1m-Sa-[ki-m| ainsi (parle) Tarim-Sa{kim|, 
warad-ka-a - ma ton serviteur. 
> as-3jum Lpi-iq-il)[ Sir 5 Au sujet d’Ipiq-Sin 
fu] 2-30 a-na be-li-ia j'ai dit, une fois, deux fois à mon seigneur : 
ag-lble awilum $u--=ù = ma-di-is [i-li-e] « Get homme est très [capable]. | 
ki X Ham à a-sit[am La ...... et l’art de la médecine, [il .......... » 
[ ] CO RS EEE 
Rev. 10 | | Ré. MO Smile hr tt ae b 
[e-mu-ur L [ma] qu'il voie, 
Lawillam $a-a-tu it-ti Sarrim puis, demande 
e-ri = su cet [homm}e au roi. 
15 [awillum [$]i-u ma-di-is 15 Get [homme 
1 li - i est très capable. 
awilam $a-a-lu be-li Que mon seigneur 
la 1-2i-ba- - am ne laisse pas échapper cet homme. 


32 92 


CRE non rie PE 


TS 


Fi pe EE nn 


10. 
Tr. 


Rev. 
_45 


10 


Tr. 


Rev. 


15 


Ana be-liia qi-bi-ma 
um-ma. Ta-ra-am-Sa-[f|i-tm-m 


bel la écho 


‘ü-la wardam a. ki-ma i-ia-ti 


wa-raald-ka-ma 

(D sue h-bi 
t-pu-ra= am 
um-ma-mi Î5-nu-lu-um 
ind: gimtir-ti-êu : 
ina Mardt-hr-eiam(hs) 
ana ka-siim 
te bi 
[pa] }nu-u-i nt 
ve si &a-ak-nu 
[u-u] ]l i-dee RS 22 
ba-a]l-sü-um Fès 


8a]-h-im 


A-na L pin] 
gé-bi-ma i 
ym-ma T' IR C2 aa 
na pa-ni-tim-ma be-li tup-pa-am - 


aë-Sum a-na A-ga-de(ki) a- doksu 


d-$a-bi-lam wardûti(du-ti) 
d-ul Sa-te, 
a-ni-i$ lup-pa-am. ü-$a; 
ak-ki-ma wardäti(du-t he 


ana Ta-ri-im-Sa-hiim 


… wardäti(du-ti) <i>-ul Dr 


be-li Ta-ds-ma-ah-[(il)]Addu 
ü-na-kiar 


ü-na-ki-ir 

a-wa-tum d-ul bi-deet 
4 at-ta-a-ma 

éa ‘har-si hi-de . 
wa-ar-ka-tam pu-ur-se-4 


10 


Tr. 


Rev. 


15 


10 


Tr. 


Rev. 


15 


_ses intentions, 
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À mon seigneur dis ceci : 
ainsi (parle) Tarâm-Sakim, 
ton serviteur. 
Inûb-ibbi 
m'a écrit TENTE RE 
dans les termes Ru 9 : :e Enulum a DES 
avec toutes ses forces it 

a traversé (le fleuve) 
à Mankisi, | lui is 
en direction du déserts. | 

Ce que sont 


je [ne] le sais 
[Le district 

[va] bien. 

Que : mon PAU n'ait pas d’ inquiétu el 


À Ikûn-pi-Sin # 

dis ceci : ; 
ainsi (parle) Tartm Sakim.: 
Auparavant déjà, mon seigneur 
m'a envoyé une tablette 

au sujet de son voyage à AUAAEs." 
mon service n'y est pas écrit. 

Une seconde fois, il m'a envoyé un 
et en ce qui concerne mon seryice … , 
au nom de Tarim-Sakim ni 
mon service my (y).est pas écrit. 
Mon seigneur asmah-Addu 
a ainsi montré de l’aversion (à mon é 
H n’a pu montrer de l'aversion 1 
à un serviteur comme moi : 
la chose est impossible | 
Mais, toi, certainement, 
tu dois connaître mon calomniateur. 
Mène une enquête, : 


10 
15 
Tr. 
Rev. 20 


25 


30 


35 
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an-n1-tam 
la an-ni-tam 
me-hi-ir tup-pi-ia Su-bi-lam 


[AÏna be-li-ia Ta-d[s-ma]-ah-(1l)Addu 

qi- bi- ma 

um-ma Ha-si-da-nu-[u]m 

warad-ka-a- ma 

aë-Sum d-bu-ub awili(mes) na-si-hi 
be-li 13-pu-ra-am mit 
d-bi-1b-3u-nu-ti-ma =, 
a-nu-[u]m-ma tup-pii BA.TIL à BA.HA 
a [awilim] u(?) Sum-8u a-na se-er be-liia 
uë-ta-bi-lam + 
ü tup-pi a-li-ki-im I- vers 

uë-ta-bi-| la-\lam ANT. i 

avilu(mes) BA.HA ko-hi-u 

i-na ha-la-as ()Sin-tiri-ma 

wa-aë-bu-t | ca 

be-li au ge-er Sarrim 

h-18-pu-[u]r-ma 

A 2 (mes) Su-nu-ti 

li-sa-ab-br-tu 


ma-ti-ma 1 awtlum i-na Eee ma-a-tim Les 


ma- ak-rita 

wa-ai-bu--ma : 

a-na-ku ‘a-ka-al-la 
$a-ni-tam (1) Su-mu-ba-mu 

awil Mu-ha-tim(hi) 
a-ha-8u 1-du-ku-ma Sa-ati Sarrum : 
d-iwa-de-er Ja-an-ti-in-il 


mr Ti-eë-ul-me awil Bab inf) : 


Nu d-wa-$e-er | FAR RESIS 
1) Sa-bu-ra awil Zita-tim(ki) 
1) Za-hu-ü awil Sü-ba-tim(hi) 
a-bu-$u-nu à a-hu-êu-nu 
i-bi-tu-ma wa-ar-ka-am 
[é-ul] d-éu-ma aë-Sum qû-ta-tu-su-nu 


la i[n-nja-du-à ak-la-8u-nu-ti 


20. 


10 


15 


Tr. 


Rev. 90 


25 


30 


35 
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puis, ceci 
ou cela, is4 
en réponse ‘à ma ble & envoie-moi. £ 


+ 


35 


À mon seigneur homard 
dis ceci : à 

ainsi (parle) Hästdänum, 

ton serviteur. 

Au sujet du recensement ‘Es hommes déportés 
mon seigneur m'a écrit. 

Je les ai recensés 
et, par ce courrier, ma tablette de pret nommément 
des morts et des fugitifs, j Ï ‘envoie Ê 
à mon seigneur. 

En outre, j'envoie 

la tablette du a tr fans. 

Tous les fugitifs 

demeurent 

dans le seul datriet de Sir. 

Que mon seigneur 

écrive au roi, 

pour qu’on saisisse 

ces [hommes]. 

Si jamais un seul homme aa gs 

demeure Fa 

au milieu du pays, dé: ei 


je l’arrêterai moi-même. 


Autre chose. Scnieléateitst 

habitant de Muhâtim, 

dont on a tué le frère, le roi 

l’a remis en liberté. Tantin-Il, TÉTO RE I 

fils de Tesulme, habitant de Rabbâtim, mé 

le roi l’a (aussi) remis en Jiberté. 

Sabûrà, habitant de Ziyatim, 

Zakû, habitant de Subâtim, 

leur père et leurs frères 

se sont enfüis, et ils [n’ont [pas] si x 

de biens ‘à laisser e en: RE Parce qu vil n° RAA à pas de 
gite “caution ris donner), 

je Les ai arrêtés. 


MISSION ARCHÉOLOGIQUE DE MARI 


à awilu(mes) Su-nu 
na-ag-du-ù i-na biti(ti)-8u-< nu > 
mi-]m-ma d-ul v-ba-as-3i 


36 


A-na be-li-1a Ta-üs-ma-a[h-(il)]Addu 
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Or, ces gens 
sont des pâtres ; dans leur maison 
ilnya rien. 


36. 


À mon seigneur lasmah-Addu 


qu bi ma dis ceci : 
um-ma [a-si-da nu-um ainsi (parle) Iâsidänum, 
warad-ka-  a- ma ton serviteur. 
ki-ma le,-mu-um a$-Sum na-ak-ri im 9 Que la nouvelle relative à l'ennemi 
a-na $e-er be-li-1a im-qi-tu est parvenue à mon seigneur, 
be li 45-pu-ra-am mon seigneur ma écrit. 
ma-a-tum a-na dan-na-[t}i-3u Le pays est rassemblé 
ka-am-sa-at à [ba-za-ha-t|u-[i]a à sa forteresse, et mes [gardes 
[d}u-un-nu- [na] 10 sont fort[es]. | 
[1 a]-kk harrénim $a b[e-i] [Un seul] voyageur que mon sci[gneur(?)| 
[e]-du-[3]u i-te-[ru-ub| : [con]naît(?) est en[tré]. 
X [X(?) Kla ra-n[a-a(ki)] Dh. uns Karan|] 
mi-ma- NOUS 2: am dusiesranetées 
5 a-yi-is-ma mu-u3-ke-[nu-um] Rev. 15 Où donc le mushkén|um] 
[4ja-li - im] est-1l en sécurité? 
[a-n]u-um-ma A-bu-Sa-[lim] [Or] çà, Abu-Sa[lim] 
[ma-hla-ar be-li-i[a| [chlez mon seigneur | 
wa-3i-ib be-li li-iqg-bi-im-ma se trouve. Que mon seigneur (lui) ordonne 
$e-em a-na $u-{u-nim 20 qu'il ne livre pas 
la i-na-ad-&  - in , d'orge à faire moudre, 
à ma-a-tum li-ik- da-mi-is( = US) et que le pays se rassemble. 
à a-um a-hk harrdnim a-na se-er D autre part, j'ai écrit à Buziya 
(l)Bu-zi-ia a3-pu-ur ma : au sujet des voyageurs, 
:5 ul pt : 29 mais 1l ne répond pas. 
[b]e-Li di-i5-pu-ur-su Que mon seigneur lui écrive 
à be-li a-ra-nu-um sa-ag-bi U-15-ku-un-ma et que mon seigneur établisse là-bas des gardes 
[a]-lik harrdnim la ü-wa-as-$a-ar et qu'il ne laisse pas partir de voyageur. 
[al-na Qa-1à-ra-1-ma(ki) Qu'on aille 
30 h-h- ku 30 à Qatarà même | 
ù alpul(hi)] à X (hd) 2 et que les bœuls et le petit bétail(?) 
Tr. lat. [al-na qa-siim li-bu-ur i3-tu Ma-ri(ke)] lr. lat. passent au bled. De Mari] 


que [personne ne vienne ici 
et qu'il n’y en ait pas (qui ail'ent) chez le roi; les champs 
sont... 


[ma-am-m|a la i-la-kam-ma 
[a-na se-elr arrim la-as-8u eqlétum(hä) qa-[X X] 


60 MISSION ARCHÉOLOGIQUE DE MARI 


37 


A-[nla be-li-ia [Ila-ds-ma-ah-(l)Addu 
(il 1- ma 
um-ma Ha-si-[d]a-nu-um 
warad- ka- a- ma 

5 tup-pa-am 3a be-li ü-Sa-[bli-lam eë-me 


mi-im-ma alpu(hd) à immerâtum(ha) 
i-na l-bi ma-a-[tlim d-ul i-ba-as-su-i 
i-na qa-sé-e-em-ma 
du-up-pu-ru à 

10 : [ X cm?) X | 


qé-er-bi-[i]t Ka-ra-na-a(hi) 
a-na Ka-ra-na-a(ki) h-ru-bu 
qé-er-bi-it Qa-tà-ra-a(ki) 
a-na Qa-tà-ra-a(ki) h-ru-bu 

5' à qé-er-bi-it Ap-pa-ia(ki) 
a-na Ap-pa-a-1a(hi) 


li-ru-bu 
ma-a-lum a-na a-al dan-na-tim 
ka-am-sa- at 


Tr. 10° L-1b-b1 be-li-1a 
la 1-na-ah-hi-1d 


35 


A-na be-lira La-ds-ma-ah-(11)Addu 
qi e bi - ma 
um-ma Ha-si-da-nu-um 
warad-ka-a-ma 
5 mér ba-bri-il tup-pi-um 

$[a éka]llim(im 
[a-na Ma-rhi(kr) na-siih 

Tr. (-na]-an-na 
[avi jum(?) su im-du-ut 

Rev. 10 % mr 1-$u 
se-he-er 1-[n]a-[an-n]a 
be-li si-ha-ra-am 
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À mon seigneur lasmah-Addu 
dis ceci : 

ainsi (parle) Häsidâänum, 

ton serviteur. 


5 La tablette que mon seigneur m'a envoyée, je l'ai entendu 
(lire). 
H n’y a absolument plus de bœufs ou de moutons 
dans le pays; 
ils ont fui 
au désert même. 
AO  -i:srisrsurt révserms 
Re  zsessnimeumoetesdouednisiantetaitimies 


Ceux qui sont proches de Karanà, 
qu'ils entrent à Karanë ; 
ceux qui sont proches de Qaitarä, 
qu'ils entrent à Qatarà; 

5" ceux qui sont proches de Appäya, 
qu'ils entrent 
à Appâya. 
Le pays est rassemblé 
à la place forte. 

Tr. 10° Que le cœur de mon seigneur 

n'ait pas d'inquiétude. 


38 


À mon seigneur lasmal-Addu 
dis ceci : 
ainsi (parle) Hâsidänum, 
ton serviteur. 
5 Le fils du porteur de tablette(s) 

d[u palais, 
[à Mar]i se trouvait déporté. 

Tr. [A] présent, 
cet homme est mort; 

Rev. 10 or, le fils qu'il avait 
est (encore) en bas âge. [A] pr[ésent], 
que mon seigneur voie 


gr el gomme motte m7 TS 


62 


Tr. 


Rev. 10 
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L-mu-ur-ma 
[suhälrum sé-he-er 
à pa-qi-da-am 
ü-ul 1-Su-u 

be-li hi-wa-$e-er-&u 


39 


A-na be-h-ia La-ds-ma-ah-(i|1})Ad|du| 


qi- : bi- ma 
um-ma Ha-si-da-nu-um 
warad-ka-u - ma 
(D) A-tam-rum ki-sa-lu-uh-hu 
ai-tt-tit ub-lam 

ü-la-a a-na di-nim 

pe] s kam 


Î-$u 2-su a-di-in-[su] 

1 A y LE 

à awilu(mes) da-a-ia-nu 
qa-tam-ma 1-di-nu-$u 
di-ni à da-a-ia-n 
t-ba-za = az 


AO 


A-na be-lira La-{és-mla-[a]h -([i]})Addu 


[qli- bi- ma 
[ulm -ma Ha-si-da-nu-um 
warad-ka- a- ma 


aë-sum Î5-hi-ma-Tispak 

a-na $se-ri-ka a-la-kam(!) 
ta-ai-pu-ra- [am] 
am-mi-nim Îs-hi-mfa-Tispak] 
a-na se-er be-li-[ia il-la-ak] 
a-nu-um-ma GAL.KUD (mfes]) 
labuttä(mes) à na- X | 
ma-ha-ar be-li-ia [wa-as-bu| 
à Su-nu-ma sa-bu-Su-[nu] 
1-sa-an-n-qu 

à hi-ma wu-ur-ti Sarrim 

(1) F5-hi-ma-Tispal 

i-na Qa-td-ra-a(ki)-ma 

h- &- i 

a-na ka-al-li-im 


15 


Tr. 


DA 


Tr. 
Rev. 


15 


10 
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l'enfant, 

et (il verra que) l’enfant est (bien) en bas âge 
et qu'il n’a pas 

de protecteur. 

Que mon seigneur le relâche! 


39 


À mon seigneur Tasmah-Addu 

dis ceci : 

ainsi (parle) Häsidinum, 

ton serviteur. 

Atamrum, le préposé à la cour, 
a emporté ma part. 

Il n’est jamais venu 

au procès. 

Une fois, deux fois je l’ai jugé. 
En outre, les juges 

l'ont également jugé. 

Il méprise 

mon Jugement et les juges. 


A0 


À mon seigneur I[asma]h-Addu 
dis ceci : 

ainsi (parle) Häsidânum, 

ton serviteur. 

Tu m'as écrit 

au sujet du voyage chez toi 

de Ihima-[Tispak]. 

Pourquoi IShima-Tispak 
[irait-1l] chez mon seigneur? 
Or cà, les chefs de section, 

les sous-officiers et les na... 
[se trouvent] auprès de mon seigneur, 
et eux-mêmes contrôlent 

leurs troupes. 

Or, se'on l’ordre du roi, 

que Ifhima-Tispak 

s'installe 

à Qalarâ même. 

Chez le fonctionnaire 


Tr. lat. 25 


Rev. 
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[ëla a-na mi-im-ma Sum-3u 
[slu- la- bu- lim 
i-na-an-na a-nu-um-mMa 
[a|-tà-ra-da-as-u 

[4] be-W la i-ka-la-[su-mal] 

[ 


ina hal-si-u-ma h-s11b 


AT 


A-na Ja-às-mi-ih-(il)| Addu] 

qi- bi- ma um-ma 

(1) Ha-si-da-nu- <um=— wa-ra-a|d-ka-a-ma] 
a-nu-um-ma mûr Ar-r[a-bi(ki)] 

$a a-n[al Bäbili(ki) 

in-na- bi- tu-ù 

à ina Sa-ah-ba-[X (ki) 

méru(mes) Am-na-[X (ki) 

& be-li i8-plu-ra-am-ma| 

a-na Bäbil|i()] 
a-w[a-tam 3la(?) e-| 
a-na se-er s[arrem(?)| 
ana É-kél- la-timf (ki) 
it-ru-Su-nu-ti 

aÿ-Sum ki-a-am 
is-me-ma ki-ma mu-| 
mr(!) Ar-ra-bi](ki)] 


a-na se-ri-k|a] 


it-ta-al - ka[m] 
be-li $a ma-la-ki-{su] 
b-im-h[#] 


à 13-tu-[ma] 
(Liens ÉCRASÉE. ) 
Ha-ar-ba-yi(k[i]) 
a-na ki-di-im 
ü-Se-su- À 


. bi-ta-tum ta-ak-la-tum 


S-ta-da- ta- la 


A2 


A-na be-liia Ta-is-[ma-ah-(il)Addu] 
‘= bi- ma 
um-ma Ha-si-da-n[u-um warad-ka-a-ma] 


Tr. lat. 25 


Dal 


10 


Tr. 


Rev. 
15 


20 


Tr. 
25 


Tr. lat. 
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préposé à tous 

les transports, 

or çà, maintenant, 

[ie] l'envoie. 

[Donc], que mon seigneur ne le retienne pas, 


et qu'il puisse s’installer dans son district même. 


A1 


À Tasmib-[Addu] 

dis ceci : ainsi (parle) 
Häsidänum, [ton] serviteur. 
Or çà, les habitants d’Arr[abi] 
qui se sont enfuis 

à Babylone, 

et dans Sahba...{ |, 

les gens de Amna... 

Or, mon seigneur m'a éfcrit], 
et à Babylone 

l'affaire dJe (?{ [j'ai(?)........ | 
Chez le r{oi(?)]|, 

à Ékallâtim, 

on les a conduits. 

C’est pourquoi, 

l'ayant appris, comme ........ , 
les habitants d’Arrabi 

sont partis 

chez toi. 

Que mon seigneur 

décide selon [sa] décision. 
Mais puisque, en vérité, 
(Liene ÉCRASÉE. ) 

on a chassé 

dans la steppe 

les Harbéens, 

des familles sûres 

se traînent çà et là (?). 


A2 


À mon seigneur as[mah-Addu] 
dis ceci : 
ainsi (parle) Hâsidän[um, ton serviteur]. 


TOME V, 


65 
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Tr. lat. 
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[tup]-p: be-li-ia 1[k-8 su-dam-ma] 
[ke a-am u|m-ma-m{i 


| ] 


[i-nja-an-na a-l\a- kam] 
a-na se-er be-li- fa] 

ü-ul eh 1 
$um-ma (il)Samas-ella-s[ü] 
ü-lu-ma ElHla-at-[ ] 
be-li a-na se-ri-ia 

(Liene écrasés.) 
li-wa-e-[e]r-[ma| 

ul-le-em u,-[ma-am| 

a-na Qa-tà-ra-a[(hi)] 

Le lli-kam-ma le ma-am| 
[g|e-am-ra-am 

<< as-pu-ra-kum œ 


AS 


[A- na be-liila | fa-is-ma-ah-(il)Addu) 
[qi- b|r- ma 

[u|m-ma Ha-si-da-nu-um 
[wara]d-ka-a-ma 
[ 


tu]p-pa-am $a be-li 4-$a-bi-lam ei-me 


ki-ma Su-mli-ila 1$-tu Ta-al-mu-Ü3(ki) 
il-h-kam um-ma-mi 

na-ak-rum i-na À-$a-al(hi) 

a-hi-ir an-ni-lam 

[be]-li is-pu-ra-am 

[i-na|-an-na ha-1a-as 

(I) Sa-$a-ra-nim 

1i-na Ap-ki-im{ki) 

à ina Za-ni-pa-a(ki)-ma [éu-ru]-bu 
à ha-la-as La-nu-uh-Sa-mar 

i-na Sa-an-du-wa-tim(ki) $u-ru-bu 
am-$a-li Ma-li-ia rab Amurré 
il-hi-kam-ma dan-na-tim 

[a3-8 jum sa-ag-bi-im ü-wa-e-er-8u 
[-n]a-an-na Li-ma œu-ur-ti 


| 
La | 
2 
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Tr. lat. 
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[La ta]blette de mon seigneur [m'est] pa[rvenue] 
[et elle est conçue] en ces termes : 


[Pour] le moment, je ne puis 
me ren[dre] 

chez mon seigneur. 

Ou bien à Samaë-ellasu 

ou bien à Ellat-..... 

que mon seigneur 

(Liens Écrasée.) 

donne les instructions qui me sont destinées. 
Il y a quelque tfemps], 

je me suis rendu 

à Qatarà 

et un r(apport] complet 

< je t'ai envoyé =. 


A3 


[A] mon [seigneur Tasmah-Addu] 

di]s ceci : 

[ain]si (parle) Häsidänum, 

ton sferviteur|. 

[La tablette que mon seigneur m'a fait porter, j'ai entendu 

(lire). 

Que Sumliyla est arrivé 

de Talmus avec la nouvelle suivante : 
«L’ennemi est rassemblé 

dans Afÿal», voilà 
ce que mon seigneur m'a écrit. 
[Main]tenant, on a [fait en]trer 
le district de Sasaränum 

dans Apkim 
et même dans ZanipÂ; 
quant au district de [anûh-Samar, 
on l’a fait entrer dans Sanduwâtim. 
Hier, Maliya, le « Grand-des-Amurrû », 
est arrivé 1ci, et [au sujJet des gardes 
je lui ai donné de sévères instructions. 
[Main]tenant, suivant les instructions 
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[be-liila a-na Sa-3a-ra-nim 
[à Ta-nu-u]h-Sa-mar 


A-n[a] be-li-1a 


[gi] - bi - ma 
um-ma Ha-si-da-nu-um-ma 
warad-ka-a-ma 5 


tup-pi I5-me-(il)Da-gan 

aë-um Su(!)-ul-mi-êu 

à Su-lum sa-bi-im 

a-na se-ri-1a 

il-li-kam re 
4 a-nu-um-ma , Rev. 
< (1) =>Mu-ha-sa-a-yi-im 

a-na se-ri-ta(!) 

[a]t-tà-ra-ad 


A5 


A-na bel - 1a 

qi- bi- ma 

um-ma Ha-si-da-nu-um-ma | 

warad-ka-a- ma 5 
be-li aë-Sum a-la-ki-1a 

a-na se-ri-3u 

i3-pu-ra-am Rev. 
a-la-kam ü-ul e-[le]-e 


ha-la-as Ha-li-ta( k]i) 


4-ub-ba-ab 16 
AG 

A-na be-li-ia La-äs-ma-ah-{il)[ Adjdu 

qi- bi- ma 

um-ma Î-ÿar- l-im-ma 

warad-ka-[a]- ma 5 


i8-tu a-na-ku-ma [mJa-ti-ma [e]t-tè be-li-ra 
miim-ma d-ul e-ri-23 à be-li 
ana ma-du-tim-ma %-da-am-m[i|-q 
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de mon fseigneur] à Sasarännum 
[et à Tanü]h-Samar 


À mon seigneur 

[d]is ceci : 

ainsi (parle) Häsidänum, 
ton serviteur. 

Une tablette de Isme-Dagan 
concernant sa santé 

et la santé des troupes 
est arrivée 

chez moi. 

Or, à présent, 

j'envoie 

chez toi 


Mukasäyim. 


45 


À mon seigneur 

dis ceci : 

ainsi (parle) Hästdänum, 

ton serviteur. 

Mon seigneur 

m'a écrit 

au sujet de mon voyage chez lui. 
Je ne [pJuis partir en voyage : 
je recense 

le district de Halita. 


AG 


À mon seigneur lasmah-Addu 

dis ceci : 

ainsi (parle) I$ar-Lim, 

ton serviteur. 

Alors que moi seul je n'ai jamais demandé 
quoi que ce soit à mon seigneur, mon seigneur 
a accordé des faveurs à un très grand nombre. 
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$um-ma li-ib-bi be-li-ia 1(awil)ma-ri-im 


t4k(?)-lam 3a ma-ru-tam let XX -[u]{(?)-sa-am 


ü-3a-ka-lu a-am-ma-ru-[m}a 
ana be-h-ia a-ka-ar-ra-bu be-li lh-$a-ar-3e-ni 
ina sil-h be-li-ia |(awil}ma-r|i- 


ù ma-ru-tam d-ul 1-[su] 

ù 2 awili a-nfa X X X X X] 
ana ma-ru-lam $u-hu-2i-im 
[é]d-di-in-ma ü-ul i-hu-c[ul 

1 (awil}ma-ri-e-em tl{!)-la-am 


4 


$#a(—Ù) immerdtim(h) à issurätim(hä) Su-ku-lam v-le-i 


be-li h-$a-ar-3e-en-n1 


Sa-ni-tam a$-[su]m amat Ma-$i-im wu-us-Su-ri-1m 


i-na pa-ni-lim a-na be-li-1a 

a$- pu-ra-am 

be-li ü-ul vi-wa-aÿ-3e-er-$i-ma 18-pu-ra-am 
i-na-an-na sinnistam $a-a-ti a-na é-kal-lim 
ut-te-[er-rlu kasap Ma-$i-im à pi-hi-s-si 
ru(?)- X - X + la be-li-ma 1-de 


[i-na-an]-na sinnitam [$]a-a-ti li-wa-aÿ-$e-ru 


A7 
[A-na be-lli-ia La-ds-ma- a[k-(il)Ad]du 
|qi- blé ma 
[um-ma] Î-$ar-l-im 
warad-ka- a- ma 


aÿ-sum Î- din-(il)Sin (awil)nangarim 
[sa] be-li à3-pu-ra-a[m] 

mi]-2m-ma awilam $a-a-tli 
ü-ul a-mu-ur 
à t3-tu be-li ig-bi-im 
a-wa-lam a-na ma-a[m-ma-a]n 
i-ul ù-3e-l[i] 
ki-a-am 1q-bu- nim 
[u]m-ma-mi a-na kar-s[1}-k[a| 
a-ka-lim a-na Su- -ba-alt}-(1 i[l) En- li]U(4e) 
alhi-ik mi-im-ma a-na awilim 3a-a-h 
a-na-ku ü-ul as-pu-ur 
d a-ma-ru-um - ma 


10 


Tr. 


15 
Rev. 
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Si mon seigneur le veut bien, que mon seigneur me fasse 
avoir 

un éleveur capable, qui connaisse l’élevage 

et qui fasse manger le ...... ; si je le vois (venir), en vérité, 

je prierai pour mon seigneur. 

(Bien que je sois) sous la protection de mon seigneur, je 

n'ai] 

ni éleveurs ni élevage. 

Sans doute, 1l a remis 

deux hommes à ............... 

pour qu’on leur fasse apprendre l'élevage, 

mais ils ne l'ont pas appris. 

Que mon seigneur me fasse avoir 

un éleveur capable, qui sache faire manger les moutons et la 
volaille. 

Autre affaire. Au sujet du relâchement de la servante de 
Masum, 

auparavant j'ai écrit 

à mon seigneur. 

Mon seigneur ne l’a pas relâchée, alors qu’il me l'avait écrit. 

Maintenant, on a renvoyé] cette femme au Palais. 

L'argent de Ma‘um et son ........ 

sont ....... ; mon seigneur, en vérité, (le) sait bien. 

[Mainte nant, qu'on relâche cette femme. 


A7 


[A] mon [seign]eur Tasma[h-Ad]du 

[dis ceci : 

[ainsi (parle)] ISar-Lim, 

ton serviteur. 

Au sujet de Idin-Sin, le charpentier, 
[dont] mon seigneur m'a écrit, 

je n'ai Jamais vu 

cet homme. 

Et puisque mon maître me l'avait ordonné, 
je n'ai révéllé] 

l'affaire à qui [que ce soi]t. 

On m'a parlé 

dans les termes suivants : 

«Il est allé à Subat-Enlil 

pour t[e] calomnier». Moi, je n’ai jamais écrit 
à cet homme 

et Jamais 
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ü-ul a-mu-ur-$u 

tu [i-nal-an-na XX X(?) 

be-li Ui]-$-pu-ur-[ ma] 
awilam $a-a-ti a-na se-er be-[li-ila 
Bit-ru-u tt Sarrim la [i]n-nam-ru 
ü ka-ar-si la 1-ka-al 


AS 
[A-na] be-li-ia La-is-ma-[a]h-{(al)Ad|du 


[gl = bi = ma 

[um-mja I-$ar-li-im 

[eva |rad-hka-a-ma _ 

3 ME eqlam 1-na ha-la-as Ma-ri(hi) | 
a-na mdri(mes) La-an-ta-ki-im wardi(di)-ka 
Sarrum 1-11 

i-na-an-na À ME 50 ike eqlam 1]i-mu 
ù LME 50 kà eqlum e-hi-}-im 
wardu(du) [8a be-li-1a Su-nu| 

be-l' | … 

e-h märi(mes) La-an-ta-hki-im] 

à e-hi-ia a pti be-lia] 

tip-pisu i[s-tJu-ma | 

eglam 3a-a-t 1 =--ta-hi-mu 
wardät(du-ut,-ni be-el-ni 

la ha-sih 

[be] tup-pa-am h-$a-bi-lam-ma 
Le-lle-k-su-nu 


[h]ik 

19 
A-na be-li-ia La-is-ma-ah-(il)Addu 
qi = bi - ma 


um-ma L-$ar-b-im 
warad-ka-a-ma 
aë-Sum awfhi(mes) sa-mi-lu 
sa be-li 18-pu-r{a-a]m 
a-nu-um-ma a-na Îa-re-[e(ki)(?)] 
awili(mes) ia-[ 
ma-li ma-[ 

» ka-la-su-[nu] 
d-wa-as-èa-alr | 
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Tr. 16 
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Rev. 
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je ne l'ai vu. 
Puisque [maintenant .......... 
que mon seigneur écrive 


pour qu’on amène cet homme à [mjon seigneur]. 


Qu'il ne se rencontre nullement avec le roi 
et qu'il ne me calomnie pas. 


AS 


[AT mon seigneur Tasma[h-Adjdu 
dis ceci : 

ainsi (parle) [ar-Lim, 

ton [ser]viteur. 

Le roi a fixé un lot 


de trois cents (arpents) de champ dans le district de Mari 


aux fils de Tantakim, tes serviteurs. 


Maintenant, on a [enlevé eent cinquante arpents de champ} 
et cent cinquante ar|pents de champ se trouvent enlevés. 


Ils sont des serviteurs de mon seigneur (pourtant) ! 


MON SUIETÈUT . à si dusmisuvacue 
Plus que les fils de lanta] kim] 
el plus que moi, selon l’ordre de mon seigneur, 


ils ont déjà à travailler (du champ). Puisqu'en vérité 


ils ont pu (encore) enlever ce champ, 

(c’est que) notre seigneur 

ne désire plus du tout notre service. 

Que mon [sei]gneur me fasse porter une tablette : 
fqu/'ils puissent travailler 

leur lopin de terre, 


A9 


À mon seigneur Tasmah-Addu 
dis ceci : 

ainsi (parle) Kar-Lün, 

ton serviteur. 

Au sujet des hommes sémilu, 
dont mon seigneur pin” Ja écrit], 
tout de suite, à Larê(?) 

les hommes ........... 
autant que ........... 

tous, 

à à A 

je vais les relâcher. 


TOME Ve 3 A 
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Sa-ni-tam as-sum Hu-zu- X [X(?)] Autre affaire. Au sujet de Huzu.… 53 
ga in[a] ki-siir tarrim ila-ku) qui mar[che] dfans] l’armée du roi, 
be-li [e]é-pu-ra-am mon seigneur m'a écrit. 

13 awtlam éa-a-ti ü-ul am-ra-ku 19 Je ne vois pas (qui est) cet homme. 
i-na-an-na d-lu awilam $a-a-ti Maintenant, que mon seigneur m'envoie 
d-lu-ma mu-di awilim 3a-a-ti ou bien cet homme, | 

be-li li-ix-pu-ra-am-ma | ou bien quelqu'un qui connaisse cet homme 
Tr. awvilam $[a-a-ti| Tr, pour que je puisse relâcher ! 
90  lu-wa-as-èe-{efr 20 cet homme. 


50 90 


A-na be-liia La-s-ma-ah-il)Addu qi-bi-ma À mon seigneur lasmah-Addu, dis ceci : 
um-ma I-ar-li-im ainsi (parle) Kar-Lim, 
warad - ka-a - ma. ton serviteur. 
aë-Sum sa-bi-im a-na A-ti-im(hi) a-na pa-an be-li-ia Au sujet de l'envoi de troupes à Atim, avant (l'arrivée) de 
5 tà-ra-di-im be-li 15-pu-ra-am . 5 mon seigneur m'a écrit. Re 
(1) Wa-ti-ir-Na-nu qa-du 1 lim sa-bi-im Watir-Nanu, avec mille hommes, 
ina Lu-ub-di-im(hi) . . se trouve à Lubdim. 
wa-ÿiib à a-nu-um-ma (1) As-di-ta-[ki-im| Et tout de suite [j’envoie] 
a-du 7 ME sa-bi-im Asdita[kim] avec sept cents hommes 
jé ana a-lim(ki) A-ti-[m(hi)| 10 à la ville de Atim 
Rev.  [a-na] re-eÿ [be-liial Rev. [pour] être 
[ju-ul-lim [at-tà-ra-ad] [à] la disposition [de mon seigneur]. 
sa-bu-um [su] |Ces] troupes, 
ina A-ti-[i|m(ki) r[e-e3 be-li-ia| à Alim, sont à la disposi| Lion | 
15 à -[kja- a - all] 15 [de mon seigneur|. 
o1 51 
A-na be-li-ia la-is-[ma-ah-(il)Addu| À mon seigneur [as[mah-Addu | 
qi : bi - ma] dis ceci : 
um-ma Î-ar-li-im ainsi (parle) [$ar-Lim, . 
warad-ka-a- {ma ton serviteur. à 
5 aë-um awilhi(mes) Ha-ni-[:| 5 Au sujet des Hané[ens] ‘: 
&a ina ha-la-as 1-da-ma-ra-a(hi) qui se trouvent ‘ 
mr aus bt dans le district supérieur de Idamaraz, 
a-na Sarrim ta-as-pu-ra-am tu as écrit au roi. 
Tr. AE NE Tr. Or çà, maintenant, 
Rev. 10 tup-pi awilim ù Sum-iu Rev. 10 la tablette relative à chacun 
sa Ha-ni - tm des [anéens 


$a i-na ha-la-as Na-hu-ur(ki) . qui résident dans le district de Nahur, 
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Ta-al-ha-yi-t-im(ki) 
Ki-ir-da-ha-at(hi) 
à Aÿ-na-ak-ki-im(ki) 


wa-aë-bu a ha-all-s|i-{i]m ü-[u]b-bi-[tb-mJa 


u-Sa-te,-r[a-am-ma] 
a-na se-er [be-li-ia| 


ü-3a-b[i-lam] 


92 


[A-na be]-li-1a La-Üs-ma-ah-(1l)[Ad\du 


gil -bi- ma 
LU ] L-ar-liim 
[warad|-ka-a- ma 


[(awil) |sa-bu-um pa-li-ir 

à [Sa]rrum a-na se-ri-ka-ma 
iil-la-ka-ak-kum 

as-st-ri-ma be-li ki-a-am 

la 1- -qa-ab- bi um-ma-a-mi 

a-èar $a-ni-1-1m-ma (awil)sa-bu- um 
[pul-ul-lu-is a-na se-ri-ka-ma 
[pa-n}u $a-ak-nu 

[(awil}s |a-ba-am be-li 

[h(? }r(?) ga um-ma 

[a-na be-lia] li-is,-te-er-s[1] 
| 

| 

Li-u 


] 2r-di 


Ke: X À $e-um 1-n4 qa-tim 
i-ul à]-ba-as- -$t (awil)sa-bu-um 
[a-na k]a- ap-ra-tim h-s[i ma 
[Sa hi]-ma $e-um 1- ba-a3-3u-ù 
[X X liil-qi-e(! )-em-ma 

[x x] x hs, te-er-st 
[wva-ar|-ki tup- pla an- ni-i-im 
[X X]- (awil}sa-bi-im 

| 


a-na bJe-lir1a a-Sa-ap-pa-ra-am 
[an-ni-tam be-li-mla lu-ù 1- -de 

| an-na-nu-um 
| | UD 40 KAM 
] 
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de Talhayim, 

de Kirdahat 

et de Aënakkim 

— (les Hanéens) du dis[trict] je (les) ai recensés — 
je lai fait écrire] 

et je la fais porter 

à [mon seigneur]. 


92 


[A] mon seigneur Tasmah-[Ad]du 

[d]is ceci : 

[ainsi (parle)] Iar-Lim, 

ton [serviteur]. 

Les troupes sont rassemblées 

et le roi va se rendre 

chez toi précisément. 

Pourvu que, en vérité, mon seigneur 

ne parle pas de la manière suivante : 

«C’est vers un autre endroit que les troupes 

regardent ». C’est uniquement vers loi 

que (leur) face est tournée. 

[Que] mon seigneur 

[ré]clame(® ?) des troupes 

et qu’elles soient mises à la disposition [de mon seigneur]. 
ne Ste a conduit 

Mine de blé disponible 

il [n’]y a [pas]. Que les troupes 

sortent vers les villages 

qu’elles (y) prennent 

le blé [autjant qu'il y en aura, 

et qu’elles soient mises à la disposition de 
[Aprè]s (l'envoi) de cette mienne tablette, 
TOSt sous re des troupes 

[à] mon [sei]gneur j'enverrai. 

Ne To SONT qu ‘1 le sache bien. 
na RER RCI RES ic, 


nn 


78 


Et 


20 


MISSION ARCHÉOLOGIQUE DE MARI 


93 


A-na La-ds-ma-ah-(il)[ Addu] 


qt- bi a [ma ] 
um-ma Î$ar-Li-im wara[d-ka-a-ma 
as-Sum (1) 18--{ (il) Addu] 
be-li 15-pu-ra- [am 5 


mi-im-ma ma-sa(!)-r[u(?)-ia(?)] 

d-ul at-ru-ud-ma] 

à a-la-a[k a-hi-ka 

pi-qa-at [a-la-ak] 

a-bi-k[a Tr. 10 
à i[$-tu Qa-ta-nim(hi)| 

Be-el-su-[nu] 


ili{kam] Rev. 
a-la-ak-u t-u[l i-ba-as-4] 
a-na an-ni-[tim| 15 


h-b-bi be-li-[ia] 
am-mi-nim 12-211] q| 
ina $a-ni-im la 1-ta-d[i-ma] 


a-na Ma-ri(ki ) 


[a-hu-ka] tl-la-kam 20 
51 

A-na be-liia Ta-ts-ma-ah-il)[ Addu] 

q L bi é ma 

um-ma Îla- [s]ee 

[warad|- ka-a-[ma] 

[1]u 2-50 aë-Sum [1(awilhikka]rim b 

a-na se-er be-l|i1}a 

a$-pu-ra - am 


à na-da-nam be-li iq-bi 

(Licne écrasée.) 

i-na-an-na be-li lh-ig-bi-[ma] Rev. 10 
1 ([awi]l}kkaram [tlak-la-am 

ina warad é-käl-lim 


be-li h-id-di-nam 
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99 


À Tasmah-[Addu| 

dis ceci : 

ainsi (parle) Iar-Lim, [ton] serviteur. 
Au sujet de I$hi-[Addu|, 

mon seigneur [m'Ja écrit. 

Je n’ai absolument pas 

envoyé mes gardes (?)| 

et le voyage de [ton frère... ... 

En vérité, [le voyage] 

de ton frère ............... 

Et ven[ant de Qatanum | 

Bêl-ufnu | 

est arrifvé ici]. 

Son voyage n'[aura] pas [lieu]. 

Au sujet de ce[la], 

pourquoi le cœur de [mon] seigneur 
s'est-il chagri[né]? 

Une autre fois, qu'il ne fasse pas dé[faut]! 
À Mari 


[ton frère! viendra. 


54 


À mon seigneur lasmah-[Addu] 

dis ceci : 

ainsi (parle) Il-asu ; 

ton [serviteur]. 

J'ai (déjà) écrit une fois, deux fois, 

à mfon] seigneur, 

au sujet d’[un cultiva]teur, 

et mon seigneur avait promis de m'en donner (un). 
(Line écrasée.) 

À présent, que mon seigneur donne des ordres, 
et que mon seigneur me donne 

un cultivateur sûr, 

(pris) parmi les serviteurs du Palais. 
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9 
A-na be-li-ia Ta-às-ma-ah-(l) Addu 
qi bi = ma 
um -Mma Îla-su \su 
warad gs ka-a- ma 
(1) La-di = nan 


([awi|l)Ap-pa-an(H{i]) 
à awili(mes) $i-bi-su 
| 
| 


| | 
[XX KT d (l)Sin-[i-din-n]am 
hais-bla-tu., 

be-L}i a-na Su-ba-at-(il) En-Ll(ke) 


[h]--ru-dam 
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Ana be-liia Ta-ds-ma-a[h}-(il) Addu 
l- bi- ma 

um-ma [ÎLa}-su vwarad-ka-a-ma 
2 avilu(mes) $a Ha-am-ma-nim 
ts-lu La-ab-li-ra(hi) 

ana [serie dihu-nim-ma 
ki-ma awil Bäbil(hr) 

miim-ma la ü-qà-la-lu 

(1) Ha-aln-ma-nu-um 
a8(/)-pu-ra-Su-nu-ti 

fi-na-a]n-[n]a awil Bäbil(ki) 
D - X}H(?) nârisu -me-ku-i 
[a-nu-um]-ma lixb-bi be-li-ia 
[a] i-na-ah-hi-id 


[ü awil] Bébili(ki) 


ma-hi-ma a-na be-li-ia d-ul ü-qu-[la-al 
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Ana be-l'a la-is{m}a-ah-(l) Addu 
qi- bi il - ma 
um-ma |1L4]-su warad-ka-a-ma 


[Pa] 


Rev. 10 
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À mon seigneur [asmah-Addu 
dis ceci : 

ainsi (parle) [asu, 

ton serviteur. 

Ladinum, 

[habi]tant de Appän, 

et ses témoins 

es et Sin-jidinn]am 
fqu'Jon (les) [sai|sisse. 

[Que] mon {seigneur (les) envoie 
à Subat-Enlil. 


56 


À mon seigneur lasmah-Addu 

dis ecer : 

ainsi (parle) [alsu, fon serviteur. 

Deux hommes de Hammânum 

sont arrivés chez mot, 

venant de fablya, 

el, comme l'ehomme > de Babylone 

ne veut commettre aucun méfait, 

Hammänum 

les a envoyés. 

[Main]tenant, quant à Fehomme» de Babylone , 
les ..... de son canal sont négligés x, 

[Or] cà, que le cœur de mon seigneur 

[ne] se tourmente [pas], 

|ear le homme »] de Babylone 

ne commettra jamais de méfait à l'égard de mon seigneur. 


57 


À mon seigneur Jasmah-Addu 
dis ceci : 
ainsi (parle) [[-ajsu, ton serviteur. 


8] 
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[a-n]a X-X-na-an Puissé-je me [ren]dre 
5 e-lia lu-u[ ik 5 vers le ........ de mon seigneur! 
DC X] eglim la i-ki-mfu]-ma Qu'on ne m’enlève pas fma(?) part(?)] de champ 
D X} (d)Addu-mu-ba-li-{[i]t warad-ka Eh MR UM rss es vécers 
Rev. ee € ë ü Rev. 4... Addu-muballit, ton serviteur. 
ré = 
58 DS 
Ana la-s-ma-ah-(il) Addu À Tasmah-Addu 
qi- bi ma dis ceci : 
um-ma Îla-su ainsi (parle) Tasu, 
warad-ka-a- na ton serviteur. 
5 (1)Be-elsu - nu 5 Béléunu 
ana Qa-ta-nim -2 (ki) > 1-la-ak va se rendre à Qatanum. 
Rev. 7 aæwvili{mes) billim( GU) Rev. Que mon seigneur lui donne 
sa a-di Qa-ta-nim(ke) sept hommes de charge, 
ia ku à ta-aq-ri-ba-tam qui iront jusqu'à Qatanum, 
10 ah Pa-h-im-sum 10 ct une escorte 
be-li Li-rd-di-is Sum jusqu'à Patim$um(?). 
[élap-pi an-ni-im Cette mienne tablette, 
Lil-ne qu-br Sarrim sur F’ordre du roi, 
Tr. ana be-lira Tr. je lai fait porter 
19 #$a-bi-lain 16 à mon SCIenCur. 
a-ni-lam Autre aflaire, 
(GIS)GIGIR Que mon seigneur m'envoie 
Tr. fat. $a bei ig-bi-a-am Tr, lat, le char 
bel li-sa-bi-lam que n'a promis mon seigneur. 
_ _ 
59 59 
Ana beiia Lais-ma-la|h-(l)Addu A mon seigneur Jasmah-Addu 
qi- bi- ma | dis cect : 
um-ma Warad-(il)Sin-ma ainsi (parle) Warad-Sin. 
warah Tam-i-ri UD 21 KA inassah-ma Au mois de Tamhiri, le 21° jour, au soir, 
“ le-ma-am tu La-an-di-ha(ki) Es on m'a apporté de Tandiha 
ki-a-an nb-lu-nim uin-ma-mi une nouvelle ainsi conçue : 
Û 
sa-bu-un evil Es-mun-na(ki) «Les troupes d'Efnunna 
na |kfs-bi-itisu en masse 
ina Ma-un-hi-si(hi) se rassemblent 
10 i-pa-ah-lei-ur 0 à Mankisi. 
ü Da-nu-um-la-ha-uz-nr En outre, Danumtahaz 
it-Ur- êu passerait le fleuve 


Endrlam i-bir-ma avec elles 
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Rev. 


15 


20 


Rev. 
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a-[na] Ra-pi-gi-im(ki}-mi 

[i]-la- E de) 

te,-ma-a]m-ma $a a-na Ra- igi- <im (ki) => ida-[klu 
ü-ul] ü-ki-nu-nim 

Lé)-ka-nu-nim-[m]a 
[a]-#a-pa-ra-a[m) 

a-na Si la si 
le-em-ka lu sa-bi-it-tu[m] 


Rs pe PP 
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A-na be-liia I a-üs-ma-ah-(il)Ad[du] 


qr- bi- ma 
um-ma Warad-(il)Sin warad-ka-a-ma 
[ JHu-ni 
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A-na be-li-ia Ta-üs-ma-ah- (il) Addu 


qi bi L ma 
um-ma Sa-a-ra-nu-um 
warad-k1-a = ma 


[be]-l ki-a-am 4S-pu-ra-am um-ma-mi 
[awa-8i]-bu-d-ut ma-a-at Nu-ür-ru-gi-im(ki) 
lin-na-bi-it am-mi-nim le,-ma-am 

[X -X la(?}-ma a-na se-ri-ia i-ul ta-ÿa- -pa-ra-am 
[an-ni]- him-ma-a a-na se-er be-li-ia lu-is- -pu-ra-am 
[1 ] mu-un-na-ab-tum $a in-na-ab-bi-tam 

ü-lu-ma a-wa-tum mi-im-ma-a $a u|b}-ba-la-tam 
ti-ul 1-ba-aë-Si-ma a$ÿ-Sum ki-a-am 

a-na se-er be-li-ia 1t-ul as- -pu-ra-am 

d aë-Sum sa-ag-bi-im 

[$a 1- i-n |a Za-tu-[ 


[$a be-li] va 

LE X(?) sa]-ag-bu-um is-tu pa-na-ma 
|mi-im- -ma] -ul $a-ki-in 

|aÿ-tum ki-a]-am be-li is- -pu-ra-am 
[um-ma-mi alm-mi-nim sa-bu-um 3a ZID-SE 


20 


10 


15 


Rev. 
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pour aller 
à Rapiqum». 


Quant à la [nouve]lle selon laquelle elles iraient à Rapiqum, 


on [ne] me l’a [pas] confirmée. 
Si on me la confirme, 

je l’écrirai. 

Dans l’un ou l’autre cas, 

que ta décision soit prise. 
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À mon seigneur lasmah-Addu 
dis ceci : 
ainsi (parle) Warad-Sin, ton serviteur. 


61 
A mon seigneur lasmah-Addu 
dis ceci: 
ainsi (parle) Safaränum, 
ton serviteur. 


Mon {seigneur m'a écrit dans les termes suivants : 


« Des [habitants du pays de Nurrugim 

[se sont en/fuis. Pourquoi ne m’envoies-tu pas 

un rapport........... ?» 

Vais-je donc écrire [ces cho]ses-là à mon seigneur? 
[Un seul] fugitif qui se soit enfui 

ou quelque affaire qui soit importante 

il n° À à pas, et c'est pourquoi 

je n'ai pas écrit à mon seigneur. 

Et au sujet de la garde 

Équi, danls abus.» évssisssecaxe 


[dont mon seigneur] m'a écrit, 

PPT depuis très longtemps, une garde 
n'est [aucunement] installée. 

[Au sujet de ce que] mon seigneur m'a écrit 


[dans les termes suivants] : « Pourquoi les troupes qui de la 
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farine d'orge 
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Rev. 
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[x x x] GIS TA(?) X -ma it-ta-na-la-ak 


[sa-bu-um] pa-nu-um à ma-gal-ma 


[it-ta]-na-la-ku i-nu-ma ZID-SE-su-nu 
[be-li u]$-te-er-su-ù sa-ba-am bé-eh-ra-am 


[X XX] a-[$]a-ka-an = 


[8a ZID}-SE-u-nu a-na Ka-ra-na-a(ki) à-51-la-mu 


tp-ta]-at-ru-nim sa-bu-um i-na $adi 


[ 
[re-$a]-am -ka - 


62 


al 


A-na be-li- ia La-üs-ma-ah-(il)A[ddu] 


/ 


qi- ’ bi- 


um-ma Sa-a-ra-nu warad-ka-a-m[a] 
tup-pa-am $a be-li i-$a-bi-la[m e-me] 


a-yu-um sa-bu-um $a ma-ah-ri-[ia] 


wa-aÿ-bu-ma à a-na se-er [be]-b-[ra] 


ul [a]-ä-rla - dam 
i-[ul sa-bu-um it(?)]-ti-ia 
ele a isent JHèm 


snsrsss ess ms as se 


al-[la(?)-ak(?) 

ù tup-pi | 

a-na se-riia 1[k-3u-dam] 
um-ma-mi i-na a- 

Sa Nu-ru-gi-im[(Xe)] [ 

$a ki-ma bi-ir-tam X | 
bi-tr-tam du-un-ni-[in-ma] 


CCC 
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[A-nja be-li-ia la-ds-ma-ah-(il) Addu 


(- be 
um-ma (il)Sin-ti-ri 
warad- ka- a- ma 


. a$-$um ni-tu-ni-bi-tim 


be-li i$-pu-ra-am 
d ni-tu-n1-bi-tum 


ma 


ARCHIVES ROYALES 87 


Hess .…...... vagabondent-elles? » 

{Les troupes] précédentes, en très grand nombre aussi, 

[vaga]bondaient. Lorsque [mon seigneur] 

mettra à leur disposition de la farine d'orge en quantité sufi- 
sante, 

des troupes d'élite ........ je pourrai établir seulement. 

Ceux] dont je transporte intacte la [farine] d'orge à Karanä, 

idésJertent (même). Les troupes restent dis[ponibles| 

dans les montagnes. 
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À mon seigneur lasmah-A[ddu] 

dis ceci: 

ainsi (parle) Saÿarânu, ton serviteur. 

La tablette que mon seigneur m'a fait porter, Je l'ai entendu 
(lire). 

Quelles sont donc les troupes 

qui se trouvent chez [moi] et que je n'aurais pas [envoyées 

à mon seigneur? 

P{oint de soldats a]vec(?) moi 


J'i[rai(?) 

Et la tablette de .................. 

est afrrivée] chez moi ................ ; 
elle est ainsi conçue : «......... Mie 
de MORG euae mers names 
Pour autant que la citadelle ........ ; 
renfor[ce] la citadelle [et] 


PP 
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[A] mon seigneur [asmah-Addu 
[dJis ceci : 

ainsi (parle) Sin-tiri, 

ton serviteur. 

Au sujet du nitunibitum 

mon seigneur m'a écrit, 

mais du nifunibitum 


Her. 10 [é-ul ] à- {sla-[bli-lam 
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i]-na qa-ti ia ü-ul 1-ba-aë-i-ma. 
Tr.  . [a-nal.sl ejer be-li8:: 22 


- ki-ma tup-pi.be-[l']a eë-mu 

a-na ma-a-at Pc 

S-ta-pa-ar . : ! gt 

Pt u]b-ba:lu-nim-ma 

15 a-na.s[e]-er be-li-ia 
[i-6a-a]b-ba - Lam 
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A-na be-li-ia Ja-és-[mJa-{a]h-(d)[Ad]au 
4 - bi - ma 
um-ma (d)Iÿkur-ei-halam-ma. warad-ka-ma 
. +.08um bu-ur-ri-im .lup-pa-am 
5. ana Sum-iu-bi-tir | 
be-li d-8a-bi-lam 
(1) Sum-su-hi-tir 
SPA: tup-pa-am ina 
le-ma eÿ-me-$u 
10 -na bu-ur-ri-im $a be-li fi]5-pu-frla-alm 
Tr. k 2 haben be-li À 4 ea 
Rev. a-[nja Ka-ra-na-a (ki) 
hi-li-ku-nim-ma 
bu-ur-ra-am $a be-li 
15 i$-pu-ra-am 


[u-ud-di-in 


+ 
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[A-na be-li1]a la-ds-ma-ah-(il)Addu 
gl} bi - ma 

um-ma As-qü-du-um 
warad-ka-a-ma 


7 5 ki-ma ka-ÿa-di-ia-ma 


i-na Ter-qa(ki) 15 
(DT a-ri-im-ba-ki im-ma 
1k-$u-dam-ma ki-a-am 
a-$a-al-ëu um-ma a-na-ku-ma 
10 cte-re-tim a-na Su-lum ma-a-tim 
. à a-al da-an-na-tim 3 
Tr. (1) Zu-na-an 1-pu-üs 


: ARCHIVES ROYALES B bye : 


ne se trouve pas en ma possession; - 


‘aussi n'ai-je pu en envoyer 


Rev. 10 


“au pays d'Alep. 


15. 


à mon seigneur. 


Dès que j'entendis (lire) la tablette de see gui 2 


j'ai écrit immédiatement 


Sion m'en apporte, 
j'en ferai porter 
à mon seigneur. 
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À mon seigneur las[ma]b-[Ad]du 

dis ceci : 

ainsi (parle) ISkur-zikalamma, ton sarriteur, 

Au sujet d’un renseignement, |. 

mon seigneur a fait porter une tabetie 

à Suméu-litir. 

Sumsu-litir 

était parti; [j'Jai ouvert 

cette tablette et je l'ai entendu. (lire). 

Au sujet du renseignement dont mon seigneur m'a écrit, . 
que mon seigneur donne des instructions à [x] hommes d' élite 
pour qu'ils se rendent 

à Karanâ 

et que je puisse fournir 

le renseignement touchant met mon maitre 

m'a écrit. Ses à ai 


65 


[A mjon [seigneur] Jasmah-Addu 
dis ceci : 
ainsi (parle) Asqudum, 

ton serviteur. 

Dès mon arrivée même 

à Terqa, 

Tartm-Saktm en personne 
estarrivé, et ; 

je l'ai interrogé comme dl sr S 
«Zunan a-t-il pris 

les présages pour le salut du pars 
et de la forteresse?» + 
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Rev. 15 


warhim an-ni-im it-h-3u 


20 


CE) 


Tr. 


35 


Tr. 


Rev. 


15 


lat. 
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su-ù ki-ha(!)-am 1-pu-la-an-ni 
um-ma-mr d-ul i-pu-3 
ina te-bi-1b-ti 


a-na Sa-ga-ra-tim(hi) a-tu-ra-mu 

te-re-tim a-na Su-lum a-lim(ki) 
Sa-ga-ra-tim(ki) a-na ITU 6 KAM 
e-pu-Ü$-ma te-re-tum 

$a-al-ma à ki-ma 

pa-ni-ia-ma i-na dür be-li-1a 

Ter-qa(ki) Si-ub-ri-im(ki) 

ù Ma-ri(ki) e-pé-e5-ma 

le,-ma-am ga-am-ra-am 

ma-ah-ri-im-ma 

a-[nla se-er be-li-1a 

[a-<la-pa-ra-am 

fu] i-na Sa-ga-ra- [ée]re <(hiy 

[a]-na m- iq wa-ar-hi-[i]m 

[4 a-nja nv-iq be-l1a 

Le -pu-Hs]-ma 

te-elr-tam a-mu-ur-ma $u-me-el ii-ba-ni-im 
[pla-tei-er ü-ba-an ha-i1 ga-ab- -Li-tum 
a-nu 1-me-en]-na-[alm 4i-ir $u-me-em be-li lu ba-d 
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A-na be-li-1a la-is-ma-ah-(il)Addu 


{- bi- ma 
um-ma Î-la-Sa-lim 
warad-ka-a- ma 
1 (GIS)GIGIR farrum 
id-di- na- am- ma 


ina a-ta-lu-ki-ia 

bi-ri-it ma-a-tim 

ü Sadi-i (GIS)GIGIR su-ù 
ina qa-ab-li-h-&u 

i3-Se- bi-ir 

& i-na-an-na 

i-nu-ma ki-a-im à ki-a-i[m] 
a-al-.  la- ku 
(GIS)GIGIR $a a-ra-ka-bu 
t-ul i-ba-a$-si 

[éulm-ma hi-1b-bi be-li-ia 


Rev. 


20 


Tr. 


30 


Tr. 


Tr. 


Rev. 


15 


15 


lat. 
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I m’a répondu 

comme il suit : « [1 ne (les) a pas pris». 

À l’occasion du recensement 

du présent mois, je suis retourné avec lui 

à Sagarâtim, 

et j'ai pris les présages pour le salut de la ville 
de Sagarätim, pour le sixième mois ; 

les présages 

ont été favorables. Puis, selon 

mon projet même, à la Citadelle de mon seigneur, 
à Terqa, à Subrum 

et à Mari, je (les) prendrai, 

puis j'enverrai 

à mon seigneur, 

en tout premier lieu, 

un rapport complet. 

[Or], à Sagarâtim, 

[à l'occa]sion du sacrifice du mois 

[et à P occasion du sacrifice de mon seigneur, 
[j'ai pris les présages|, 


puis J'ai examiné |lorajcle : la partie gauche du + doigt = 


était fendue ; le «doigt» médian des poumons 
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(était dirigé) vers la droite. C’est un présage de renommée. 


Que mon seigneur se réjouisse | 
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À mon seigneur lasmah-Addu 
dis ceci : 

ainsi (parle) [â-Salim, 

ton serviteur. 

Le roi m'avait donné 

un char, 

mais, lors de mes randonnées 
à travers le pays 

et les montagnes, ce char 
s’est brisé 

par le milieu. 

Êt maintenant, 

lorsque je do:s aller 

ici ou là, 

je n’ai plus de char 

à conduire. 

[Si] mon seigneur le veut bien, 


SR 
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1 (GIS)GIGIR be-li Ui-di-na-am 
a-di a-la-ak be-li-ia 

ma-a-tam a-na aÿ$-ri-$a 

ä-ta-ar warad be-li-ia 

a-na-ku, be-li 


1 (GIS)GIGIR la i-ka-la-am 
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A-na be-liia la-âs-ma-[a]h-(:l)Ad|du] 
É - bi = ma 
um-ma Me-ki-bu-um warad-ka-a-ma 
aï-jum bu-qi-um immer.tim(h) 1-na A-&i-ma(ki) 
(1) (d)I$kur-zi-kalam-ma $arrum ü-wa-e-[e]r 
um-ma-mi a-hi-ik-ma a-di Me-ki-bu-um 
i-ka-$a-dam immerdtum(hi) li-ra-mi-[kla-ma 
$u-ub-qi-im i-na-an-na 

ak-$u-dam-ma sa-bu-um ba-qi-mu ü-ul i-ba-aÿ-ëi 
immerâtum(hi) ü-ul ba-ag-ma 

1 MIE] 50 sa-ba-am am-$a-l Ha-si-da-nu-1[m] 
it-ru-dam i-na 1 ME 50-ma-a sa-bi-im 


immerâtum(h7) ma-da-tum ib-ba-qa-ma 
be-li a-na Ha-s'-da-nim da-an-na-tim 
l-i3-pu-ur-ma sa-ba-am li1t-ru-dam 

à ina sa-bi-im $a Ta-ma-[l:]u(?)-me-ni 
3 ME 4 ME sa-ba-am [it-0| 

si-d[ii]e UD 2 KAM li-l-gé-[ma] 

be-li h-i[1]-ru-dam-[ma 

UD 3 KAM li-1b-qum da(?)-&(?) li(?) 
as-si-ur- ri be-li i-qa-ab-bi um-m{a-mi] 
an-ni-ki-a-am ha-al-si(!) i-na-a[d-di-m]a 
sa-bu-um i-l[a]-ak i8-tu An-[da-ri-1q]([k]i) 
a-$a[r] be-li wa-aÿ-bu $i-na bi-ir-ma 

ù [ina] ha-al-si-im [pla-ni-i-im 

be-li wa-i-1b-ma eqlum ü-ul ru-uq 
i-na-an-na la-ma be-li 

a-na Ka-ra-na-a(ki) i-ka-Sa-[dlam 


(sinnisat}‘partum à LU-TÜ GÜmes) $a ha-al-si-im 


an-n[i]-1-im 3a Ra-za-ma-a(ki 
Bu-r[u-ul]-h-im(ki) à H{a]-bu-ra-tim(hki) 

ina Tfa-bla-i-ma(ki) wa-fi]-tb , 

tu (sinmsat}Spartum à LU-TUG(mei) re-qu 
UD 15 KAM 1-ma-st 
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10 


25 
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que mon seigneur me donne un char. 
Jusqu'à l’arrivée de mon seigneur, 

je pourrai (ainsi) réorganiser 

le pays. Je suis un serviteur 

de mon seigneur. Que mon seigneur 
ne me refuse pas un char. 
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À mon seigneur Jlasmah-Ad[du] 

dis ceci : 

ainsi (parle) Mekibum, ton serviteur. 

Au sujet de la tonte des moutons dans A$ima, 

à ISkur-zikalamma le roi a donné les instructions 

suivantes : « Va, et, jusqu’à ce que Mekibum 

t’arrive, que les moutons soient lavés, 

puis fais-les tondre ». Maintenant, 

je suis arrivé, mais il n’y a pas de tondeurs. 

Les moutons ne sont pas tondus. 

Häsidänu m'a envoyé hier 

cent-cinquante hommes. Est-ce avec cent-cinquante hommes 
seulement 

que beaucoup de moutons peuvent être tondus, en vérité? 

Que mon seigneur envoie un message énergique 

à Hâsidänum pour qu’il m'envoie des hommes. 

Donc, parmi les hommes de Tamakumeni (?) 

qu'il prenne trois ou quatre cents hommes avec 

des provi[sions| pour deux jours, 

que mon seigneur me l'envoie, 

et qu'ils tondent pendant trois jours. ... 

Mon svigneur dira peut-être ceci : 

« Le district sera abandonné 

et les hommes partiront !». Depuis An[dariq], 

où mon seigneur se trouve, ces (moutons) sont (déjà). ..... 

Et puisque mon seigneur demeure dans un district [voi]sin, 

la distance n’est pas grande. 

Maintenant, avant que mon seigneur 

n'arrive à Karanä, 

les tisseuses et les tisserands de ce district-ci, 

de (ceux de) Razamä, 

de Burunlim et de Haburâtim, 

se trouvent à T|abJa’ima. 

Ü y a quinze jours 

que les tisseuses et les tisserands sont oisifs. 
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Tr. 


Lo 
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i-di-t-in [é-kä]l-lum ba-ti-iq 35 
à immerâtum(hi) i3-4u u,-mi ma-du-tim 

ru-um-mu-ka - ma 

Sipâtum a immerâtim(hd) 1-3a-hu-[un(?)| 


à in-na-di-]m]a Tr. 
$um-ma be-li sa-ba-am ho 
Fi-u]l [er-ru]-dam 

ar | 1 

sl-plilr 

EU ar-hi-5 sa-ba-am [l]it-ru-dam-ma Tr. lat. 
ina lib-bi UD 2 K[AM] [i-Ja-la-am-si-na-t LE) 
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A-na be-l'-ia La-{d]s-ma-ah-(il)Addu 
? 


qi = b[i] ma 

um-ma N{i(?)-$]a(?)-ke-nu-um 

warad-ka-a- ma 

ki-ma 2 di-pa-rù 5 
_ in-na-$u-Ù 


be-li 15-pu-ra-am 
mi-im-ma 2 di-pa-ri 


t-ul ni-mu-ur Tr. 

[é-nla ma-a-tim e-li-tim 10 

a-na di-pa-ri-im 

i-gu-ma di-pa-ra-am Rex. 


ü-ul i$-Su-ù 

be-li a-na $a di-pa-ri-im 

h-na-ah-hi-id 15 
Sum-ma ni-hi-1t-tum-ma 

mfe]-im-ma it-ta-ab-i 

[{(awil)]pa-ha-tu-um 


[é3-3a]-ak-ka-an Tr. 


69 


A-na la-äs-mi-ih-|(il)]Addu be-li-ia 

l-bi-ma um-ma 

(I) La-ar-&i-a-ta-ri 

wa-ra-ad-ka-ma 

ha-al-si(!) $a-lim : p 
a-lu-um $a-lim 

aÿ-Sum pi-qi-h-1a 
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Forcément(?), le | Pallais en pâtit. 

Or, les moutons depuis de nombreux | jours 
sont parfaitement lavés, 

et la laine des moutons resplen[dit(?)]. 
Mais si elle est abandonnée 

et que mon seigneur [ne] m’{en]voie [pas] 
d'hommes, 


rss msn ns ms 


le [tra]vail(?) OR OR TE 


Que mon seigneur m'envoie promptement des hommes 


pour qu’en deux jours je puisse en finir avec les (moutons). 
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À mon seigneur Jlasmah-Addu 
dis ceci : 

ainsi (parle) Nisa(?)-kénum, 
on serviteur. 

Mon serviteur m'a écrit 

que deux torches 

avaient été levées. 

Nous n'avons absolument pas vu 
deux torches. 

[Dan}s le Haut-Pays, 

on a été négligent 

au sujet de la torche, 

et on n’a pas levé la torche. 
Que mon seigneur semonce 

le préposé à la torche. 

Si quelque vraie semonce 

est donnée, 

[un agent] responsable 

[on ins]tallera. 
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À lasmih-Addu, mon seigneur, 

dis ceci : 

ainsi (parle) far$i-asari, 

ton serviteur. 

Le district va bien. 

La ville va bien. 

Au sujet de (la fourniture de) ma subsistance 
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Tr. a-na be-li1a 
as-pu-ur-ma 


Rev. 10 um-ma a-na-ku-ma(!) 
tap-pu-ia a 1-na 
ha-al-si wa-aÿ-bu 


pa-aq-du be-li 


li-ip-qi-da-an-ni 
19 um-ma $u-ma 
i-na ha-al-st 
Tr. $a wa-aÿ-ba-ta-ma 


be-el-ka 1-pa-qi- id-ka 
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A-na be-léia la-is-ma-ah-(il)Addu 
qi- br- ma 
um-ma Bu-nu-litar 
warad-ka-a- ma , 
5 as-Sum 1méri(hi) $a biltim(—GU) 
be-li 13-pu-ra-am 
um-ma-a-mi À me-at iméri bil(—U)-1m 
ië-tu Na-si-la-nim(ki) 
a-na Ka-ra-na-a(ki) 
Tr. 10 Su-ui-$a-am 
[a]n-n-tam be-li ië-pu-ra-a[m] 
sa-bu-um [au-ù] | 
Rev. (LU)EGIR [hi-si-ur Sarrim] 
at-ti sa-bi-[im-ma] 
15 ana harrân la-aï-u-[am] 
ma-an-nu-um a 1mêra-$u 
i-ai-bu ki-ma na-aÿ-pa-ar-ti 
be-li-ia a-na li-ib-bi ma-a-tim 
as-pu-ur- ma | 
20 1 iméram ti-ul i-mu-ru-nim 
it-ti sa-bi-im-ma 
il-li-ku , 
Tr. mi-im-ma imérum 3a biltim(— GÙ) 
i-ul i-ba-as-$i 
25 $a-ni-tam sa-bu-um 
Tr. lat. [#la, t-na l-1b-bi ma-a-tim wa-a-bu 
(LU)EGIR ki-si-ir Sarrum | 
Sarrum a-na la |[l]a-pa-tim da-an-na-tim 
3-ku-un 
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Jai écrit 
à mon seigneur 
dans les termes suivants : 
«Mes compagnons qui 
demeurent dans les districts 
reçoivent leur subsistance. Que mon seigneur 
me donne ma subsistance. 
H n'avait dit : 
« Dans les (différents) districts 
où tu demeureras, 
ton seigneur t’assurera la subsistance ». 
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À mon seigneur [asmah-Addu 

dis ceci : 

ainsi (parle) Bunu-l$tar, 

ton serviteur. 

Au sujet des ânes de charge, 

mon seigneur m'a écrit 

en ces termes : 

« Transfère 

une centaine d’ânes de charge 

de Nañilänim 

à Karanä ». 

Voilà ce que mon seigneur m'a écrit. 
[Ces] hommes 

sont des ........ [de l'armée du roi. 
Auprès de (simples) trou[pes], 

pour une expédition d’étranger[s(?)]|, 
quel est (donc) celui qui voudrait abandonner 
son âne? Conformément au message 
de mon seigneur, j'ai écrit 

partout dans le pays, 

mais on n’a pas vu un seul âne. 

C'est bien avec les hommes 

qu'ils sont partis. 

Il n’y a plus 

le moindre âne de charge. 

Autre affaire. Les hommes 

qui séjournent à l’intérieur du pays 
sont des .......... de l’armée du roi, 
(et) le roi a donné des ordres sévères 
pour qu’on n’(y) touche pas. 
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71 
[A-nla be-liia Ta-ds-ma-a|h-(il)Addu] 


qg - bi - ma 
[u]m-ma Ha-li-ia-{d}u 
[warad| -ka-a E ma 


as-sum SIG-BA à iprim $a (awil) nâqui(mes) 


à (awil)ka-pa-ar-ri 

$a be - li ia 

(1) Zi-k-ri-Tstar 
ü-wa-[a]t-te-ra-am-ma 

a-na se-er be-[li}-1a 

1$- pu-[r  Ja-am 

um-ma-a-mi SiG.BA à ipram 
sa (awil\näqui(mes) 

à (awil)ka-pa-ar- ri 

ü -ul i-na-ad-di-nu 
ma-an-nu-um a 1k-lu-d 

it-ti (awil}ni qidi(mes) 

NIG.SU Na-mi-ri-im 

ü [i- [Ji-E-[b}u-uh 

S[1G.B]A à ipram ka-ia-an-tam 
—(awil)={[nd]qi{du(mes)] |t]m-ta-na-ha-ru 
D) Zi-k-ri-létar 
ü]-wa-at-te-ra-am-ma 

[a-na sJe-er be-li-1a 

[es = u - ra- am 
[ü] sir be-[lli-ia ü-sa-az-2-iq 
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[A-na be-iia Ja-is-ma-ah-(il)Addu 
qi] = bi- ma 
um-ma Qar]-ra-du warad-ka-a-ma 
$-$um din] La-wi-(il)Addu 3a be-li 15-pu-ra-am 


[ai 

DCXCX X4]d(?)-da awilum sut ü-ul $a ba-la-tim 
[(E )(il)Samäi(s)- (il) Addu] sarrum a-bu-ka <i-de- 
(1 m0 à a-hu-ka 1-de 

(1) Z-éar-hiim à Mu-ut-bi-siir wardu(du)-ka 

i-du-ù i-nu-ma da-wi-di-im [$la La-ri-im-nu-ma-a 
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71 


À mon seigneur lasma[h-Addu] 

dis ceci : 

ainsi (parle) Haliya[d]u 

ton [serviteur]. 

Au sujet de la ration de laine et de la ration de blé des 
bergers 

et des aides-bergers 

de mon seigneur, 

Zikri-I$tar 

a exagéré 

quand il a écrit 

à mon seigneur 

comme il suit : «La ration de laine et la ration de blé 

des bergers 

et des aides-bergers 

on ne les fournit pas. 

Quel est celui qui (les) a retenues?» 

Chez les bergers 

relevant de Namirum 

et de Ili-Ebuh, 

les [bergers] ont reçu 

régulièrement la ration de laine et la ration de blé. 

Zikri-[Star 

a exagéré 

quand il a écrit 

à mon seigneur. 

Ï a fait souffrir [ainsi] la «chair» de mon seigneur. 


72 
[A] mon [seignJeur Tasmah-Addu 


[di]s ceci : 

[ainsi (parle) Qar|râdu, ton serviteur. 

[Au sujet du jugement relatif à] lawi-Addu, dont mon seigneur 
[m'a écrit, 

sat en TS AGEN TR , cet homme n’est pas pardonnable. 

[Samäi-Addu|, le roi, ton père, <(le) sait, 

I$me-Dagan, ton frère, (le) sait, 

HSar-Lim et Mut-Bisir, tes serviteurs, 

(le) savent. Au temps du déwidim de Larim-numa’à 


h. 
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Sa Sarrum 1-du-ku-ma a-na A-ha-[ 

a-na GAL.KUD à labutté(mes) dan-na-t[im aÿ]-ku-un 
um-ma-a-m a-sa-ak (il)Addu à [(il)Samjas 

$a Su-uh-lâm i-l[e-qi 1-ka-al] 

Su-ù 2 ru-ug-qa-tim | 

kaspam à hurâsam | 

ki-dam ki-it X X | 

18-tu $a-al-[la-tim il-qé] 

S[um]-ma | 


[lle-{d}u-ku [ 

ha-al-qi awilum |su-ù 

ù 18-tu ni-nu | 

a-na Î$-me-(il)D[a-gan 

a-na Î5-me-(il)Da-[gan 

um-ma-a-mi ([) Qar-ra-dlu à (awil)su-qd-qu 
di-ni 1-di-nu-ma d-[ul 

ù Î3-me-(il)Da-gan ki-a-[am 1-pu-ul] 
um-ma-a-m 13-tu-ma (1)[ Qar-ra-du] 

4 [awil]su-qü-qi di-in-ka dfi-nju 

a-na-ku mi-nam-mi a-qà-ab-br 

à i-nu-ma Sarrum a-na Su-na-a(ki) 
il-hi-kam a-na $arrim it-he-ma 

ga-tam-ma t- -pu-ul-ma 

à 18-[flu a-na Sarrim à Is- me-(il)[ DJa-[glan 
[/]-he-ma qa-tam-ma 1-pu-lu-ma 

[a-na| be-li-a il-h-1k-ma 

[&u-d|-ma 1g-bi um-ma-a-mi 

[é]-ul Qar-ra-du il-gé 

lai]-ma a-sa-ak (D Addu 

a]-sa-ak (il)Samsi(si)-(il) Addu 

à Tla-is-ma-ah-(il) Addu be-li-1a 

X-X]-X- ti awilim $a-a-ti 

x äiqlu kas]pum ü-lu-ma 15 $e'u [hurd]sum 
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A-na be-li-ia La-às-ma-a|h-(il)Addu] 

d bi- ma 
um-ma Ur-Sa-ma-na warad-ka-a-ma 
e-bu-i-tr ma-a-tim à é-käl-h{m] sa-lim 


10 


15 


Rev. 
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que le roi a tué, à Aha............... 

au chef de section et aux officiers [j'avais pa]rlé sévèrement 
en ces termes : « Celui qui pren{dra] du butin, [+mangera| 
le tabou» de Addu et de [SamJaÿ». 

Lui, deux récipients en bronze, .................. 

de Lampenit &f de Ton, masser 


Si 


enr ss ns se 


OR ÉTR e à emo md mn oo ee ae ce et 

_ dispo | Get Bone... severe 
Et depuis que nous Li, csscisis.mesisss 

à. Iéme-Dlagan 4 .sisse ssrviususaeurresns 

à Fme-Dalgan misssisrecessermemcsreeneuss 

en ces termes : « Qarrâdu {et les cheiks] 

m'ont jugé et [ils(?) ne...... (BE) + 2 

Quant à ISme-Dagan, [il a répondu 

en ces termes : « Du moment que [Qarrâdu! 

et les cheiks t'ont [ulgé, 

moi-même, que pourrais-je dire de plus?». 

Et lorsque le roi s’est rendu 

à Sunä, il s’est présenté devant le roi, 

et (le roi) lui a fait exactement la même réponse. 

Et depuis qu'il s’est présenté devant le roi et Ifme-| Dagjan 

et qu'ils lui ont fait exactement la même réponse, 

il s’est rendu [chez] mon seigneur 

et [cet (homme)] même a parlé comme il suit : 

« Qarrädu n’a pas accepté du tout (ma plainte) ». 

Selon la sanction du (dieu) Addu, 

la sanction de Samñi-Addu 

[et] de lasmah-Addu, mon seigneur, 

M sms érs de cet homme 

(est de) [x sicles d’ar]gent ou quinze grains d’[o}r. 


6 
73 
A mon seigneur Jasmalh-Addu] 
dis ceci : 
ainsi (parle) Ur-Samana, ton serviteur. 
La moisson du pays et du Palais est intacte. 


D CSSS 
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5 a8-[tlu w,-mi-im $a be-li a-na harrân ba-la-a-tim 


6) Depuis le jour où mon seigneur est [sor]ti pour une expédi- | 
ne. | tion vitale, L 
ü-[sfü-é $a-mu-i ka-a-ia-an les pluies sont incessantes, b 
zu-un-nu _ ma-du | les averses nombreuses. 
aë-$um egel méri(mfes]) we-du-tim Au sujet du champ des fils de wedum 
sa be-ll ti-pu-ra- am ; dont mon seigneur m'a écrit 
10 um-ma-a-mi egel-su-nu hu-ur-ru-us] 10 dans les termes suivants : «On a retranché de leur champ». 
ma-ha-ar La-1-1m Ma-àr-ia Devant L&’üm, Maëiya, : 
(1) Zi-ip-pa-ta - nim. | Lippatänum 
ü wardi(mes) we-du-tim $a be-li1a et les serviteurs wedum de mon seigneur, 
| us- ta- hi- nue ma on à fait confirmer (la chose). 
15 i3-tu a-la-hi-ia mi-im-ma egel-su-nu 15 Depuis mon arrivée (ici), on n’a aucunement 
[u]-ul hu-ur-ru- us retranché de leur champ. 
leglam] 3a Awil-{il)Sèn ü-ha-ri-is J'ai retranché [du champ d]e Awil-Sin ; 
OS RER 
Rev. -.............,...44eeeeeeeseresesse Réte dis disent bee 
[ Halm(?)] CO EE et es 
| — sJu-ub-s1 É lséérsreninrenesiecsensesspese ré lalise. 
[(2)(d)]Nanna-ma-an-[s]è CRT Nanna-manse a donné satisfaction complète. 
Laÿ-Sum na]-ru-tam dam-qi5 ah-zu [Comme] il a parfaitement appris le [chJant, 
5" [it]-ti be-bi-ia us-ta-me-er-3u-ma | p" je l’ai fait se rencontrer [a]vec mon seigneur 
be-li bitam{tam) na-da-nam ü-3a-bi-13-ma et mon seigneur a décidé de (lui) donner une maison, 
ü-ul td-di-nu-Su . ve mais on ne (la) lui a pas donnée. 
be-li li-15-pu-ra-am-ma bitam [[i-di-nu-$ jum Que mon seigneur écrive ici pour [qu’on lui donne] la maison. 
d ai-Sum a-na Ma-r[i(ki) Et au sujet de ....,......, vers Mari, 
10° ah-hu-Su ä-na X | 10° Ses roles d'erpevermra sand spires 
bi-si | ü]-da-ab-ba-bu _ | veulent contester sa maison. 
ab-hu-su ma-du-tum-ma $a a-na Ma-ri(ki) na-ds-hu | Ses frères, qui ont été déportés à Mari, sont très nombreux, 
ana l-1b-bi ma-a-tim { et au milieu du pays 
eqlam ù bi-ta-a-tim sa-ab-tu | ils occupent du champ et des maisons. 
15° ma-tm-ma di-ku-tam ü-ul i-la-ku 15° Ils ne répondent à aucune sommation 
& $a-a-ti ü-da-ab-ba-bu et ils veulent lui faire un procès. 
[b]e-l' aë-ra-nu-um = ma Que mon seigneur, là-bas même, 
Tr. wa-<ar-ka-at wardi(di)-4u l-1p-ru-is Tr. tranche le fond (de l'affaire) de son serviteur; 


[b]i-sé la -da-ab-ba-b\u| 


qu'ils ne (lui) contestent plus sa maison. 


7 7h 


A-na La-i[s-ma-ah(il)Addu] À Ta[smah-Addu| 

qi- bi. [ma| dis ceci] 

um-ma La-su-u|b-Il] ainsi (parle) [a5â[b-Il], 
warad- ka-  a- ma 


ton serviteur. 


4 
! 
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5 a-na Ki-li--im(hi) 


ni- il- l- tk 
nu- da- bi-ib- Su-nu-ti 
[awillu(mes) ba- i- ru 
[tt]-#- da ilhu 

Tr. 10 [i-nJa- an- na 

Rev. [a-nu-um]-ma ta- qa- ab- bi 
[plé u-nu ni-is-si-uh 
a-na sa-bi-im S$u-ul-mu 


A-na be-li-ia 
qi-bi-ma 
um-m{a] La-3u-ub- Îma 
warad-ka-a-ma 
5 (1) (tl)Sen-ti-re à-na se-ri-1a 

is-sa-biit-ma à ka-ar-si-ia 
a-na $arrim 1-ku-ul 
at-bi-ma, a-na-ku a-na se-er Sarrim 
[a-n]a Su-ba-a[t}- (il) En-Hl(i) 

10 [al]-h-k à Le,- mi ma-ha-ar $arrim 

[aë-ku-uln à Sarrum ki-im -pu-la-an-ni 


DOS A anal annee ns dec 
as-ëum le,-em (el)Sin-ti-r DIX X X 
ETS ü a-wa -tim la $i-na-ti 
ina se-riia ü-$[a]-tù-ur 
à ki-ma be-li (il)Sin-ti-re 
la ip-ta-na-la-hu a-na $arrim 
ag-bi i-na-an-na a-na-ku 
i-na pa-ni (il)Sin-ti-ri 
ina Harränim(nim\(ki) 
ud-da-pa-ar 
10 be-li lu i-dàm 
a-wa-tum an-ni-tum wa-ar-la 
ni-qi-im 
le,-ma-am ga-am-ra-am 
Tr. moe ni-qiim 
15 a-na be-li-ia a-3a-pa-ra-am 
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Nous sommes allés 

à Kilizim ; 

nous avons eu avec eux une vive discussion. 
Les hommes d'élite 

sont allés [a]vec moi. 

[Main ]tenant, 

tu pourras dire [ceci : 

« Nous leur avons coupé le [discoufrs. » 
Pour les troupes, tout va bien. 
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À mon seigneur 

dis ceci : 

ain{si] (parle) a$ûb-II, 

ton serviteur. 

Sin-tîri a parlé 

dans mon dos, en vérité, et il m’a calomnié 
auprès du roi. 

Je me suis levé et, moi-même, chez le roi, 

à Subat-Enlil, 

[je me] suis renjdu. Alors [j'ai expo]sé mon affaire 
devant le roi, et le roi m'a répondu en ces termes : 
Que assaut ht fus [t'écrilve. 


door msn sms 


Au sujet de l’aflaire de Sin-tir[i, 

a été établi. Or, il fait écrire 

sur mon compte des choses fausses, 
et j'ai dit au roi 

que Sin-tiri n’a pas coutume de craindre mon seigneur. 
Maintenant, moi, 

de devant la face de Sin-tiri, 

hors de Harrân, 

je m'enfuierai. 

Que mon seigneur le sache. 

Cette chose (aura lieu) après 

le sacrifice. 

Un rapport complet, 

après le sacrifice, 

j'enverrai à mon seigneur. 
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76 


A-na Ia-äs-ma-ah-(il)Addu 

re bi- ma 

um-ma Î-bi-(d)Nin- subur 

[æw]arad-k{a] à ra-im-ka-a-ma : 

as-èum bitim a-na 1$,-$e-ra-am ta-ds-ta-[n]a-[pja-[rla-[am] 
a-wa-a-tum $a ta-d8-ta-na-pa-ra-a[m| 

a-wa-a-tum 8i-na ü-ul a-h-[ka| re 

ma-ti-ma a-bu-ka $a mu-ru-us(!) Ii-b-biim] 

ul i-$u à [alt-ta si-na-< (th) ta-ra-a3-[#] 


t-ul i-ta-pa-lu-ka z [a] 
at-ta À awilam ri-à à te 1 a[wilam] 
liir-ti-m[a(?) M Ja-ri(ki) ù 

[a-nja U-um(?)[ XX rja-bi (1)E-fe(?)- | 
[ ]% 3o(sinnsa )[ ; 


[ IX X 


(subät}mar-d{a-tim 

d-la-mi-da-a[n-ni] at-ta | 

(subät}mar-da-tim à (subät) UD T 

ü biti(u)-ki(!) a-na-ku-ma el 

ana mi-nim (subât}m{ar]-da-tim am-[hu-ur] 

kalbam(=UR . KU . RA) tu-$a-[b|i- lam | 
$[a] bi-ti-ka \ka} su-bi-[lam] | 


Tr. 10! [X X] ab LR X] a-ia-$-[im| | 


ù müri(mes) | | 
an-ni-tam la an-ni-[tam] 
me-hi-ir tup-pi-ia su-bi-[la]m 


Tr. lat. à tup-pa-[am an]-ni-a-am 


15’ 


(1) Îlu-su-i-bi-8u warad-ka 
h  - 18 me 


10 


5! 


Tr. 10° 


Tr. lat 
15° 
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76 


À Tasmah-Addu 
dis ceci : 
ainsi (parle) Ibi-Ninsubur, 


ton serviteur qui t'aime. 


Au sujet de la maison, tu ne cesses de m'écrire tous les jours(?). 


Les choses au sujet desquelles tu ne cesses de m'écrire, 

ces choses-là ne vlont] pas. 

Est-ce que ton père n’a jamais 

de mécon[tentement]? Or, toi, ces (choses)-là tu les possè[des] 


(déjà). 


[Est-ce qu|'on ne t'a pas donné satisfaction [?] 
Aie un homme et que ton père ait [aussi (?) 
un h[omme]. [Mari et .................. 

à Um{?)[....-rJabi, Etfe(?)........ 

ner et trente femmes.......... 


Nés perdent suisses 
Des vêtements mardatum ............ 
[mJ'a fait connaître ; toi, .......... 

Des vêtements mardatum et des vêtements 
Et ta maison, moi-même, [je] .......... 
Pourquoi des vêtements mardatum ai-je r[eçus]? 
Tu m'as (aussi) envoyé un chien. 

Envoife-moi] (encore) des biens de ta maison. 

M RATES SERGE à moi-même 

et aux fils de ............... 

Ceci ou cela, 

en réponse à ma tablette, envoi[e-moi]. 

Et que la présente tablette 

Ilu$u-ibisu, ton serviteur, 

l'entende (lire). 


ha. 
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A-na be-li-ia La-ts-ma-ah- (il) Addu] 


qi & bi = ma 
um -ma La-ü- um 
warad-ka-a- ma 


ki-ma wu-ur-ti be-li-1a 

[a-n]a alpi(hä) à awili(mes) 
(sa wje-du-tim à (awil}ndre(?)(— LUL(?)[(mes)| 
[a 1° (nREres n[a-tim] 

[x X X(?)] af - plu] - [ujr(?) 
[a-na mju-us-k{e|- nfim] 

[ ] XX 

| al(?X X 


Les six LIGNES DU REVERS SONT PERDUES.) 
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A-na be-li- 1a 

qi- bi- ma 
um-ma La-t-um 

warad- ka- a- ma 


anu-um-ma tup-pi La-su-ub-il 
$a a$-Sum te,-em awili(mes) Ma-4$-ka-ni-1 
a-na $e-ri-1a “aléa-bi-lam 


ak-nu-kam ma 
a-na se-er be-li- ia 
uë- ta- bi- lam 


be-li li15- mé- $u 


79 


A-na be-li-ia 

qi- bi- ma 

um-ma La-i- um 

warad-ka-a- ma 

aï-3um (is)(elepru-ku-ba-tim a (2l)Da-gan 
ina [pa-ni-im- ma 

a-na be-li-1a aÿ- pu-fr rle-am 

wardu(du mes) $a be-li-ia 15-ta-lu-ma 


(is)(elep)ru-ku-ba-tum &-na il-h-ka 
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À mon seigneur lasm[ah-Addu| 

dis ceci : 

ainsi (parle) L&’üm, 

ton serviteur, 

Selon les instructions de mon seigneur, 
[au suJjet des bœufs et des fonctionnaires 
[wjedu, ainsi que des musiciens (?) 

[et des cinJquante lanfces] 

Lamieté J'ai éf[crit(?)] 

[Au sujet] du musk[enum] 


(Les six LIGNES DU REVERS SONT PERDUES. ) 
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À mon seigneur 

dis ceci : 

ainsi (parle) L&’üm, 

ton serviteur. 

Or çà, Ja tablette de Taëûb-I1, 

qu il m'a envoyée 

au sujet de la nouvelle des Maskanéens, 
je l'ai scellée 

et je lai envoyée 

à mon seigneur. 

Que mon seigneur l’entende (lire). 


79 


À mon seigneur 

dis ceci : 

ainsi (parle) L&’ûm, 

ton serviteur. 

Au sujet des embarcations du (dieu) Dagan, 
au[para]vant déjà, 

j'(en) ai écrit à mon seigneur. 

Les serviteurs de mon seigneur se sont informés, 
et ces embarcations sont (déjà) parties. 
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à ina Tu-ut-tu-ul(ki)-ma 
ka-h-3i-na ak-ta-|la] 

tu u,-um 
(is)(elep}ru-ku-ba-tum Si-na 
it-ta-al- ka 
$a-ma-a-tum it-te-ep-te-ma 
ka-a-ia-an 1-za-an-nu-na 

à ki-ma tup-pl be-li-ia 1k-$u-dam 
$a-ni-13 43-ta-pa-[ar 

ina Tu-ut-tu-ull(ke)-ma] 
i-ka-lu-$i-na-[ti-ma] 

it-ul it] qal 
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A-na be-li1a 

qi- bi- ma 

um-ma La-i-um 

warad-ka-a-ma , 
awilulmes) $a biltim! QU) $a a-na Qa-ta-nim(hi) 
[i]l-h- ku 

[+Ja-al- mu 

1k-êu-du-nim 

bi-la-as-si-nu 

[$]a-al-ma-at 

[ul] awilu(mes) $a ta-ag-ri-ba-[tJim 
$a-al- mu 

UD 1 KAM :-na Ter-qa(la(!)) 
t-l[a-ku|- ma 

a-là-ra-da-Su-nu-li 

uum lup-pi an-ni-im 

a-na se-er be-li-1a 

4-3a-bi- lam 

ana Za-ar-ri(ki) at-ta-la-ak 
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A-na be-li-ia 

qi-bi-ma 

um-ma La-"-um 

warad-ka-a- ma 

immerâtum(hi) $a Ha-na(mes) à mu-us-ke-nim 
$a a-ah Pu-ra-at-tim 
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Mais, à Tuttul même, 

je les ai retefnues] toutes. 
Depuis le jour 

où ces embarcations 

sont parties, 

les pluies se sont déclarées 
et elles ne cessent de tomber. 


Et lorsque la tablette de mon seigneur me fut parvenue, 


j'ai écrit une seconde fois. 

A Tuttu[l même], 

on retient Îles (barques) 

et elles ne sont pas al[lées] plus avant. 
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À mon seigneur 

dis ceci : 

ainsi (parle) Lä'üm, 

ton serviteur. 

Les portefaix qui sont partis 
à Qatanum, 

sont sains et saufs. 

Ïls sont bien arrivés. 

Leur charge 

est intacte. 

Les hommes d’escorte 

sont sains ct saufs [aussi]. 
Dans un jour, ils arri[veront] 
à Terqa 

et Je les enverrai. 

Le jour où j'envoie 

cette mienne tablette 

à mon seigneur, 

Je pars à Zarri. 
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À mon seigneur 

dis ceci : 

ainsi (parle) L4’üm, 

ton serviteur. 

Les moutons des Hanéens et des muskénu 


du bord de l’Euphrate 
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a-na na-ha-li i-te-biir : 

11 De NIG-SU (il)Samas-mu-$a-lm 
à Ha-na(mes) Ya-ma-ha-mu-um 

ka-lu-3u -te-bi-ir 
Där(hi)-la-ds-[m]Ja-ah-(il)Addu 

à $a-ap-h-3-ma 1-re-t 

as-sü-ur-ri Binu(mes)-ia-mi-na 


| 


| 


sä-ar-ra-ru la 1s-sa-ba-t[u-ma] 
la ü-qü-la-lu(!) 

à be-li a-a-rii$ qi-ru-ub 
a-na zi-im le,-mi-im 

$a be-li i$-ta-lu 

mfil-li-tk bu-lim be-li li-im-li-ik 
$Sum-ma $a $u-bu-ri-im 

a-na ka-sl-im 

an-ni-tam Î[a] an-ni-tam 
be-li li-i5-pu-ra-am 

Ma-ri(hi) $a-lim 


ma-a-tum 3a-al-ma-at 
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A-na be-li- [ia] 

qt- bi- [ma] 
um-ma La-t-um 
warad-k[a]-a-[ma] 
aë-Sum amtim(?) s[a Za(?)-ab(?)-k(?)]-a(hi) 
be-li A-bu-u[m- 
ts-pu-r[a-am] 

à amtam A-i[a-ha-lu] 
a-na (awil)[tamkarim] 
id-di-[nam| 

i-na-an-[na amtam 
a-na qa-at A-b[u-um- 
ap-qi-dam-ma 

a-na seer be-li-ia 
at-ru-dam 

ü aÿsat A-ia-ha-lu 
(awil)tamkarum t-ka-al 
(F) Aa-ha-lu amtam 
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ont traversé (le fleuve) en direction des torrents. 
Onze bergers relevant de Samaë-muÿalim 

et les Hanéens Yamahamum 

ont tous traversé [le fleuve). 

Us paissent (leurs moutons) à Dür-Jasmah-Addu 
et au sud même (de cette citadelle). 

Peut-être les Benjaminites 


CR 


Ce sont des brigands! Pourvu qu'ils ne s'emparent de rien 
et qu'ils ne commettent pas de crimes! 
q P 
Or, mon seigneur se trouve près de cet endroit. 
D'après la nature des renseignements 
qu'obtiendra mon seigneur, 


que mon seigneur prenne une décision concernant le bétail. 


S'il y a lieu de le faire passer 
au bled, 

que mon seigneur m'écrive 
ceci ou cela. 

Mari va bien ; 

le pays va bien. 
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À [mon] seigneur 

dis ceci : 

ainsi (parle) Là’ûm, 

ton serviteur. 

Au sujet de la ser[vante(?)] d[e Tabli]ya(?), 
mon seigneur [m’|a envoyé 
Abu[m- 

Or, Ay[ahalu| 

a livré 

la servante au [marchand]. 
Mainten{ant|, j'ai confié 
[la servante] 

à la main de Ab[um- 

et je lai dépêchée 


Rev. 15 à mon seigneur ; 


mais le marchand détient 
la femme d’Ayahalu. 
Ayahalu, la servante, 
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4 (sinnisat)na-di-tam et la naditum Li 
20 a-na se-er be-li-1a 20 j'ai dépéché ll 
at-ru- dam à mon seigneur. j 
be-li wa-ar-ka-at Que mon seigneur tranche | 
a-wa-ti-Su-nu le fonds | 
bi-ip-ru-is de leur affaire. | 
83 83 
[A]-na be-li- ta À mon seigneur 
(gl' - bi - ma dis ceci : 
[u]m-ma La-ii-um ainsi (parle) L&’ûm, 
warad-ka-a- ma ton serviteur. | 
5 warah Ki-nu-nim UD 12 KAM is-si-uh-ma 5 Au mois de Kinunum, le 12° jour au soir, 
(1) Sag- (d)Nin-bal Sag-Ninbal 
a-na Ma-ri(ki) 1k-su-dam est arrivé à Mari. 
te-re-tim a-na harrâni-&u J'ai fait prendre les présages 
di-Se-piis  - ma au sujet de son voyage, 
10 [llu-up-pu  - la 10 mais 1} sont défavorables. 
Tr. [ ]n-ma TR tool nee cr tele de: 
RO nee ten Ar And Res. sis unmiaememestant Mimi Sie 
[ ] en SE ele cle nes ral anne 2 Bt no rene fn 
[be-li] lu-ù 1-[dle Que [mon seigneur] le sache. 
[Ma-ri(ki) $]a-lim [Mari vJa bien ; 
[ma-a-tum 3a-a]l-mfa-a]t [le pays vla blien]. 
84 8 
A-na be-li-ia À mon seigneur 
g  - bi  - ma dis ceci : 
um-ma La-ii-um ainsi (parle) L4’âm, 
warad-ka-a- ma ton serviteur. 
5 as-Sum eqgel Mu-ut-é-kil-lim 5 Au sujet du champ de Mut-ékallim 
à eqel Si-is-si-na-wi-ra-a[t] et de Sissu-nawirat, 
be-li à$-pu-ra-am mon seigneur m'a écrit. 
a-na Ur-Su-ma-nim Jai parlé 
ki-a-am alg]-b[i] à Ur-Samanum 
10 [ulm-[m]a a-n[a-k]u-[ma] 10 dans les termes suivants : 
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ï REV: mice sets mrMI Simone Aer 
Rôts. suesdemmensenemrsmremmidinnrditiieus : M{ari va bien]; 
Ma-ri(ki) $a-lim] : le pays vla bien]. 
ma-a-tum 3a-[al-ma-at] 
895 
85 
N À [mon seigneur] 
A-na [be-li-1a] ; d{is ceci] : RE 
g  - b[  - mal : ainsi (parle) L4’[ûm|, 
um-ma La-[i-um] ton serviteur. 
warad-ka-a-[ma] . 5 Lorsque Maëiya et Ur-[Samanum] 
5 i-nu-[m]a egel [awili(mes) na-si-hi(mes)] : ont réparti le(s) champ(s) des [déportés], | 
(1) Ma-si-ia à Ur-[Sa-ma-num] (les déportés) reçurent de leur main 
ü-si-qu 60 + 20 ské e[glam] quatre-vingts arpents de champ. 
i-na qa-ti-u-nu im-[hu-ru] : Maintenant, sur les deux cents [arpents du champ] 
i-na-an-na i-na 2 ME [iké egel] : 10 de Samu-Addu, 

10 (1) Sa-mu-(il)Addu ë j'ai livré l 
90 iké eglam Sa ka-ap-ru ku- XX [ 3 aux déportés 
a-na aw[ik](mes) na-si-hi(mes) ô cinquante arpents de champ, dont les villages sont . ........ 
ad-di - in : Rev.  Ilest à craindre qu’on ne réclame 

Rev.  as-sû-ur-ri be-li 15 auprès de mon seigneur. k 

15 ü-da-ab-ba-bu | Que mon seigneur sache cela. : 
an-ni-tam be-li lu-ù à-[dje n 

| 86 { 
86 1] 
À mon seigneur 1 
A-na be-li-1a dis ceci : LA 
Ê bi ma ainsi (parle) L4’ûm, “! | 
um-ma La-i-[u]m ton serviteur. «| 
warad-ka-a-[m]a , 5 Salim-palih-Samaë \ | 
> (1) Sa-lim-pa-li-1h-(il)Samas réclame auprès de moi pour du champ. 1 
aÿ-Sum eqghm ü-da-ba-ba-an-ni [Or], il [n]'y a pas de champ (disponible) 
[ü] eglel] i-ta-at Ma-ri(ki) aux environs de Mari. : 
[é-u]l i-ba-as-s[1] [Si] la chose [plait à mon seigneur, 
[äum-ma] tin be-l[ii]a 10 que cet homme (reçoive) | i, 

10 ma-hi]-r awilum $u-ù Îles bJois qui (s'étendent) depuis 
ki-$a-a-tim a 15-tu (le village de) ...... nim 
[ Jim(?)(ki) EL LC] SPP Î 
[a-di enr siieramnieeasians : 

Rev: cscarwavnmesdnititisidieortenttiwiresést : | 

RES. raisins ha are das 
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ki-a-am-ma X | 

à mu-us-ke-nu-um 

ü-ul i-le-eq-qé 

à hi-Sih-ti é-kal-lim 

ü-ul 2b-ba-ai-8t 

be-li awilam $a-a-ti a-na ma-sa-ar 
hi-Sa-a-tim li-wa-i-ra-am-ma 
Lit-ru-dam 

à eglam i-na Va-ma-ha-mi([k]i) 
i-na ha-la-as 

Sa-ga-ra-tim(hi) lu-ud-di-in-Sum 
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A-na be-li = 1a 

qi us bi - ma 
um-ma La-ü-um 

warad-ka-a = ma 


bit Ba-ah-lu-ga-yi-im wardi(di)-ka 
ina ü-ku-ul-tà ilim(lim) 
tt-la-ag-ma-ar 
mâru(mes)-Su ka-lu-Su-nu 
1-mu - tu 

[4 ma-a]m-ma-an 

[8a e]-h bitim Sa-a-[t]i 
iz-2a-a2-2u 

ü-ul i-ba-aÿ-$i 

[ FX -[mJa 
| Ha(?) 


[ -mJa 


ma-h[a-ar be]-li-ia 

(D) Sfa-am-mJe-e-tar warad be-li-ia 
be-li lfi]-21-12-ma 

awilam S[a-a-tli a-na biti-su 

be-li T[i-]1-ru-dam 

biftum Slu-[t] la t-ha-h-iq 
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A-na be-li ia 
qi = bi = ma 
um-ma La-i-um 
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Ainsi donc ............... 
alors le muskénum 

ne recevra (rien), 

et le désir du Palais 

ne sera pas accompli. 

Que mon seigneur charge cet homme 
de la garde des bois 

et qu'il me le dépêche. 

En outre, que je lui livre 

un champ chez les Yamahamu, 
dans le district de Sagarâtim. 


87 


À mon seigneur 

dis ceci : 

ainsi (parle) L4’üm, 
ton serviteur. 

La maison de Bahlugâyim, ton serviteur, 
a péri complètement 
dans l’épidémie. 
Tous ses enfants 
sont morts, 

[et] il n’y a (plus) 
[per|sonne 

[qui] soit à la tête 
de cette maison. 


(est) ch[ez] mon [sei]gneur. 

Que mon seigneur mette à la tête (de cette maison) 
S[amm}êtar, le serviteur de mon seigneur, 

et que mon seigneur me dépêche 

[ce]t homme pour sa maison. 

Que cette] mai[son] ne périsse pas! 
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À mon seigneur 
dis ceci : 
ainsi (parle) L&’üm, 
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warad-ka-a-ma 

aë-Sum eqel Su-ku-sa-at (awil)[ Ha(?)-na(?)([me]s) 
be-li is-plu]-r[a-am] 

2 iké(àfm]) eglam(lam(!?) [u]s-u-ul-tu 

ù 1 1kâm(äm) eglam ma- X 
ü-[kla-lu-{$]u-nu-5i-im-mu-ù 

ma-ha-ra-am li-[kli-[Hu] 


aë-[lum egel Qiis-tfr- 


[ 


[ 

X ü(?) [ 

ni $a X | 
[i]z-20-a2-2u aë-Sum | 
[éla-am $a aë-Sum X 
Sum-ma tu-ü-um ta X | 


[E}i-di-nu-né-[i]k-kum-[m je 


pu-ut ti-[i]m an-ni-t 


a-[nja(?) X X(?)-ku-b[u]-um 
d-u[{] 2-[bJa-ai- 

egel ta-ap-te-tim 
ad-d-in-um 
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ton serviteur. 


Au sujet du champ, ........ des [Hanéens (?)|, 


mon seigneur [m'a] écrit. 

À la disposition de chacun mettra-t-on 
deux arpents de champ irrigué(?) 

et 1 arpent de champ ........ ? 
Puissent-ils en obtenir(?) la réception! 
Au sujet du champ de Qist[i- 


LES DONS MR unis eines 


se tiennent disponibles. Au sujet de .......... 


la chambre au sujet de Quelle ss cscosves sen ue 


«Si une chambre .................... 


pour(?) ...... kubum 


un champ de défrichement. 


NOTES 


Lettre 1 : 


L. 5. bé-eh-rum. On altendrait l'accusatif au lieu du nominatif. 
l'apposition 1 É-im sa-ba-am [an]-ni-e-em étant à l’aceusatif. 


LD: 
Ë 
; 
; 
; 


L. 42. Dans le vocabulaire de Mari, sagbum signifie garder», 
rsentinelle». Dans 4. À. M., 11, n° 98, 1. 4-10’ (ef. n° 27, 1. 4-5), des 
sagbà sont installés pour s'emparer des gens qui voudraient passer 
dans le bled. Les sagbi manquent dans un district, et tout ce qui y 
arrive souvent de désagréable est dû à une surveillance insuffisante 
(A RM. IL, n° 97,1. 12-24). On installe des sagbä (sagbäm Sakänum, 
SAGE, n° 36,1. 27; 61,1. 14 el 9), on leur donne des ordres sévères 
(ci-dessous, n° 43, 1. 18-19) et, dans notre passage (1. 19), on 
les rend sûrs (d-ta-ak-ki-la-am(-ma)). Une lettre inédite de Hammänum 
à son seigneur» se termine ainsi (1. 8-11) : sa-ag-bu-ia da-an-nu-t | 
be-li si-bu-ut-sù | li-pu-ds | la i-na-hi-id «Mes gardes sont forts. Que 
mon seigneur agisse à sa guise! Qu'il n'ait pas de crainte !». Une autre, 
après l'adresse, commence par ces termes (1. 5-7) : ha-al-sum &a be- 
Ha] | Sa-ti-im sa-ag-[bu-ia] | du-an-nu be-li la i{na-ah-hi-id] + Le dis- 
trict de mon seigneur va bien. Mes gardes sont forts. Que mon sei- 
gneur n'ait pas de crainte !». À noter aussi le nom propre : Sa-ag-bi- 
(cl) Adilu «Mon garde (= ma protection) est Addu», dans un compte de 
Mari. Le mot sagbäm + garde» paraît être d’origine ouesl-sémitique; il 
est à rapprocher de l'hébren 33 rêtre haut», «être protégé», «être 
sûr». La finale longue -é{n) pourrait s'expliquer par la désinence -d, 
caractéristique de l’araméen et qui se retrouve dans certains éléments 
de noms propres amorrhéens, comme ia, sûr@, zimra (cf. Ch.-F. Jan. 
Studia mariana, Leyde, 1950, p. 73-74) : sagbü(m) remonterait donc à 
une forme “sagba. La même explication vaudrait pour le terme 
däwidim rgénéralissime» (emprunté certainement au vocabulaire 
ouest-sémitique) <<*dawida. À noter que celte désinence -4 apparait 
dans de nombreux noms de villes qu'on trouve dans les « Archives » : 
Qabra, Karand, Razama, Hurra, Ilan-surd, Sudä; ef. Syria, XIX 
(1938), p. 115-116. Aux époques suivantes, le terme sagbüm a pris 
d’autres sens: voir Fete, Anal. orient., XI (1930). p. 88 et suiv.: 
von Soven, Orientalia, XV (1946), p. 4a7-ho8. 


Lettre 2 : 


L. 5. Le nom de la ville [Bla(?)-ak-ka-ra-am est écrit Ba(?-ak- 
ra-am aux 1. 8 et 10. 
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L. 43. Pour le sens de (is)yaäibum «bélier», voir J. R. Kurren, 
RA., XLV (1951), p. 195-198. La lecture ya du signe PI dans PI-&- 
ba-am est assurée par la variante ia-$i-ba-am de A.R.M., 1, n° 131, 
1 19; If, n° 7, 1 8, 19 et 18. Le signe PI présente encore cette 
valeur ya dans A.R.M., IV, n° 79. L. 8, 12 et 18; A.R.M., V, n° 81. 
1. 9 et n° 86, 1. g. 

L. 44. Les quatre derniers signes de la ligne me sont inexpli- 
cables. Le signe UR, écrit sur l'arête de la tranche, pourrait être 
lu UN. 


Lettre 4 : 


L. 8. pa-ri-is rest menteuse». Le verbe pardsum est identique ici 
à paräsum «mentir»; il revient d’ailleurs à la 1. 13 : pa-ra-$a-am. 

L. 9. $a la-a ba-la-li-ia, mot à mot +des choses qui ne sont pas de 
ma vie». 

L. 5' Si Ja restitution [-ru(?)] est bonne, noter l'emploi du sub- 
Jonetif pour exprimer plus énergiquement la défense. 

L. 6. La restitution [ma-li-ma] est probable, mais non certaine. 


Lettre 5 : 


Sur Aplabanda, roi de Carkémis, voir R. A. XXXV (1938), 
pe 199-191. 

L. 8. Si la lecture du second signe de l'idéogramme BAR.AN ©) 
est exacle, il y a peut-être lieu de considérer BAR.AN comme une 
graphie inversée de AN. BAR = parzillum «fer». 

L. 40. Pour le vêtement $À.GA.DU, voir Dem, S.L., n° 384, 
144. — dusäm. Le terme dusüm désigne tantôt une pierre précieuse 
(voir R. C. Tnompson, Assyrian Chemistry and Geology, Oxford, 1936, 
p. 140 et suiv.), tantôt une sorte de peau, caractéristique par sa cou- 
leur (voir A. L. Orrevuen, Catalogue of the Cuneiforms Tablets of the 
Wilberforce Eames Babylonian Coleton. New flaven, 1948, p. 108). 
Le vêtement SÂ-GA-DÜ présentait la couleur de la peau dusm ou 
il était confectionné à l’aide de cette peau même, ainsi que veut 
bien me le faire observer M. J. Bottéro. 

L. 47. Aplahanda appelle le roi d’Assyrie, Saméi-Addu, son 
père». IL s’agit Ja d’un terme de respect. De même, lorsqu'un 
correspondant de Zimrilim s'appelle son «lils», il indique par ce 
terme qu’il lui est ae comme un fils l’est à son père : voir, par 
exemple, ARE, IE, n° 57 à 64. Ge sont, en général, de jeunes rois 
qui emploient ce . latar-Ami, le fils d'Aplahanda, qui vient de 
monter sur le trône de Carkémi, désigne Zimrilim comme son père : 
voir sa lettre publiée dans les Symbolue Koschaker, Leyde, 1939. 
p. 112-118, et particulièrement p. 116. 
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Lettre 6 : 


L. 8. Le scribe a omis, par erreur, l'expression a-hu-ka-a-ma, 
qu'il emploie dans les autres lettres (n° 5 et n° 7 à 13). 


L. 4. Le mot Swripum apparaît à plusieurs reprises dans les Archives 
de Mari : AR.M., I, n° 91, 1 8 et suiv.; A.R.M., Il, n° 91, 1. 5 et 
suiv.; AR.M., IT, n° 29, 1. 7 et suiv., et ce, dans des contextes déve- 
loppés et détaillés. L'examen de ces contextes m'a amené à abandon- 
ner dans ces passages le sens bien connu de rglace», établi autrefois 
par LanosserGer, Z.1., XLIT (1934), p. 156 et suiv., et d'adopter celui 
de +minerai de cuivre» (cf. A.Ri.M., I, n° 21,1. 8 et suiv.). H convient 
d’abord de remarquer que la lettre A.R.M., IIT, n° 29, dont le thème 
est consacré entièrement au Suripum, est si mutilée qu'elle demeure 
obseure dans son ensemble et dans certains détails. On ne s'explique 
pas bien, notamment, le rôle joué par la «moitié des eaux» (misil(äm) 
mu-ù) dans le Suripum; 1 est possible qu'il faille lire les signes 
BAR. ÂM comme un idéogramme dont MU.U serait un complément 
phonétique où comme un mot technique écrit syllabiquement ma,- 
äm-mu-4. Getle seconde lecture, qui serait à restituer à la 1. 19, don- 
nerait un mot mammiüm, qui est sans doute un synonyme de suripum 
«glace» ou un mot de sens analogue, mais qui est également un 
synonyme de Suhtum «vert-de-pris, cuivre» (cf. V R 47, 28 b et Jen- 
sEN, À.B., VI, 1, p. 556) ce qui nous ramène à l'aire sémantique de 
Suripum «minerai de cuivre». La lettre A.R.M., HIT, n° 29, ne peut 
donc être invoquée qu'avec précaution dans un sens ou dans l'autre. 
Quant aux lettres AR.M., [, n°21 et A.R.M., IL, n° 91, elles montrent 
que le äuripum élait l'objet de multiples manipulations (double net- 
toyage, concassage el ramassage, AR. L n°21) et d'une surveillance 
étroite, confiée à un fonctionnaire responsable (A.R.M., II, n° 91) et 
qu'il devait représenter une malière de grande valeur. Il convient 
d'ajouter que, d’après A.R.M., If, n° 91,1. 4-7"; L 8'-10', le Suripum 
doit être versé dans un magasin ou un entrepôt (bit na-ak-ka-am-tim). 
Mais un magasin ordinaire ne peut guère sullire pour la conservation 
de la glace, utilisée au temps des chaleurs; l'endroit où elle est pla- 
cée en réserve doit recevoir un aménagement spécial, sans lequel elle 
risque de fondre. S'il s'agit de glace dans cette lettre, le scribe 
aurait sans doute employé le terme de bit Suripim au lieu de celui de 
bit nakkamtim. En réalité, le bit Suripim, mentionné dans l'inscription 
de Zimriim qu'a étudiée Jean Noueayror, C.R.ATL.B.L., 1947, 
p. 265-279, désignerait mieux la «maison où l’on {raite le minerai de 
cuivre», c’est-à-dire la rfonderie». On sait que M. Parrot a retrouvé, 
au palais de Mari, le quartier des ateliers, et qu'il y a dégagé des 
pièces où s’alignaient en grand nombre des creusets de fondeurs, 
encore tout remplis de leur charbon de bois, et des cupules destinées 
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sans doute au traitement des métaux plus précieux (voir Syria, XX 
[1939], p. 15-16; pl. VE, fig. 2 et pl. IX, fig. a). La chose, comme le 
mot, existait donc. 

H n’y a pas antinomie entre les deux sens de Suripum rplace» et 
«minerai de cuivre» : la glace, comme le minerai, est une matière 


fusible; tous deux, quand ïls sont chauffés ($ardpum = vbrüler»; 


chauffer»), fondent (comparer notre mot fonte»). 


Dans K. 49, Il, 1. 28 (—C.T., XVIIT, pl. 49 IT R 69, n° 1), alam. | 


dim vfaire une statue», si elle est en métal, la «fondre», est tra- 
duit par le verbe accadien Æamdrum. D'autre part, le vocabu- 
laire [B.M.] 92691, rev. I, L 10 (= C.T., XIX, pl. 11) donne pour 
le signe GAB avec la lecture sumérienne du, dont la lecture âcea- 
dienne la plus fréquente est patärum «délier, disloquer, dissoudre», 
l'équivalence ka-ma-rum $à Su-ri-pu rdélier» en parlant du éuripu, 
c'est-à-dire cfaire fondre le minerai». Dans le premier passage cité 
kamaärum , employé absolument, pourrait donc signifier «fondre une 
statuer. Ce sens rejoint d’ailleurs celui que Lanossençer a établi 
pour kamarum appliqué aux dattes r faire mürir les dattes », les amollir, 
faire fondre leur dureté (M.S.L., I, p. 200-202; p. 208-209). 

Le sens de rglace» pour $uripum ne peut guère intervenir dans 
les deux textes suivants inédits des Archives de Mari. Le premier est 
une petite tablette de comptabilité provenant de la salle 108 du 
Palais. Elle porte sur la face et la tranche, seules conservées, le texte 
suivant : 14 &iqle (— SU) kaspum | 10 eu hurasum | a-na 1 ha-ub-i- 
i(4d-ri | Sa Su-ri-pi-im | (5) $a Ta-ar-ib{d)Ab-ba | (Tr) i-pu-8u «14 
sicles d'argent (et) 10 grains d’or pour un (objet) habäid(t,iri de 
Suripum que Tar”ib-Abba a fait». Si l'étymologie permettait de recon- 
pailre dans le mot habëid(t, Üri, inconnu par ailleurs, les éléments 
habüm «vase, récipient» (voir les dictionnaires et particulièrement 
Theo Bauer, Assurbanipal, p. 3; note à 1x, 5o) et Sitrum «écriture, 
gravure», on pourrait songer à un vase dont le décor aurait été 
incrusté grâce à l'argent et à l'or délivrés 1. 1 et 2; à moins qu'il ne 
s'agisse du prix payé à l’exécutant pour la fabrication du habs(tt}ri. 
Dans ce passage, Suripum désigne non plus la chose à fondre», 
mais la rchose fondue», c’est-à-dire le «cuivre» ou le bronze». 

Le second texte — un billet de farim-Lim à son «seigneur», pro- 
venant de la salle 115 — présente pour $uripum une signification 
analogue : (5) [as-Sum e -plis-tim 3a Su-ri-pi-im | [$a be-li] i$-pu-ra-an | 
[Su-ri-pa-am (ou e-pé$-tam)] a-mu-ur-ma | (Tr) [< xx] it UD 3 
KAM | [éu}-ri-pu-um [kal-as-ru | (: 0) Ho ra-bu-um-ma | |a-nal 
be-li-ia i-k[a-aë-$a-du] e-[p|'-5-tam $a Su-r|i-piim] | mu-$a-am-ma | a-na 
Ma-ri(ki) at-tà-ra-ad r[Au sujet] de l'œuvre en bronze, [dont mon 
seigneur] m'a écrit, je suis allé voir [le bronze (ou l'œuvre)] et. 
depuis trois jours le [brjonze est [fa]briqué. (10) [Pou]r qu’elle ain 
sur-le-champ [à] mon seigneur, l'œuvre en bron[ze}, cette nuit 
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* même, je (l’}envoie à Mari». Pour le sens de kasarum +lier, agencer. 
former, fabriquer», voir mes observations dans les Mélanges Lefort 
(= Le Muséon, LIX (1946), p. 64-65). À noter que kasdrum se dit 
aussi de la «place» ($uripum) qui rse lie», qui «prend», qui rse 
forme» ; voir LaxosserGer, Z. A., XLII (1934), p. 158, n. 1. 


Lettre 7 : 


L. 44. ub-l-aë-‘u. On attend ub-lu-ui-si. 
L. 47. wa-$i-ib(-mu). On attend wa-aÿ-ba-ul(-ma). 


L. 20. wa-aÿ-bu. On attend wa-aÿ-ba-at. 
Lettre 8 : 


L. 9. wa-&i-ib. On attend le féminin wa-u$-ba-ut comme à la 1. 8. 


L. 48-44. nu-le-e Su sinnistim #2. On atlend mutim $a sinni$tim 
$e-li. 


L. 46-17. Noter le subjonetif masculin wu-aë-bu au lieu du sub- 
jonctif féminin du permansif, 


Lettre 9 : 


L. 23-24. Comme me le signale M. Finer, la tournure a ana 
Mari(ki) | TuttuKki), mot à mol : «ceux vers Mari / Tuttul» est à 
rapprocher de celle qu’on trouve en AR.M., I, n° 92, 1. 28 : sa-bu- 
un Sa it-tà L-Sar-li-im + Les lroupes, celles avec Ifar-Lim», c’est-à-dire : 
«Les troupes qui (sont) avec Kar-Lim»; ef. AR. W., HIT, n° 56, 1 5 
et AR.M., IV, n° 25, L 10 


Lettre 11 : 


L. 8. i-na mi-ib-si-un. La préposition ina semble avoir ici un sens 
temporel et non local. 


Lettre 14 : 


L. 4. La letire est bien adressée au roi Hammurabi de Babylone, 
comme on le voit par la 1. 6: a-na [Babi]h(ki) a-na se-rika «à 
[Baby!lone, chez toi». 


L. 5. i-na-i(l)-na. Erreur pour i-na-an-na. 


L. 5. La restitution du nom propre est douteuse. 
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Lettre 15 : 

L. 7. d-ha-na  hanüm, verbe d’origine ouest-sémitique : hébreu 
non «se courber», «s'établir, camper», d’où le substantif ñ3n9 
«Camp ». 

L. 8. On attendrait bi-ra-ni-im-ma au lieu de bi-ru-nt-im-ma, le 
sujet étant immerälum «moutons ». 


Lettre 17 : 


L. 3. Pour la mention de Vu-zé-e Nuzites» sans le déterminatif 
awvilum, voir A.RM., I, n° 95, 1. 5, 6,19, 29, 94, 50. 

L. 3’. Pour le sens de sandqum «éprouver, contrôler», voir 
J. Lewv, dans Esser-Lewy, Urkunden, 1, p. 100 et suiv., L. Orrex- 
ne, À.F.0., XII (1937), p. 359, et von Sonex, Orientalia, XVIII 
(1949), p. 398 et suiv., et Z.4., XLIX (1950), p. 182. 


Lettre 18 : 


L. 6. ru-ud-di-im. Mot à mot : «(à) ajouter». Pour l'expression 
säbum te{a)rditum «troupe de complément, de renfort», voir VON 
Soven, Orientalia, XVII (1949), p. Lo1-ho2. Elle revient dans 
ARM., IV, n° 74, 1 6 et 10. 


L. 46. ki = kit «comment ?>. 


Lettre 19 : 


. 7. 
L. 3. Noter la forme [wa}-uë-$e-ra-am pour [wu]-uë-3e-ra-am. 


Lettre 20 : 


Cette lettre destinée à Isme-Dagan et retrouvée dans les Archives 
de Mai n’est done pas parvenue à son destinaire. IL est à supposer 
que Iasmab-Addu, après l'avoir lue, aura jugé prudent de la ua 
nir, Le ton très vif, presque injurieux, pris par Ébi-Addu, le roi de 
Qatna, n'aurait pas manqué d'irriter ISme-Dagan et peut-être de 
compromettre les bonnes relations qui avaient existé entre la maison 
d’Assyrie et celle de Qatna sous Samki-Addu. La lettre doit dater du 
début du règne de I$me-Dagan, monté sur le trône d Assyrie après 
la mort de son père. Jasmab-Addu était encore vice-roi de Mari et 
n'avait pas encore été expulsé par Zimriim (voir la lettre où I$me- 
Dagan, qui vient de succéder à son père, Samëi-Addu, rassure son 
frère, fort inquiet de son avenir à Mari : A.R.M., IV, n° 20). 


L. 40. Noter, dans la même lettre, pour désigner lrétain», les 
graphies (AN. NA) a-na-ka-am (1. 10 et 29) et anakum (= AN.NA) 
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(1. 13 et 22). H n'est pas absolument sûr que la traduction étain» 
soit la bonne dans celte lettre. Le mot andkum est employé ici par 
un roi de Qatna, qui a pu s’en servir avec le sens qui était en usage 
dans son pays. D'autre part, l'irritation très vive de Ibi-Addu se 
comprendrait mieux encore, s’il s'agissait de plomb. 


L. 414. ina la da-ba-ba-am. Remarquer l'accusatif, même après 
ina, dans cette expression adverbiale. Comparer plus loin, n° 76, 
1.5 : a-na i$,-Se-ra-am «chaque matin, tous les jours (?)», n° 65, 
1. 35 : a-nu i-me-en-na-am, et id-da-an-na ina danna, qui, dans les 
lettres de Mari, signifie «forcément», +seulement» (cf. ARM., 
Il, n°140, 1 15; IE, n° 29, L. 18; IV, n° 94, 1. 19). Voir égale- 
ment ci-dessous, note à n° 67, 1. 35. 


L. 43. la ha-aÿ-hu-ta. Bien que l'interrogation ne soit pas indi- 
quée par l'allongement de la dernière voyelle, le contexte appelle le 
sens interrogatif. Noter, en outre, que haÿähum ne peut avoir ici son 
sens habituel de «désirer» à cause de i$ari$ correctement», «com- 
plètement». #Désirer» est ici exprimé par eré$um; cf. 1. 8. Le 
contexte suggère le sens de «obtenir son désir». 


L. 46. Au sujet de l'expression «dieu de mon père» ou peut-être 
aussi rdieu de mes pères», voir J. Lewv, 2.HR., 1934, Il, p. do et 
suiv. Khi-Addu veut sans doute dire que sa famille tout entière 
aurait été offensée, si Ime-Dagan ne lui avait rien envoyé du toul. 
G. J. Ganp veut bien me signaler qu'il traduirait plutôt a$-3um ilim 
$a a-biia : epar le nom du dieu de mon pères. Dans ce cas, il 
s'agirait d’une formule de serment et a$$um aurait son sens premier 
de ana Sum... «au nom (du dieu de mon père)». 


L. 49. Pour la forme secondaire anummüm de l'adjeelif démons- 
tralif anndm, voir von Sopen, Z.4., XL (1931), p. 198 et Symbolae 
Koschaker, Leyde, 1939, p. 116. 


L. 24. Après 6 me-1im, sous-entendre Siqlu «sicles». 


Lettre 21 : 


L. 47 et suiv. Dans ce passage, la conjonction appif qui, d'après 
les vocabulaires, serait un synonyme de Summa «si» et de inuma 
rlorsque» (cf. vox Sopen, Orientalia, XVIII [1949]. p. 392-393), a 
une nuance causale : «puisque». De même, dans À.R.M., 1, n° 62, 
L 7: applis Ma-um ina ma-ha-ar be-li-ia wa-aÿ-bu be-li a-na se-er 
1$-me-il)Da-gan h-itru-us-si-ma «Puisque Mätum se trouve (déjà) 
chez mon seigneur, que mon seigneur l'envoie chez Iëme-Dagan. . . », 
et dans A.R.M., I, n° 91, L. 6; voir déjà la traduction de ces 
deux passages dans A.R.M.T., I. 


L. 49. On attendrait plutôt a-na se-ri-ka rchez toi» au lieu de 
a-na se-ri-$u «chez lui» à cause de l'impératif de la 1. 20 : rfracasse- 
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lui la tête». Toutefois, celte correction ne s'impose pas, car l’anté- 
cédent du pronom -$x peut se trouver dans le nom propre qui 
était probablement écrit dans la lacune de la 1. 15. 


Lettre 22 : 


L. 47. Le mot : la-aë-ëu-tim doit désigner une catégorie de per- 
sonnes comme l'indique le gentilice Ha-ar-ba-yi(ki) « Harbéens>. 
(Sur le gentilice dans les lettres de Mari, voir les observations de 
J. R. Kurrer, dans R.4., XLV [1951], p. 127-128). H revient au 
n° 70,1. 15; il semble avoir le sens d’rétrangers» dans ce dernier 
passage. Voir aussi note à n° 70, L. 15. 


Lettre 23 : 


Cettre lettre, intéressante par la mention de l’activité des bandes 
de nomades suléens dans le triangle Palmyre-Qatna-Naÿali du désert 
syro-arabique, a fait l’objet d’une communication à la Première 
rencontre assyriologique internalionale, Paris, 26-28 juin 1950»; 
cf. Comptes rendus, Leyde, 1951, p. 20-21; voir aussi Orientala, 
XIX (1950), p. 509. 

L. 5-7. Noter le caractère amorrhéen du nom de ces trois chefs de 
nomades suléens. 


L. 45. Le terme kirrum apparait aussi dans A.R.M., IV, n° 43, 
1. 9 et +". Le sens de «bande» parait s'imposer dans les deux lettres. 
Pour un essai d’étymologie, voir À.R.M.T., 1V, p. 131. 


L. 46-47. La ville de Palmyre est déjà mentionnée indirectement 
dans les tablettes cappadociennes, où il est question d’un rTad- 
moréen» (Ta-ad-mu-ri-um); cf. J. Lewy dans Eisser-Lewy, n° 303 À, 
1. 16-17 et 303 B, L. 9-3, et Symbolae Hroznÿ, IV (1950), p. 369, 
n. 19. 

La ville de Na-%a-la-a, qui est citée dans une leltre inédite de 
Mari sous la forme Na-za-la-a(ki), n’est autre que la NZL des inscrip- 
lions du n° siècle de notre ère retrouvées à Qariyatein, gros village 
situé sur la route de Damas à Palmyre, comme a bien voulu me le 
signaler M. Virolleaud; sur la ville de NZL et son grand dieu, voir 
J. Février, La religion des Palmyréniens, Paris, 1931, p. 147-148, et 
E. Honiçmanx, dans Pauczy-Wissowa-Krozz, s. v. Né£ala, col. 2095- 
2096. 


Lettre 24 : 


L. 23. Il s’agit de la mine d'argent que Käli-Tlma a déposée en 
garantie (qa-ba-$u, 1. 14) au Palais. 
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Lettre 25 : 


L. 7. as-si-ur-ri. La suite de la lettre indique que cet adverbe a 
ici le sens de rassurément», «certainement», puisque l’auteur de 
la lettre demande à son maître que l'on prévienne les villes que le 
sacrifice prévu en lhonneur du char de Nergal (1 5-6) aura lieu 
après celui de la fête d'Istar. 


L. 47. wa-ar-ki IStar «après Iëtar», c’est-à-dire après (la fêle 
d'\$tar» ; ef. n° 28, 1. 34. 


L. 24. Noter l'emploi de la conjonction af$um avec le sens final 
pour que». 


Lettre 27 : 


L. 6. midi... << mittitlum << *mintintum, de la racine nn 
«donner». Mot d’origine ouest-sémitique; il correspond exactement 
à l'hébreu hn® «don». 


L. 36. La fin de la ligne est restituée d’après la 1. 26. 


Lettre 28 : 


L. 5. (awil) a-ra-ri. Faut-il voir dans le corps de métier des arrdru, 
cilés ici avec le maçon, des ouvriers qui connaissent l’art de brüler 
(arärum), de faire cuire les briques? Aux 1. 9 et suiv., il est 
justement question d’autres ouvriers (ahänu) qui doivent faire les 
briques. 


L. 9. Le dür be-liia «La citadelle de mon seigneur» est la loca- 


lité qui s'appelle Dür-lasmab-Addu; elle est mentionnée encore sous 
celte forme, ci-dessous, n° 65,1. 22, 


L. 43. Sulasbutum, dans ce contexte, a bien le sens de «faire 
prendre (la route)», plutôt que celui de vpréparer» signalé par 
von Sopen, Orientalia, XXI (1 992), p. 78. 


L. 17. Le sens et la lecture accadienne de l'idéogramme AS.SE 
me sont inconnus. Faut-il songer à une forme assimilée du nom 
sumérien de l'âne : anse? 


L. 48. as-ni-ig-ma. Puisque pas un seul des girsigqü n'a pris la 
peine de sortir de sa maison, sans doute pour se rendre à une invi- 
tation de Tarim-Sakim et manger avec lui le ASSE, il faut en conclure 
que sanaqum doit avoir ici le sens de rordonner», renjoindre», plu- 
tôt que celui de contrôler». 


EAN rm" 
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éprouver». attesté par d'autres passages de lettres de Mari (voir 
ci-dessus, nole à n° 17, 1. 3°). 
L. 84. a-na (ilat)l$tar «pour Iétar». Comprendre, comme dans 
n°25, 1. 17, «pour (la fête d’)Ktarr. 


Lettre 30 : 


L. 5. La restitution [ikkari]| d’après 1. 14. 

L. 6et 8. La première partie du nom propre, de frappe bien 
élamite, avec la présence de la divinité Kiri$, ne peut être reslituée 
avec certitude. On songe à [/}-lu-na-Ki-ri-ië, mais la fin du signe qui 
précède LU est celle d’un À ou d’un E. À la 1. 6, entre le clou ver- 
tical, déterminatif des noms de personne, et le signe A (ou E), il y 
a place pour un ou peut-être deux signes. Mais cette place a pu 
rester vide; s’il en est ainsi, on aurait à lire le nom propre Æ(a)lu-na- 
Kini&. À noter qu'un fragment de bouchon de jarre provenant de la 
salle 107 du palais porte l'empreinte d’un sceau avec L'inscription : 
[-lu-na-Ki-ri-&u | warad Ziim-rilim +[Mluna-Kirisu, serviteur de 
Zimrilim»; la restitution est assurée par un compte inédit. 


Lettre 31 : 


L. 7. Au lieu de [a(?}-na(?)], restituer [it-4i]? 

L. 44-42. uÿ-a-at qa-lim a-pa-da-a$-Su(-ma), mot à mot : «Je lui 
lierai un lien de main». Us$atum clien» << eséum «prendre», 
Deurrzsen, H.W.B., p. 151 b; pour pédum «saisir», voir Lanosser- 
cer, M.S.L., [, p. 137. Le sumérien SA. LAL elier d’un lien», est 
traduit par pa-du-u, variante de padu dans K. 247, EU, 1 36 (— CT, 
XIX, pl. 4). 


Lettre 32 : 


L. 7. Pour la restitution [ik], voir L 15-16. 


Lettre 33 : 


L. 9-40. a-na ha-si-im i-te-binir, La même expression revient plus 
loin, n° 36, 1 Sa : [ol-na qa-siim libu-ur «Que (les troupeaux) 
passent au gasümn»; n° 81, 1. 24-25 : Sun-ma $a Su-bu-ri-im a-na ka- 
sim +S'1 faut faire passer (les troupeaux) au kasäm»; n° 37, 1. 8- 
Q : ina qa-se-e-em-ma du-up-pu-ru-i «(Les troupeaux) ont fui dans le 
qgasün même». Dans tous ces passages, g(k)asim ne peut guère dési- 
gner que le désert, la steppe. Dans une lettre inédite de Mari est 
mentionné le «pâturage du kasäm» (ri-tum $a ka-stim); cf. ARM., 
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IE, n° 30,1. 16';n°35,1. 10; n°78, L 31:n°190, 1. 20 et 23 ; Mélanges 


syriens, p. 992. Le mot g(kjasüm est d'origine ouest-sémitique et 
il est à rapprocher de l'hébreu nYP extrémité», «frontière d’une 
région, d’une ville», ou de np cfin», rextrémité de la terre»: cf. 
Gssenius-Buur, 17° éd., s. v. La steppe ou le désert commence à la 
limite des endroits occupés par les villes : la «limite» de la ville 
devient ainsi le «désert». — Noter que dans la graphie kasüm au 
lieu de gasäm, qui est la forme originelle, a joué la loi de dissimi- 
lation des deux emphatiques d’une racine accadienne, comme dans 
kasärum «lier» — hébreu 72? emoissonner» : pour cette loi, voir 


W. Geers, J.N.E.S., IV (1945), p. 65-67. 


Lettre 34 : 


L. 146. à-ul bi-Se-el, mot à mot : «n'existe pas». 


Lettre 35 : 


L. 5. Pour le sens de wbbubum «recenser» et l'institution du 
recensement, voir J. R. Kuvrer, Studia mariana, Leyde, 1950, p- 98- 
110. 


L. 9. Le signe qui précède $wn-$u paraît être N[IN = [mime ; 
entre SA et ce signe, il faut restituer un autre signe. 

L. 44. tup-pi a-li-kiim, mot à mot : «la tablette de celui qui à 
fonctionné (comme recenseur?)» , l'eopérateur». D'après 1. 8, Iisi- 
dänum a envoyé «sa» lablette à lasmah-Addu; 1 déclare joindre à 
cet envoi la tablette du fonctionnaire qui à procédé au recensement : 
Idasûm. 


L. 37. na-aq-du-t, étal indéterminé au pluriel de nagidum «her- 
ger, pälre». 


Lettre 36 : 


L. 8. a-na dan-na-[ili-3u, écrit a-na a-al dan-na-tim +dans la ville 
forte» dans une phrase identique, n° 37, L. 8’. 


L. 44-412. La restitution de la fin de la L. 11 : ble-l] et du début 
de Ja 1. 19 : [i]-da-{[]u est douteuse. 


L. 44. ni-ma{ . On attend ici une forme de amarum «voir». 


L. 22. Noter la valeur is du signe US, comme dans ARM., IV, 
n° 97, 1. 38 et n° 4a, 1. 19. Ce signe, dans les lettres de Mari, 
apparait aussi souvent avec la valeur #4, comme il a déjà été 
signalé dans Syria, XIX (1 938), p. 108; voir, par exemple, A.R.M., 
IV, n° 27, L. 13, ao et 25 : US-de — i3-le «fondements»; A.RM., 
IT, n° 141,1. 8: R.A., XXXV (1938), p. 117; Mélanges syriens, 


P: 990. 


_ Lettre 38: 
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mit n'a Le signe qui suit Ü parait être le signe C 
_ : wpetit bétaïlr. Dans le passage parallèle du n° 37,1: 6, on à LU. -HÂ 
° — immerdtum «moutons». — Pour gasüm «désert», «bled», voir 
+: cidessus note à: Is L L'ée n°: où: —"À noter "la forme libur pour 
ibir. FAUNE 6 ; 
Lettre 87: : 
LS. Pour créant désert, res: voir dosage note 
x la 1 9-10, n° 33. 


L. ©. india pour im-tu-ul; sy as item pi pour 
SE ag n° on & 292. 


et 3 9: 


L. 6. Noter l'absence de mimmation à alles 2 
L. 6. Bien que le signe L'fasse partie du groupe dla ; 1 faut 
le “rapporter au mot ziit-ti et lire zi-if4i-i = zitti «ma part”; ef. 
| ati mp. rma tablette», ci-dessus, n° "38. À 8.. En 


Lettre TE 


L 4. La restitution Are (&i], d'après L 17. 


FE 28. 3i-ta-da-ta-ta. Les traces de signe avant le er TA pro- 
viennent d'un signe commencé par le scribe, puis écrasé. On pourrait 
voir dans cette forme verbale étrange Siaddatdta un. permansif, 

ing Per féminin pluriel de la forme Gin de Sadädum vtrainern. 


Lettre 42 : 


L 16. uen u, near], mot à mot ; «un SPUr sitéribufs. 


Lettre 43: 


LE 49. Pour le sens de Pot ga de», voir ci-dessus da note à 
n 19, n° à at 


Lettre 44 te : NL 


(I 42. a-na se-ri-ia, erreur di évité PE a-na seri-ka. 


Lettre “e # 
r que ka conjonction in à avec Je se s caus 
‘n ‘est pas suivie ici du subjonctif. dre 
L. 8. ma-ri-em. Comme on le voit par le contexte, 
rengraisseur» (< mardm rêtre gras»). Le terme est écrit é 
1. 17. 
L. 9. kal-lam. Le kallum désigne ordinairement à Mariun ‘homme 
….eimportant», un fonctionnaire. «haut. placé»; cf. Symbole Koscha- 
cher, Leyde, 1939, p.117, et ci-dessus, n° 4o, 1. 19; RA., XL 
(1948), p. 125 et suiv., L. 45. Il paraït être employé i ici djetie- 
ment avec le sens de rgrands, rfort», rexperth. 


L. 40-44. Les deux verbes a-am-ma-ru-[mla ...... wi : mere 
ra-bu ne dépendent pas, comme les deux précédents : ile et d-3a- 
ka-lu , du pronom relatif &a de la 1. 9. Ils appartiennent à deux pr 

. positions coordonnées incises et ” sont au Do HN d nsisia ce 
(A. Fixer). a. - A 


_ L. 48. Le pronom relatif à $a est t écrit ic ici par te signe ù. H s'agit 
d’une valeur sumérienne rare, qu'on retrouve dans le terme (is)nu- 
bia Ü) = (siukuët (ef. Dame, SL., n° 75, 67 et 66) et dans 
GIS. Ù. 46, RU: E 2029, rev., 1. 18 (=C. TT. , XVI, pl. 45) à lire 


Lettre 417 : 


“12 22. la [iln-nam-ru, au lieu de innamer, qu'on attendait. Noter 
le verbe au subjonctif ae marquer Hi Fe 3 RARE Voir 
ir} ‘ci-dessus, n° pe L 40-11. SERRE AUS EU 


: Léttre 48.  . 


‘Le 40. Reslitution probable, mais non certaine. pre fre 


Lettre 51 : 


Lettre importante pour la localisation du pays d'Idamaraz et mn 
géographie de la région de Nabur. Les villes de Talbayim, de'Kir- 
| dabat et de Aënakkim, qui faisaient partie du district de. Napur ou 
qui en étaient voisines, sont donc à chercher dans la région du 
Balih supérieur. 
L. 46. äa ha-alls]ifi]m. Ce complément détéranthél dépend, 
par delà la proposition relative : a ina ha-la-as nt v 
....:. wauëbu (1 1246) de 3a Ha-ni-i-im (le de s 
de toute cette LS phrase est boiteuse. 
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Lettre 52 : 


L. 45 et 22. Pour $utersim rmettre à la disposition de», voir 


JR. Kuvver, ART, II, p.115, n° 97 et R.4., XLII (1948), 
p.44, n.o. 


Lettre 53 : 


L. 8. Restitution douteuse. 


L. 44-42. Pour la restitution 4{3-t4 Qa-tu-nim(hi)], voir ci-dessous, 
n°58, 1. 5 et suiv., où il est question du voyage de Bél&unu à Qatna. 


Lettre 54 : 


L. 5. La restitution : [1(awil) ikka]rim d'après 1. 11. 


Lettres 56 et 57 : 


L. 8. Pour [a restitution : [1kal]-su, voir ci-dessous, n° 58, 


1 3. 


Lettre 56 : 


. L. 42. i-me-ku-ü. Graphie défective pour im-me-ku-u. 


Lettre 58 : 


L. 9. Pour la lecture et le sens de -escorte» du mot tagribatum, 
voir von Sopen, Orientalia, XXI (1959), p. 79 s. 

L. 40. Les {races des signes entre TI et IM, qui paraissent pou- 
vor être lues [k}i-i, relèvent d’une rature du scribe. 


L. 47. L'idéogramme (GIS)GIGIR rchar» ne peut être rendu 
par laccadien narkabitum dans les lettres de Mari, car, ci-dessous, 
n° 66, 1. 9, on lit : (GIS)GIGIR âu-4; l'équivalent accadien doit 
donc être masculin. 


Lettre 59 : 


L. 24. Noter la forme sa-bi-it-tu|m] au lieu de la forme habituelle 
sa-bi-it. 


Lettre 614 : 


L. 7. [in-na-bli-it. Le verbe est au singulier avec un sujet plu- 
riel [wa-&]-bu-ut...; celui-ci est considéré comme un collectif 
singulier. 
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2. 44. balitum «vivre»; au figuré mériter de vivre; être impor- 
tant»; cf. n° 79,1. 14; n° 73, 1. 11. 


L. 2. Pour sagbäm vgarde, sentinelle», voir ci-dessus, note à la 
lettre n° 1, 1. 12°. 


L. 7. Noter l'emploi de la conjonction à et», qui introduit une 
sorte d’incidente : à ma-gal-ma «— et elles étaient nombreuses —». 


L. 142. Pour le sens de patarum «déserter», voir von Soper, 
Orientalia, XXI (1952), p. 76. 


Lettre 65 : 


L'auteur de cette lettre, Asqudum, y apparaît comme le grand 
devin de la Cour de Jasmab-Addu. Lorsque Zimrilim eut repris le 
pouvoir à Mari, il maintint Asqudum dans ses fonctions, comme on 
le voil par l'inseriplion de son sceau, qui mentionne Zimrilim (cf. 
Studia mariana, Leyde, 1950, p. 42). Pour des lettres de ce devin, 
voir AR.M., Il, n° 96 à 99; n° 95 et 100. 


L. 22. L'expression dûr be-li-ia désigne la forteresse que Tasmab- 
Addu s'était fait construire et qui s'appelait : Dér-lasmah-Addu ; voir 
ci-dessus, n° 28, L 9. 


L. 26. ma-ah-ri-im-ma — ina mahrémma, adverbe avec le sens 
temporel et non local : en premier lieu, c'est-à-dire *immédiate- 
ment», #avant {ouie aulre chose». 


L. 34. Pour haisim «poumon», voir J. Noucarroz, R.4., XLIV 
(1990), p. 4. 

L. 85. a-na i-me{e|n-na-{a]m. Pour laccusalif adverbial avec une 
préposition, voir les exemples cités ci-dessus, n° 20, 1. 11. 


Lettre 66 : 


L. 5 et passim. La valeur accadienne de l’idéogramme (GIS) 
GIGIR +char» ne peut être lc mot féminin narkabtum, puisque, À. 9, 
on trouve (GIS) GIGIR u-u. Dans les lettres et les comptes de Mari, 
on rencontre un terme (is)nübalum +le moyen de. transport». «le 
véhicule», qui pourrait être cette valeur accadienne. 


L. 413. Noter la singulière graphie ki-a-im dans l'expression 
adverbiale ki-a-im à ki-a-im «ici ou là». Le signe IM aurait-il aussi 
la valeur am? ou le signe À la valeur e? Dans ce dernier cas, il 
faudrait songer aux exemples de métaphonie am > em relevés par 
Ch.-F. Jean, 1.4., XXXIV (1937), p. 169-171 : ki-a-im serait alors 
pour ki-e-em < hi-a-am. 


NT TS ae 
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Lettre 67 : 


L. 4. Envisager aussi, pour le nom de ville A-i-ma, une lec- 
ture A-lim-ma. 


L. 7. lira-mi{k]a(-ma), graphie défective pour 4-ir- ra-mi-ka(-ma) 
“qu'ils soient lavés ». 


L. 24. $i-na biir-ma, mot à mot : “ces (moulons) sont lissés » ? Le 
texte parait vouloir dire que la laine des moutons est déjà tissée 
(bardmum = tisser). 


L. 25. [i-na] ha-al-si-im pa-ni-- im «dans le district d'en face», 
c'est-à-dire «dans le district voisin». 


L. 85. i-ditin parait être une variante dialeciale de l’adverbe 
idanna ina danna «forcément, seulement»: cf. ci-dessus, note à 
n° 20, L. 11. 


L. 88. i-Sa-hu-{un(?)], mot à mot rest chauder, «brûle». Noter 
que éuhnu est un synonyme de sarku «éclat, splendeur» (cf. 
Deurrzson, H.W.B., s. v. Suhnu). La laine des moutons resplendit de 
propreté après leur lavage. 


Lettre 68 : 


Pour l'organisation de la correspondance par signaux lumineux, 
voir R.A., XXXV (1938), p. 174-186. 


Lettre 69 : 


L. 5. Noter lu-al-sû, écrit sans la mimmation. 


L. 10. l'original porte : a-na-ku-bi au lieu de a-na-ku-ma. Faute 
étrange, peut-être provoquée par l'alternance bfuo(m) ? 


A 


L. 17. La particule -ma jointe à cette proposition relative 
reprend l'idée d'indétermination, déjà exprimée par le pluriel ha/si 
de la ligne précédente. 


Lettre 70 : 


L. 7. (sméri) bitim. À la L 93, l'expression est écrite normalement 
(mérum #«) biltim(=GÜ). Ici, pour rendre biltim, le scribe s’est 
servi du signe Ù = wmun — bélum +seigneur» et il a tiré du mot 
accadien bélum une valeur bél{um), bil. 


L. 48. {hi-siir Sarrim] restitué d’après L 27 
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L. 45. Le sens de rétrangerr pour laë$um conviendrait bien dans 
le contexte. Les hommes de l’armée du roi qui se trouvent à Nañlä- 
nim, d’où lasmah-Addu a ordonné de faire venir les ânes, ne 
livreront sûrement pas leurs bêtes à des troupes ordinaires, pour 
une expédilion qui leur est étrangère. Dans la lettre n° 92, 1. 17, 
la-a$-$u-tim est déterminé par le gentilice Ha-ar-ba-yi(ki) «gens de 
Harbé». L'auteur de cette lettre dit avoir demandé à maintes reprises 
«le champ des étrangers (la-aÿ-$u-tim) harbéens». Laÿ$um est sans 
doute le même mot que laëà «étranger» signalé par Meissner dans 


ses B.A.W., IT, p. 101. 


Lettre 72 : 


L. 4. Pour la restitution : [din], voir 1 7. — d-ul $a ba-la- 
tim, mot à mot : «ne mérite pas de vivre»; «il est impardonnable»; 
cf. n° 61,1. 113 n° 78, 5. 


L. 9. La-ri-im-nu-ma-a = Larimnuma’d; comparer ci-dessus, n° 21, 
1. 11: La-ri-im-nu-ma-ha-a. 


L. 42. Le châtiment dont sont menacés ceux qui n’observeraient 
pas la défense du roi de prélever du butin est celui des deux dieux 
Addu et Samaë. Or, ce sont ces deux noms divins qui interviennent 
dans le nom du roi Saméi-Addu , qui a édiclé la défense. Iéme-Dagan 
dira à son frère, Jasmah-Addu, pour le rassurer contre les menées 
possibles de l'Élam et d'Eënunna : «Je tiens dans ma main (le dieu) 
Addu et (le dieu) Samaë » (1) Addu à (&l) Sama i-na qa-ti-ia d-ka-al), 
ARM., IV, n° 20,1. 14-15. [1 entend sans doute par 1à, grâce à une 
sorte de jeu de mots, qu’il détient solidement le trône de son père 
Samsi-Addu. La phrase est parallèle à la précédente : «Ton trône 
est bien ton trône» ((is)kussä-ka (is)kussi-ka-a-ma),1. 13. Aux 1. 20" 
21" de la présente lettre est mentionné le châtiment du seul dieu 
Addu, puis celui de Sam&i-Addu. 


Lettre 73 : 


L. 6. Noter le sens de $éhuzum «décider», qui dérive de l’expres- 
sion dinum Sähuzum «rendre un jugement». Procès sémantique paral- 
lèle à celui de harränam Sutasbutum +faire prendre la route» et de 
Sutasbutum employé absolument dans le même sens. 


Lettre 74 : 


L. 8. Le nom de l'expéditeur est complété d'après le n° 75. 1.3 
et le n° 78, 1. 5. 


Ë 
{ 
È 
HI 
; 
à 
À 
: 
i 
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L. 6 et suiv. L'auteur de la lettre écrit au pluriel. H avait été 
mis à la tête d’un groupement pour aller régler par la force une 
affaire dont nous ignorons la nature, mais qui est supposée bien 
connue des deux correspondants. 


L. 9. il-ku. Faute du scribe pour il-< li =—-ku, ou forme apo- 
copée ? 


L. 42. [plé$u-nu ni-is-sü-uh, mot à mot : «nous leur avons arra- 
ché la bouche», c’est-à-dire : rnous les avons réduits au silence». 
Comparer l'expression juridique parallèle rugummé naséhum rrepous- 
ser une prétention, évincer». 


L. 43. $u-ul-mu. Noter l'absence de mimmalion. 


Lettre 75 : 


L. 415. et 44°, wa-ar-ki niqim raprès le sacrifice»; entendre : 
après la cérémonie ou la fête du sacrifice ». 


Lettre 76 : 


L. 5. a-na à$,-èe-ru-am. Pour la forme de cette expression adver- 
biale, voir la note, n° 20, 1. 11. Le signe AB est net sur l'original 
et permet donc la lecture :3,. 13-$e-ra-am parait être le même 
adverbe que ina #äri, forme contractée : i#f”ari «au matin»: 
comprendre peut-être. à cause de la forme itérative ta*tanapparam, 
chaque matin», «tous les jours ». 


L. 8. mu-ru-us (1). L'original a mu-ru-um, par erreur. 


L. 44. 1 awilam «un homme». On ne voit pas dans le contexte 
de quel homme ül s'agil. 


L. 6. bin (ti}-ki (1). ki : erreur du scribe pour -a. 
Lettre 78 : 


L. 6. Ma-aÿ-ka-nii. La ville de Maëkani est mentionnée avec le 


déterminatif (ke), qui manque ici, dans À.R.M., I, n° 88, 1. 6. 
Lettre 79 : 


L. 20. i-ka-lu-$i-na-[ti-ma] «on les relient», c'est-à-dire les barques 
du dieu Dagan. 


Lettre 80 : 


Cette lettre doit être mise en rapport avec la lettre ci-dessus 
n° 58. I s'agit, de part et d'autre, de portefaix qui se sont rendus 
à Qatna. 


L. 44. Pour tagribatum vescorle», voir note 58, 1. 10. 
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Lettre 81 : 


L. 5. Les deux signes qui suivent LU.HÂ ont été effacés par le 
scribe. 


L. 7. Les «iorrents» vers lesquels se rendent les troupeaux du 
bord de TEuphrate sont peut-être les roueds» qui coupent les 
falaises du désert de la Samyeh, et qui prennent naissance dans ce 
désert. 


L. 9. Selon la lettre n° 86, 1. 9’, il existe une localité Ya-ma-ha- 


ç 
mi(li), d'où les Hanéens mentionnés ici seraient donc originaires. 


Cf. ARM., IV, n° 1, 1. 13. 
L. 49. L'original a le signe KU au lieu de LU, par erreur. 


L. 25. Pour le sens de kasäm «désert», «bled», voir, ci-dessus, 
la note au n° 33, 1. 9-10. 


Lettre 85 : 


L. 5. La fin de la ligne est restituée d’après la ligne 12. 


L. 6. Pour la restitution du nom propre : Ur-[Sa-ma-num], voir, 
ci-dessus, les leltres n° 73, 1. 3, et n° 84, 1. 8. 


Lettre 86 : 


L. 9. Les Hanéens mentionnés ci-dessus, n° 81, 1. 9’, sont ori- 
rinaires de la localité Famahami. 


Lettre 87 : 


L. 5. Noter le nom propre amorrhéen : Bahlu-gayim « Le seigneur 
du pays». Pour l'élément gayäm qui correspond exactement à 
l'hébreu 53 «peuple, pays», voir A.R.M., IV, n° 1,1. 13 : ga-ù-um 
«peuple, territoire» et, 1. 15, ga-a-$u-nu «leur territoire». 


Lettre 88 : 


L. 5. Su-ku-sa-at. Pour ce terme £Sukusatum, voir JExsEn, K.B., 
VI, 2, p. 10" et Lanpsrercer, Die Welt des Orienis, 1, p. 363, 
n. 18. H revient encore dans A.R.ML., IT, n° 99, 1. 33. 


L. 20, 24 et 28. S'il s’agit bien du mot tm vchambre, pièce», 
dans ce passage obscur et mal conservé, voir A.R.M., IV, n° 29, 
1. 17 el von Sonen, Die Welt des Orients, 1, p. 356 et suiv. 
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